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Cour de Ri-vision s’est ouverte, ce ma­
tin, u Quebec.

Charles Ropier, homme d'Etat de la Bel 
gigue, t si decedi*.

Le comte de Rose*berry et le pi iuce de Bis 
mark se hunt tendus visite hnr.

Le prix de diane a été patriu* hier, par la 
doulâche Barberim, ippar.eaaut a M. Michel 
Ephrussi.

• • dit ijue lea a\ant ; ►«tes Ruhm - ont 
tire sur les avant-postek C.imoU eu Maut-
chourie.

Il e^t nmear, i Parie, pie la i sa n lu 
comte Roselx*rry, a Berlin, s e>t tenu.in c 
par un riusco.

L’empereur Guillaume e^t beaucoup 
mieux, mais il est encore force de garder
aes appariements.

Sir Artiiur Sullivan fera voile, samedi, 
de Londres, pour New York. Il se piopose 
de visiter Iç'. Etats-Unis.

Mgr Giujianelli arrivera au commence­
ment du me is prochain avec la réponse de 
l empereur de Chine u la lettre du jiape.

Le traité de paix entre la France et la 
Chine est definitivement conclu, il ne reste 
plus qua en faire une copie en langue chi­
noise.

Trois cent soixante-sept piastres et vingt 
contins ont ou* souscrits par les citoyens de 
Quebec, pour venir en aide aux incendies 
de Somerset.

Le journal Drorb public un télégramme 
de Tolar (Caucase) annom ant que la milice 
de Géorgie est sur le point de partir pour 
la frontière afghane.

Les autorités municipales de Paris on1 
decide do censurer le pr h t de police et sc> 
officiers pour leur conduite, dimanche, à 
regard des communards.

Il circule, au Caire, une rumeur qu’El 
Mahdi a envoyé Hussein Kiiolyfa dans 
cette localité dans le but d • prendre des ar­
rangements avec le khed ve.

Le gouvernement ■ u San Salvador, cou* 
C*ntiv ses tioapcs a La Lilrrtud. Les 
troujies des insurges sont à 14 lieues de 
l u Une bataille est imminent' .

Il est rumeur qie lord Edmund Fitz 
maurice, sous-seer»*ia..e ».i s au > .rcs étian 
gérés, donnera sa resignation dans quel- 
qut s jours pour raisons de saute.

Une dépêche de Denver annonce que des 
millions de sauterelles -.abattent sur h s 
bords de la rivière Arkansas et dévorent 
toutes ie» moissons naissantes.

Le ministre de l’intérieur d’Kspagne a 
décide l'envoi d une coinmissloii de med«- 
cins a Ahdra (p?o ince d>* V’aie icc) pour 
étudier les travaux an tic holériqui. s du Dr
Feiian.

Le steamer anglais H'c crlcy, avec une 
cargaison d’étain, a été saisi par les T’ran- 
Vais, près de Shanghai, parce que la cargai 
son de ce navire est considérée comme con­
trebande de guerre.

Le rapj ort fque James X. Day, commis 
chez MM. Martin et Kuyon, banquiers.de 
New York, qui a n*sign«-sa po-.il ion en fé­
vrier dernier, était delalcataire d'une soin 
me de $45,0U0, est coniinue.

Un ncu\eau traité de l'opium est à l’état 
de projet entre l’Angleterre et la Chine, 
mais il n’est pas encore conclu. 11 abolit 
toutes les restrictions contre le commerce 
de l’opium dans l’empire chinois.

Le ministre de la murine du Czar, passera 
prochainement la flotte de la Baltique en 
revue. Une commission d’olïiciers d'état- 
major et marine reconnnit en ce moment 
les bords du golfe de Finlande.

Vne dépêche d»» Liverpool annonce la 
prochaine arrivée en Angleterre du grand 
chef africain, Üko Jumbo. C’est la pre­
miers fois que Sa Majesté noire vient en 
Angleterre, où se trouvent deux de ses fils 
pour faire leur éducation.

La commission anglo-allemande des mers 
du sud a décidé qu'une indemnité se mofi 
tant a 1U,02U livres sterling serait payee a 
trois maisons allemandes que le gouverne­
ment anglais avait dépossédées de leurs 
propriétés territoriales aux îles Fidji.

Une petite expédition de flibustiers, sous 
les ordres de Sanchez a débarqué le 1D cou­
rant a Point Caletas. La bande a été dis­
persée le même jour par les troupes qui ont 
ni esse un flibustier et se sont emparées 
d'une quantité d'armes et de documents.

Le contingent que l’Australie avait en­
voyé au Soudan doit quitter sous peu Soua 
kim et retourner en Australie a bord du 
transport Arab. Le contingent ne rame 
nera pas ses chevaux le gouvernement ans 
irai ion en ayant fait cadeau a la métropole.

La presse italienne, en particulier les 
journaux ministériels, cherchent a émou­
voir l'opinion publique contre la France, a 
propos de l'inspection toute pacifique que 
le général Boulanger vient de faire sur la 
frontière tunisienne, du côté de la Tripoli 
taine.

Le sheikh Miclik. un des descendants 
des rois d'Argo, a et* nommé 'ouverm ur 
de Dongola par le khédive. Il sera sauve 
rain indépendant après que les Anglais au­
ront évacué le Soudan. Le gouvernement 
britannique ne veut pas assumer la respon­
sabilité de cette nomination.

Les journaux d’Odessa arrivés aujour­
d’hui constatent une recrudescence dans 
ï'émigration juive. Chaque semaine des 
centaines de familles juives s'embarquent 
pour l’Amérique, tant a cause de la crise 
commerciale que pour les vexations qu'on 
fait subir aux négociants et artisans juifs.

Des personnes malveillantes continuent à 
détériorer les peintures a l'académie, n Lon­
dres. Ces actes de vandalisme sont géné­
ralement commis avant l'heure d'ouvert ure. 
Ou croit que les coupables sont des em­
ployés. Il y a sur quelques-unes de ces 
peintures des éraflures qui ont un pied de 
long.

Le gouvernement de Salvador concentre 
h la Libert ad des forces militaires et y cons­
truit des fortifications. Des bandes com­
posées principalement d’indiens, sc n‘ réu­
nies a 14 milles de la ville, qu'ils menacent 
d’un assaut. 11 n'y a pas de vaisseaux amé­
ricains dans l.i rade et les etrangers sont 
1res inquiets.

Le Ministre des Affaires Etrangères, à 
Rome, a re«,*u un télégramme du capitaine 
Ferrari, annonçant que le Roi d’Abyssinie 
lui a fait une reception cordiale et a expri­
mé le désir d'entretenir des relations ami­
cales avec ITtalie. L'occupation do Mas- 
eouah par les Italiens ne derange en rien 
les bons rapports entre les deux pays.

Il est rumeur, à Londres, que le Col, 
French qui était sur le continent depuis 
qutdque temps dans le but cache de surveil­
ler le mouvement des dynamistes. a infoi me 
Je secrétaire de l’interieur qu'il y a un 
grand nombre de dynamistes a Lausanne 
et û Genève. Quelques tins d'entre eux si.ut 
arrivés récemment a Paris, Deux des dv- 
namistessont de New York et ont avec eux 
une machine cxploisivc tout a fuit nou­
velle.

De lionne heure, hier matin, le c.instable 
pllis entendit des eris provenant «h* la mai- 
rod située au No U rue Terauley, Toronto, 
et il vit sept hommes sortir en toute hate 
de la maison ; il se mit a leur poursuite et 
parvint a en arrêter deux. .Innu s Sheehan 
et Harry Ia*mon. Lorsqu il r.*vint la mai 
tress** de céans lui dit qu'ils avaient tenté 
rie commettre un assaut indécent sur «*Jle ; 
les prisonniers ont etc écroués.

Charley Angell, le célèbre Héfalcataire de 
la Compagnie des chars-palais de Joliet. Ill, 
gui sera libéré. Jeudi mntin, n accepté 
la position de teneur de livres en chef et 
rai#nier des conîracteurs de la prison, pour 
lesquels il a travaillé pendant tout le 
temps de son incarcération. De plus, il sera 
n la fête du bureau de MM. Craft < et 
(ions, manufacturiers de fil de fer. Il s’est 
rendu si utile aces compagnies qui sont 
toutes alliées, quelles ne peuvent plus 
marcher sans lui.

LA QUESTION ANGLO-RUSSE, bi lumi.n maüiïimk

La ISiififtie renonce aux liasses de 
ZtiIJikar et Marucliak.

'Ile veut un traité definitif.

Format Ion d’une armée indigène 
«4ux Indes.

v rt^mlrc, 27 mai.—On annonce «;uc h 
khan de Badachkan, dans le i'urkt*»tan 
afghan, a fait un traite secret avec lu 
Russie.

Simlr, 27. — Une commission anglaise 
sous les ordres tin colonel Lockhart est sur 
le point de partir pour fixer la ligne fron­
tière tiu nord ou* st.

lavs troupes du second corps ont été in­
formées qu’ou n’a plus besoin de leurs ser­
vice*-. C est le corps que devait comman­
der le duc de Connaught.

Calcutta, 27- l.e gouvernement indien a 
soumis au comte de Kimberley, secretaire 
pour ITn’dc, une proposition tendant a la 
formation d'un régiment de troupes indi­
genes qui ne seraient commaudeis que par 
des chefs et des princes indigenes.

Londres, 27.— Une commission nommée 
par 1 amirauté s'occupe actuellement de re 
chercher les positions convenables pour y 
construire des travaux de defense.

Bombay, 27. -Le due et la duchesse de 
Connaught sont partis pour l’Angleterre.

Berlin, 27.—On dit que la conférence en 
ire lord Hoseliery, le prince de Bismark,

! Edward Malet, le comu- Scliouvaloll'et le 
comte de ilatzfcldl aura un résultat paeili 
• ,111*. On a appris d** source russe que la 
Russie ne n clame plus Zultikar et Maru 
chak et que les négociai ions seront proh n 
g s afin d'arriver a lu conclusion d’un irai 
te definitif.

NOUVELLES DE LA NOUVELLE- 
ECOSSE.

La fillo do Victor Hu^o* Sonteuco 
contre un dérailleur-

Halifax, 2.—Un journal local publie une 
entrevue avec Robert Morton, i avocat cri 
tninalisle bien connu, qui donne qu Iqucs 
détails sur les aventures amoureuse-., dans 
Halifax, d'Adde, la tille favorite de Victor 
Hugo, qui est maintenant internee dans 
une maison de santé, et a qui il laisse qua 
tre millions tie francs, tel que lapportc par 
1.* cable. Elle s’était énamourée du lieute 
liant Puiza, oflicier au seizième reginn-nt, 
et l’avait épousé secrètement ; mais plus 
tard, son mari la répudia.

Llle le suivit a Halifax où elle vécut trois 
ans, déclarant qu elle l'empêcherait «le ja­
mais épouser une autre femme, tant qu’elle 
serait vivante et qu’elle le suivrait jusqu'au 
bout du monde. Quand le regiment fut 
t ransféré d’Halifax aux Barbades, elle le 
suivit encore là.

—Un jeune garçon de seize ans, du nom 
de Patten, qui avait essayé de faire dérail­
ler un train du chemin «le fer “ Windsor et 
Annapolis,” en plaçant des obstructions 
sur la voie a été condamne a là ans de pé 
nitencier.

Bennett Smith, constructeur de navi­
res et millionnaire de la Nouvelle-Ecosse, 
est dangereusement malade.

Assassiné pour son argent-
Halifax, N. FL, 27—Une dépêche spéciale 

de Charlottetown, .1. P. E. au; Herald 
d'ilali/ax, donne les détails d’un crime 
atroce qui a ét«* commis en cet endroit. Le 
gardien du cimetière de Charlottetown, est 
un vieillard de 70 ans, du nom de Patrick 
Callaghan, et qui était possesseur «l une 
somme de #4,U0U.

Il était avare, et vivait comme un ermite, 
seul dans la loge du gardien, au milieu du 
cimetière, n’était aperçu que rarement 
même par ceux qui visitaient la cit« d.*s 
morts.

M. Brenton LongworMi, allant visité 
aujourd'hui î«* tombeau de son p«*re, a « u 
besoin «le l’aide de Callaghan, et est aile 
frappé a sa |K>rte.

Ne recevant pas de réponse il est entré 
dans la maison, et a été terrilie, en entrant 
dans la chambre a coucher, du spectacle 
ollert a ses yeux. Le corps du pauvre vieux 
était horriblement mutile, et en partie ca­
ché sous un matelas. Le crâne avait été 
fracassé avec une barre de fer. Des débris 
de cervelle et des taches de sang rec«>u- 
vraient le lit. le plancher ci les murailles.

La gorge de la victime avait é:«* coupée 
d’une oreille ù l’autre avec un grand cou­
teau de boucher. Le spectatle était af 
freux et faisait mal à voir. Suivant toute 
apparence, le vieillard a dû opposer une ré 
sistance désespéive pour sauver sa vie.

Callaghan passait pour avoir dans sa 
maison uue somme de 551,800 qui lui avait 
été remise dernièrement par un riche mar­
chand de Charlottetown à qui ii en avait 
fait le prêt. Un croit que la connaissance 
«le ce fait a inspiré l’idiée d«* ce crime ef- 
froyabN*. I/aMaire a produit une grande 
exc talion a Charlottetown.

Le cimetière est a «piatre milles do la ville. 
Le cadavre est d«*jà on grande partie «l«* 
compose; le meurtre, par conséquent, doit 
remonter a plusieurs jours en arriéré. Un 
est a faire une enquête.

L’Ilalio et F Abyssinie.
Londres. 27 On dit que le roi d'Abys .i- 

nie désire conclure un trait»* avec l’Italie, 
en ce «jui concerne Massouali et les envi­
rons.

La conférence sanitaire-
Roms. 27—La commission t»*c!miquc de 

la conference sanltain* internationale a ap­
prouvé, a runanimite, la motion des d«*l«* 
gués français, proposant d’inviter les pays 
intéressés à construire des ports spéciaux 
où seront rigoureusement insjicctés les na­
vires arrivant de points infectés.

Tomrérattiro-
•Toronto, 28. 1 b. a. m, La pression a aug 

menté et est maintenant au dessous «le 
l’etat normal dans la région des lacs et 
dans les provimvs de l’Est. Le temps < -t 
beau et un peu plus frais partout. Dans le 
Nord Ouest, le temps est beau, la tempéra* 
turn variant de ôO - a (îü5 .
Probabilités j our 1rs jirorbainrs vingt- 

quatre heures.
Vallée du St. Laurent.—-Vents variables ; 

temps beau ; chaleur durant le jour, nuits 
froides. _____

L’Angleterre et la Chine.
Londres, 27 Ia* traite au sujet del'opium 

entre l'Angleterre et la Chine n’est pas en­
core signe. «|Uoi«|ue la chose soit a peu pr«*s 
réglée. Cette nouvelle convention ajoute 
un article supplémentaire nu traité de Che* 
f«»o et alxdit toutes les barri« res existantes 
entre l'importation de l'opium «lans tout 
lempire chinois. Ce traité impose aussi 
une tax«* uniforme de OU tæis par caisse et 
maintient le droit de douane de 30taéls. 
Ceci permet trad import'-r librement l'opium 
dans toutes les parties de la Chitu*.

Il est probable que la Chine appliquera le 
même système de trafic aux autres articles 
importes par les négociants anglais.

Capture d’un navire
New York. 27—Une dépêche «le Panama 

mande que le hrignntin Ambrose Light 
de Philadelphie, quia «de rapt ure par le 
vaisseau do guerre American Alliance, n 
fait voile pour New-York, sous le comman­
dement du lieutenant Wright, d.* VA H inn­
er, «pii n sous scs ordres un certain nombre 
d»*s hommes de lYquipage de ce dernier 
vaisseau.
Il v avait a bord du brlgantin une soixan­
taine d’hommes armes, qui ont «l'«l)ortl fait 
mine de résister, mais «pii ont fini par *>e 
r«*ndre. Ils ont et«* livre, aux autoritiw de 
la Colombie et leur prooes ne sera pas long 
probablement. Une enquête severe aura 
Leu à l'arrivée du brigantin a New York*

PORT DE MONTREAL.
AltRlVAOFk—27 MAI.

v Montreal. Liverpool, \V. M l’hemou. car- 
g. .Miii grn**mi •

>•**. l'iM-’ona. 124J. \V. S igst«*r capituiac. par­
tie de Charente # mai. 1t. Itcturd et eie, caToai- 
koli generale.

28 mai.
SS. Earl King. PrUke. Londres, cargaison gé*

I m-ruk*.
' W»io. Limerick, > Cap Breton.
~" Like Chauiplain, Gould Montreal. IL 11. 

S veil.
A«QriTTi-s 27 mai.

SS. CnJina. 123ii, I*. K. II. Il isile capitaine, 
p«’ ii Glasgow, IL Rt ford et eio. eitigainon 

| i.vi aie.
VAls.-EAlX DAN h LK PORT.

St en tHahiju.
IT.moveri.’TiiJ. Toidk tn IL et A. Allan.
Dr.it on ,. I2I.V S ig>ter. IL Keionlcl eic.
Soiuel !i«*t r.q.l. J Ml -. IL I . « t « .0,
Cynthia, limi, i.ivhir. IL Keforü «*t »i«',
Tl V.i-> 1>XS, t r. s-, 1». l t>*-..Mii ,- « l eie.
SuMolk L*.’::. Will; on . IL |{i*ior-l <*t « ie.
J..tVe Snpir.t r. •Jtsi.'» sti wart. ll.E Murray.
Norw.-^inii üA 3 Sn-p'.ru. IL.i A. Allan.
Ksealona. 1*210 It. Anle: >un. Kefttnl ci t n».
S< o land. PEU. Tiu k liur»!, U. Lcfonlet eie.
Ghsimorven. l'.O Tliomp-on. IL R^ftnd et cie.
Toronto 2IIÏ1. .'.'eAulev. 1 >. Torrance et cic.
Liiulerd.de, 1134 Mundorioh el cie.

Èàm*qtU*i.
Sokoto. ftVS, liutlcr, Anderson. McKenxlc et 

cie.
Maggie Dirt. .*S1 Dnri Halifax.
Euii' . 3.'î.',. IviUuian. Wnlrt ct eio.

G octet Ira.
Maria Er-aJi *. lit). G. A. Bouclier.
Ma. u |)cl]il:ii.c. lî). (’. A. Bom her.
Anna Maria, 6ü. Blouin. G. A. Boucher.

I i! rr.
nioainin ;. ] l!K. "MeL’cn -... J. Hope et cie.
Montréal, W. Mi Glu r un.

NOTES.
M. II. C. JucokHon est à décharger la 

barque Luüe.
Le S.S. Montréal est arrivé ici, à cinq 

heures p.m., hier.
—L*nnnéc dernière, à la même date, il y 

en avait ûl et trois voiliers.
-Le steamer n deux hélices McArthur, 

est remonte de Québec hier.
—Le nouveau bassin près de la rue Rich­

mond est prcsijue terminé.
—La cargaison du Londondale compren­

dra •1J,U tonnes de ]ihosphates.
—Le Glenmorveu prend un chargement 

de bois et de phosphate pour Londres.
Le remorqueur E. B. Fd.ly e-.t parti 

pour Ut la an. liicr soir, avee lô lmr;;(*s.
—Jusqu'à aujourd'hui, 4U hatimcuLs sont 

a» rivés de la mer, y compris quatre voi 
liers.

- Les remorqueurs Alf. Demers, Zebra et 
le SS Zebra sont encore dans la cale-sèche 
de Tait.

Il y a cinq élévateurs à grains dans un 
dos bassins du canal, qui n'ont pus encore 
été employés.

—Les voyageurs canadiens ont présenté 
une a«lr<*sso de lelicitations au capitaine du
I laiioverinn.

- Le propulseur Lake Ontario, chargé de 
grains,en route l«* Toronto et Whitby, sera 
ici ce matin. Il remonte vers l’Ouest ven 
dredi.

Le remorqueur Folgcr, «pii est la pro­
priété de M. John Price, est préparé pour 
monter à Port Stanley, Ontario, pour le 
service des pêcheries.

— Hier Ip magistrat de police a envoyé 
George Anld, l‘J ans, matelot «le la barque 
Kulh*. < n prison pour 15 jours, pounvfusde 
remplir s«>n devoir a bord.

— La barge Frank \V. Fonda de Saint 
Albans,«pii a ét«* entraînée dans l«*s rapides 
«le Sainte Aune, la semaine derniere, subit 
des réparations «lans les chantiers «K* Tait.

— Le Dracona, est ancré «*n arrière «lu 
Suilolk, et porte les traces de sadang«*reuse 
reiicoiitr** avec la glace, le iü courant. M. 
R. C. White, u commence a réparer sa 
poupe.

— Le remorqueur à lourdes chaînes, Iro­
quois, est sur h* point de partir pour les 
Gallop Rapids, ou il a été pe niant 5 ans et 
où il sera pendant quelques aniuvs « m n*. 
Pour arracher les roches du chenal, où le 
courant a une vitesse de dix milles à l'heure, 
ITroquois a une machinerie tri s puissante.
II a deux cylindres de 22 pouces, et les 
autrt s machines sont en proportion.

Hier, M. Dickson Anderson, de Ainlcr 
son. McKenzie îk Uie, a reçu un t« i«*gram 
me de Picto .. N. K. en date du 20 mai, an 
nonçant que la bnnpie \V •. waleneeli a fait 
un naufrage complet sur l’He Grand Ma­
li.m, Baie de Fumiy.

LYquipage est sauvé. La barque a été 
construite a Fictou.en 1871, et avait un ton­
nage de 524 ; elle avait tait voile «h* Boston, 
le 14 mai, pour Sack vil le, N. B. M. Amler 
son est le principal propriétaire. LYs pertes 
sont couvertes par les assurances. (Yttc 
barque fr«*«|uenlait souvent notre port. Elle 
lit son dernier voyage d'ici, l'automne der* 

j nier, pour Rosario.

PORT DK QUEBEC.
AUKIVAGKS

Barque Magnum, Non Dryant, 
Gjcrt«en, Ia>n«lrc*:, a ordre, 

risen, Dordnicht, IL K.

mai.
Tonsber^

Pu w is et Bryant.
Barque Martha, 

lest,
Barque Marie, Boi\

Dobell «*1 eie. K st.
Barque Anni. Gulmundsen. Waterford, J. 

Burs ta 11 et eic. lest.
Barque Niurd. Hansen, Ercdrickatadt, IL lî. 

Dobell «‘t ci«*. I«*sf.
Barque Emile, S -huit/, Shiclde, Smith et eic, 

cî.arben, p« ur Gaz < o
Ba.que liiiiKentia, G i (lord, Greenock, charbon 

p;u« <ie rap| on.
Barque Royal Tar, Kerr. Liverpool, pas de 

rapport.
Bannie Samaria, pas de rapport.
Barque Si. Joseph, Sic ven. Liv erpool, Itos.1 et 

cic. lest.
Barque Bustralia. C’hri^tophoricn, Lim« riek, 

J. Biirstali et cie.. lest.
Ship v i tory. Natvi,;. Mondai, Bryant.Vowi.) 

et Bryant, lest.
ACQurrriis.

SS Er! King. Montréal, J«)hn How et eie.
>S. .Montreal, Mont ruai, William .\iae|)l»er- 

t« n.
SS. Lac Champlain, Montréal. H. IL Sewell.
Barqu«* Sverre, Oporm. IL R. Dobell et eic.
Barque Erea,'l'rois-Uivieres. U. U. Oobeil et 

ci«.
Go. le. te A. W. C.. Paspebiac.

NOTKS.
—Treize vaisseaux remontent entre le 

Bic et Quebec.
-LeSS. In verm ay, est arrivé de Mont­

real, a 3.15 p. ni. et a continue.
— La barque Martha eu «’installant, a 

emporté le bcaupr» «le la barque Favour.
—Le SS. Le Canadien est parti ce malin 

pour les pêcheries du G<>lf«*. Il a à bord «les 
approvisionnements pour les semaphores 
de la rive Nord.

Il y a actuellement en réparations dans 
les chantiers, trois vaisseaux et seize bar 
g**s de la Hotte «le ce printemps qui ont etc 
endommagés par la glace.

— MM. McGuire, «le N«*w York, ont ache­
té la barque Carrie Wvmon, «le 457 tou 
m aux. Llle partira pour Feniamlinn. et 
pour Buenos Ayres. Cette maison a d«*ja 
expédie d«* Rortland environ trois millions 
de pie«is «I * pinettes, cl se propose «l’en »*x- 
porter lii.UUU.UUU de Quebec a la Rivière La 
rlatn.

—Le SS. Labo Champlain do la ligne 
Beaver rapporte comme suit : i^e 11 mai

fiartit de Liverjiool ; essuya des vents v io 
eut s de l’ouest, puis au Cap Race «les vents 

de l’est avec un Uau temps; il rencontra 
la premii re glace par 48, long. O. ; passa 
plusieurs banquises très cohsid«*rables ; 
passa un steamship a l'ancre ; est arrivé a 
Quebec a 11.30 jeudi soir.

- I/O capitaine N’atvig, du vaisseau Vie 
tory, entre au port, a ete près d'une semai­
ne «lans la glace : lit voile de 46.31)Int. N. h 
41.20 long. O. en recherche d'un passade ; le 
5 mai, le vaisseau s«* trouva dans une baie, 
dont I'entree était blo |U«*c pnr une immen 
se banquise. Peu après être sorti de cette 
baie, le capitaine vit une autre Imrquedon 
n«*r sur la Ijahquise avec une grande f <rre ; 
il vit son beaupré emporté ; mais il ia per 
dit de vue. Il vit une couple d autres navi­
res stoppes dons la glace.

ILVIMNuns DU GOLFE.
«Le* chiffres entre pan-nCn ■«'s iuiiiqucnt la

ill A i «le Q it I ' - •
Mai. 27. à 3.30 p. in

I/Tnlct (13). Tt'inps clairet bra«i ; vent tort du 
n<inl «.-■'t. D* uv l».irv«'** remon)Ui*eA remontaa iit 
a I p. m. et uin- . u iv .t 2 p. n».

Gointe aux l'êtes «I.kii IVmps lounl et « «m 
vert . vent U ,*i r di* l om-it. Ix.' SS. Kchrweider 
ili '• etidait a > a. in.

Riv u rc M.miu i2.>5).—Ti mps clair et bc ui ; 
vent léger du sud. L- SS. Kulburu ri'iin niait a
midi.

Gap Rosier (3.»l).- Temps lourd et couvert ; 
veut for; du nord.

Auü itoii. 1 euips clair #t Le iu ; vent* légers 
variables.

G.,p Ray. T. V l'.'îé Temps i lair. b au et 
cL.nu! : Vi'iit fort au nonl-cbi. Ci» vuiH*ur re- 
moiPaii a 4 a. m.

Mi al Govc. « . B. ( kîOI. -Temps clair el beau ; 
vcu'.a K g» r» variables.

l'umte J'..i."i G. B. «â75). -Tempselair et beau; 
vent fort du Mid ouc.*u.

UE CANAL WKU
Tout D vi.mn sr. Ont.. 27 nmi. Vaisseaux re- 

II.«II.MU ( .ik letter H.Duilhv. Hamilton pour 
Don ou. lot : .1. Matbivv>. <'liarloite |i>ur Mi! 
u.MiM*i*. i : ..rl«..n ; M Marlin. Giarlito* pour 
Gl.n ago. ebaruon : Stiamern -.Maine. Osvvcgo 
pour Siiginavv, tost ; GUnton. Moiitre.ü pour 
\’» indtor. generale.

1 e«ei n.laiu—GoelcMes Blazing Star. Star De 
troit jh>U i* « R v» i-'. o. iiwn*;E. R. G. l’roeim*. G!«- 
v«lan«l pour l o.lev die. eharUoii : Annandale. 
Tole«l'» pour Iving* ton. ehat l ou ; •*!<* iiner Nas­
hua. Toledo pour «IgilciMli irg. mais : t . S. s: r i 
mor Haze, iuitlalo pour O/i'.ciiibiuv, u.q rovi 
■ionui luciits îles plam*.-.

Ti mps beau et chaud ; léger vent variable.
l'onr Goiuiokxi:. 27 mal.—R**m«»ntant G. 

kite.*- « olumbian. Ogdi n-burg pour Glevilautl 
l . B. J tu tison, Osvvcgo iKMir 'loledo, ehurtion . 
l'ropukeur Aeadia. Milvvaiikt e |Mi.ir l'ort Ar­
il, ur. « .uyce^or. n« raie ; Goi lelie-- Denmark. 
Lai ari.i. Gi Narvvay. «*r Imrg- a vai»eur
D. D. Galvin, IvingsMiii pour Point St Ignace, 
lest.

Hes. endant Propulseur Nashua, Toledo ]»our 
Ogdcnsbu cargaison générale . Califo Rio, 
Muüisioc pour Qui b ■« . inadricrs.

W ilts iikmIi r s du noril-csl ; temps clair et 
chaud.

PORTS ETRANGERS.
AKKivAi.ns—27 mai.

Vax'iHeaux A l*e
w erra
M i .i «.nain 
Mura ri. i 
B«*!v.cii!aud. 
Ludi aie

New York Brème
do L.vcrnool

Plymouth New York
Anvers. .■ «lo 
lAiiulres....... «lo

G roelaii Muiuiroli.. do «io
Aehoria... . .New-York Glasgow 
Roanoke «io Richmond

Les v aisseaux suivants panent aujourd’hui «le 
Nù vv York.
bt uc of Indiana .. pour................ Glasgow
Gclleri. «io Hambourg

NOTES GÉNÉRALES.
- La hauteur de l'eau à Sorcl, hier, était 

do 32 pietls 3 pouces.
Le lîenhop»* a fait voile lundi de Little 

Glace Bay pour Montréal.
Le SS. «le la malle, d«* la ligne Allan, 

Surmatiun. en route <1«* Qu«*ùoe a Liverpool 
est arrive a destination mercredi matin.

Le SS. Bi'iiona. capitaine McCoy, qui 
fait partie «le la flotte de charbon i>our 
Montivul est arrivé a North Sydney le 22.

La banjut* américaine John F. Ratt- 
mnn est arrivé à Halifax h* 23 mai avec une 
cargaison de sucre pour la Canada Sugar 
Refinery.

—Les passagers du City of Berlin se pro­
posent de présenter au capitaine Land, une 
montre et une chaine en or comme une 
marque d'admiration pour sa conduite cou 
rageuse, lors de sa collision contrd une 
banquise la semaine dernière.
- Le !«» mai, h* S8. Norvégien ‘‘Minerva’ 

de Little glace Bay charge «lu charbon pour 
Montreal, a frappe uin* bau<|uise et fut 
obiig«* «le relâcher n North Sydney pour su­
bir «les réparations. Il lit voile a l'aube 
hier matin pour Montreal ; il est consigné 
à MM. William Muir èc lils.

- Dimanche dernier dos pécheurs ont re­
tire de la cri «lin* Fish, «|ui s.* «léverse dans 
le lac Supérl«*ur à Ashland, Wisconsin, rue 
bouteille scellée contenant un morceau de 
papier avec c«*s trois ligin*s :

“ A boni du Manistn. T«*rrible tcmjiête 
c«* soir. Nous ne vivrons peut être pas pour 
voir demain. Adieu au monde. John Mc­
Kay. "

John McKay était le capitaine «lu stea­
mer Manistee, qui a sombré corps et biens 
dans le lue Supérieur, il y a un an et demi.

Apn s le «les.'tstre, ou recouvra quelques 
épaves «lu navire, mais on n’a jamais revu 
le corps d’aucune «les victimes. La compa 
raison avec lYcriture du défunt capitaine 
donne la c«*rtitu<1e que ia note trouvée dans 
ia liouteille est bien de sa main.

Fèto au Gésu.
La sriir«'*e donnée, hier soir, à la salle nca- 

d'*iuique «lu Gésu, a l’occasion «i«^ la l«*te 
du Hovérend Pi re Turgeon, a été splen­
dide.

Un a joué “ Bouvines,” drame militaire 
des plus émou v. nts.

M. Canlinal présenta, au nom «les élèves 
actuels, une aoresse aux anciens élèves, a 
laquelle répondit ITiouorable juge Eoran 
ger.

I. honorahle jtige Loranger fit la presen­
tation de la nicdaille «l’or i!.»niu'*e parlas 
social ion des am-iens élèves et le portrait 
«lu premi« r n leur «lu colh geSaint«* Marie, 
le R« v«*reml IVre I’« lix Martin. Celui «lu 
fondateur d«* l'association dos anciens « I»* 
v«‘S. h* regrett«’* l’iançois de Sales Cazeau, 
fut présenté par M. Alfred Merrill, qui lit 
quelques nunarques bien npprojiriées.

La représentation du drame fut suivie 
de la présentât ion au révérend Père rec­
teur. par les éli-ves anciens et actuels,d’une 
a«lresse accompagnée de bouipiets.

En répondant à cette a«lr«*sse, le révérend 
P<*re Turgeon invita les personnes <|iii 
avaient pris part a la fête d'assister, lundi 
prochain, a une messe «pii sera «lit«i au 
Gésu a laquelle sera bénit un drapeau pour 
être pn*sent«* aux soldats «lu (i5e bataillon.

Funoruillo do feu DI- To»opIi 
Leman*

I.« s fuiu railles de feu M. Joseph Leman, 
M.D.. marchand, «>nt eu lieu hier matin a 
IVglise Saint-Jacques, au milieu «l'on «grand 
<x ncours d«* nos citoyens les ]>Iuh «iistin 
gués.Les porteurs,au ii'unbre de six,i*taii'iit 
les honorabh‘s juges Mathieu. Jette et Lo- 
ranger, le Dr J E L<*prolio;i. vice-consul 
d'Espagne, l«* Dr L l*. Desjardins et M. le 
notaire L (J Hétu.

I,e deuil « tait conduit par le tils du dé 
funt,Bcaudry I*emau et MM Hercule Beau* 
dry, Casimir l)essaull«*s. Saint Hyacinthe, 
L H Frechette et Armaml Prévost, l»«*aux 
frères du défunt. Parmi les personnes qui 
suivaient le convoi l'on rcmar-qiaii. sir A A 
Dorion, juge en chef, l'honorable juge Aug 
Papineau, les honorables H Mercier, A 
Lacoste, J IERobidoux,J (» I*aviolette, M. 
C. L. M. Desnoyers, m agist rat «le police, le 
Recorder de Moutigny. l'honorable .1 L 
B«*au«lry, le coroner Jones, les echevins 
Rainville et Michel Laurnit, MM. les avo­
cats Hout r Roy . Eue Roy. S Rivard. Bonin. 
Üratichatid. Benjamin («lobensky, Jos Du 
ham«*l, N lîourgoin, 1*’ D Monk, E Eef de 
BellefeuiJIe, M I) E Papineau, N P. MM. 
Armand J*arocque, Arthur Prévost. Tlnk» 
Doucet. N P, J Cassidy, Lucien Huot, 
1) Lavhilctte, V Baillargcon, Wm N »rris, 
.1 A V Be.unlry, ingénieur civil, J P Cleg 
horn, de la mais «n J G Mackenzie, C A 
Bourgeau, Victor Bourgeau, Francis Mor* 
riHson,av« «*at,<ie Saint IIyacintlie, Jos Roy. 
Jos Trudel, Henri B«*audry, Romuaid 
Saint Jacques, caissier d«* ia bampie «le 
Saint-Hyacinthe, Nap Ik-audry, (i J Lavio- 
lette, H Shorey et une foule uautres dont 
les noms nous «-- happent.

LYglisc «*tait tout»* tondue de draperies 
noires et le eatafahpie entouré «le pIpHieurs 
rangs «h* liimii*ics. La messe fut «*«lehrée 
par M. l'abbé Rousselet, cun* de IVglise 
Saint-Jacques, assist»* «le MM. h s abbes 
Racicot, procureur do l'Ewche ot Tranche- 
montagne, du S«*iuinaire de M.ntréal,et 
l a» soute fut donnée i ai M. le grand vi­
caire Gravel, de Saint Hya iuthe.

Lo chi'-ur hou s l'habile direction de M. le 
Dr Duval exécuta d une manière admira 
b!c la messe de requiem harmonisée.

Le corde national françaK 1085 rue 
Notre Dame. d«>nnera dimanclie. 31 cou 
rant a «8 hrs du soir, son 1 auquel «I inaugu­
ration. Prix du billet $1.- Onpeut *'« n pro­
curer chez MJ. llirtz, pharmacie Picault 

Contact, 1475 rue Notre Datac, l^Ü

NOMINATION.
MM- F. Massicotte et Fr»*re les épiciers 

i de gros tui-n connu, ont **(e iioiiim«*H seul* 
agents a Mi ntr« al. t»our la vente d ■ la ce- 
lèl re eau n inerah* .'st. las»!). Les peraimin-s 

: désireuses de se procurer de cette eau «l«*
I vront leur faire parvt nir leurs coiuiuamleM 

a leur etabb'senu nt an \ >. 217 rue St. Eu 
1 zuU-lh, ou par le ti-leplione No. 81t). a

ChampDin an. a une station «le voitures.
Cocher, l.»7. rue Salut Jacquen !

Et il ajoute iliHtraitenieut :
Au cinquième, lu j»ortc a droite !

Qui «le nous no voudrait pas avoir un 
piano ou oi.tiii \o\e/ h* piano de Paris 
(l’aris Piano'. Aussi deux g«*nres dillè 
r«*ntsd, pi,ui«>> « nna.liens. Un peut ache 
t r «-i s iiistnnn nts en pavant tant par 
•lois au N«» 1137. ru Not re*llame. Voyei 
1 annonce ** Paris I’i.mios" llnHleur. Tiu> 
ner, St Pierre et Cie. 1S3—Hch

Cham|N)ir« au essaye un naiitalon.
Mais il esi bien trop long, je marche

dessus.
J.'essayeur :

t est justement parce que monsieur 
mand’i* «b-ssns que monsieur le raccourcira 
bu meme au bout d'un certain temps !

CONVERSATION DF JOUR.
t achcinin* indre à 75 -Ms., valant £1.00 nu 

0raïul Symlicat il«* la l’uissanc.*, BIT « t (vp.) 
Rue Sainte l utherinc, aux «leux Ik.»u!«*s 
«I or. pq

A r«»aicc.
• Just ine, il y a trois jours que j’ai trou* 

'«• un iiiiiiiaire dans votre cuisine, il y est 
encoiv !

Monsieur, il me nu’ont»* la gmu-rc «lu 
Ionkia ça ne peut pas être ciicofe tiui.

\ achct«*z aucun chapeau sans venir 
voir notre OMsortiment «*t nos prix. Nous 
avons. « elle aniiee, le plus grniul clioix qiie 
I on puisse «h-sirer. Et qu’on s«* le rappelle, 
nous ne faisons «iiTun seul et juste prix.

Uns. Dmsjahiuns i:t Cm:., 
23-25 28 C37 et UJ;» rue Sfo. Cutlierlnc

Sur le pont «h* la Concorde :
Deux deput«*s se n iicoiilrent,
— Ponjour ! Comment allez vous f

Mal. Je suis éreinté ! Depuis uu mois je 
travaille comme un negro

Dans ce cas. 11 est gratnl temps que la 
session recominenee t

—Si vous voulez un piano, un orgue ou 
uue machine à c. »ti<1 n* si vous \i
Vi*z à la « anij ague, «• •riv«*z»tn>us pour avoir 
des «-.ivulaires et nous vous garantissons 
sut isfaction.

Voyez l'annonce Pianos «le Paris (Paris 
Pianos,) 1137 rue Notre-Dame, Dnsleur. 
Turuer, St. l’ierre et Cie. —1S3 11

Un habitué d'une gargote à vingt deux 
sous le dîner est en train «h* llairer une 
omelette que vi«*nt «le lui apporter h* gar 
çon :

— Dites donc, Jean, elle a dû “ piailler ", 
cette omelette, quand on l’a 'mise dans le 
poêle !

CHAPEAUX ! CHAPEAUX !
lUU douzaines de chapeaux «le paille que 

nous éenons de recevoir par le dernier stea 
nier seront vendues au prix il** la manufac­
ture chez J. R. Bourdiau, U7 St. Laurent. 
—jno

Un malheureux, au désespoir, applique 
un revolver sur son Iront et se dispose a se 
faire sauter la crâne.

Arrivée providentielle di* Clinmpoireau :
Ne vous brûlez fias la cerv«*lle, mon 

cherami. Si vous saviez coniine s'est dilli 
cile a éteindre !

—Nous venons «le recevoir d’une des prt* 
mières manufactures des Etats-Unis un 
nouvel assortiment de chapeaux de toutes 
sortes pour hommes Ci enfants. Noire 
première importation étant épuisée, l«*s 
chapeaux «|U«* nous allons olfrir en vente 
Rcront ce qu'il y a d«* plus nouveaux au­
jourd'hui sur le marché «le New-Ytirk. 
Li’françois l*’i-«-r.*s, «‘iiin des rues Sain U; (’a 
theriue et Amiierst. jno

Un mot drôle nous est fourni par la AV 
publique h raaca is.‘ :

Le temps des economies est venu, il faut 
savoir le reconnaître et se plier aux cirrous 
tances.

Venant «h- la lié publique Fr a niaise, c’est 
bien comique.

Si vous voulez acheter un piano, voyez 
l'annonce.

Les Paris Piauo peuvent être achetés en 
payant partiellement tous les mois au No. 
1437. rue Notre-Dame.

Broeudr, Tunn-r, St. Pierre «*t Ch*.
Les Pianos d«- Paris, pianos canaiiiens et 

orguis peuvent être achetés en payant par­
tiellement tous les mois, au No. 1437, rue 
Notre-Dame.

BnonEi u, TrnNiiit, St. Pii:hhk&(Tk.
_____  183H.E.I).

Une houta«le «l’un viveur a oui rance :
| Faut il qu'on soit bâti à « baux et à 

sable (jour ne pas mourir plus toi ...de la 
vie !

TAPIS.
Il e®t temps plus que jamais d’aller ache 

ter v«»s tapis et prélarts chez G. A. l.amon 
tagiii1. J 'ai reçu uu lot de tapis “ l ap« ^(ry ” 
patrons des plus nouveaux pour wmln-a 
sacritice, veuillez aussi remarquer qu'un 
seul prix est demande : avec c • sysieme 
vous avez toujours pour votre argent. 
Avant d'aller nllhuirs venez visiter l assor 
umentdeG. A. E'iuiontagne. (133, nie Ste- 
Catherine, vis à-vis la Bainiue «1 17pargn«*s, 
coiu «le la rue Jttc«jues-C.»rlng. 7ü la

PARASOLS ET DEMI P \RAPl.l IES.
Nous venons d«* r« -evoir une iinniciiKe 

impoiTatiou d * p iras. Ui t tleuii parapluie**. 
Il v en a pour tous les gous et de tous les
JU X.

Demi parapluie*, en soie unie ;
DtMiti pa . ü. en ne ehiiu Isa ;
Demi parapluies, en zitnclla ;
Demi }iarapliiii*s. en i'«*rg«';
Demi paraplun s, en alpaca; 
l'arasol* en >-u( in.
Parasols en Mue,
Parasol h unis.
Parasols garnis en Ueutclle,
Parasols doubles,.
Parasols noirs.
Para ois eu couleur.
\«)uh re«'omniaii(lons surtout à nos pratl 

ques uu lot considerable d«* parasols «*t «le 
mi paraplun s iirovenant des fonds «le ban 
quiToi t. «le .MM. Merrill, Turge«»n, J«di 
cieur, M. J«*an, etc., et iiue nous vendons 

j nour la moui«* de ce qu ils ont coûto en 
Euro|K*.

Dr pria Frkrks,
Coin des mes Sainte Catherine 

25 et 28. et Saint André.

Les mendiants parisiens.
Une dame genereuse donne cinquante 

centimes a un pauvre estropie <)ui vient de 
s'instalh'i* au eom d«* la rue laiinout.

Le iiii'iiiliaui n'a pas l'air «le s'en aperce 
voir.

Si vous vous découvriez, au moins ! 
fait la dame fro.ss» e, «|uaii«l on vous donue 
cin«)uante ceiititucs.

Le mendiant très calme;
M« ici / pour attraper un rhume qui 

me coûterait trois francs de sir«»ps ! .

Il iBILLEMENFS DI PRIN1EMPS 
il MUl.l.l \!l \ is D’ÉTÉ. 

N’ouhlicz pas avant d’acheter de venir vi 
siter rassortiment «le Drap, Serge, Twe«*«l, 
Casimir noir et diagonal que nous avons 
en mains et à très bas prix.

GaUNOV, St. PlKItHE ET ClE.,
573 Rue Ste. Cathcriiu*,

A l’euscigiu* des grands ciseaux, 
Eutr«* l«-s rues Wolfe « t Montcalm. 

\. B. A. G. Pakaius (Tailleur) associe 
de la maisou.

Taillage gratis et garanti. —185

Hardi, tuais juste.
Parlant «l'un «le ces auteurs comme il yen 

a trop «pii h«* complaisent depuis «juclque 
temps à remuer toutes les turpitudes, notre 
confrère Z «lisait :

C'est uu de nos latrinistes les plus dis- 
tingims.

l’as mal, le néologisme.

Ceux qui ont perdus leurs cheveux de 
vrai«*nt sans plus tanlcr s«* procurer une 
Ixmieilh* de l’i-lau .Magi<|U<* «h* Lt'sègne, «jui 
leur n-mlrnit leur «•hev«*lure d’autrefois eu 
vent«* elle/, tous les pbanuaeieiis, «lepot 
principal «-liez \. P. Racicot, (MR) un* Sainte 
Catherine, Montreal, jno.

vous avez «le
Au restaurant :

(«arçon, «m'est ee «tue 
froid f

Les pieds, monsieur; j«* ne me sens 
pas marcher. Kt<lir«*<|iic c'est connue ça, 
pendant tout Thivcr !

ETOFFES A ROBES.
Le «hqmrtement dYtoilès ù roliesest coin 

plet, les lignes de lu, L» «*t 20e se vendent 
rapidement, aussi la qualiD* de ces mar 
chandises est insurpassable pour les prix, 
celles «jui auraient besoin d'etoMès a robes 
fendent bien «l'eu proliler, « ar c'est une 
clian<*e exceptionneih* d'epargner «h* Tar 
gent tout eu ayant une lionne marchamli 
si*. G. A. 1 .amontague, *133 SU* Catherine, 
vis a vis la iiainpie «('Epargnes coin duc 
ques Cartier. 70 la

(’«• <|u'on y appr«*« ii* 1«* plus dans h s pays 
étrangers est la satisfaction de n’y «‘tre 
qu'eu passant.

MALADIES « oNTAUMUsi:-;. — Cigarettes 
Raspaii, coiniue nréservatif contre toutes 
épidémies ou niala<ia*s contagieuses. En 
vente elu*z MM. Eavioletteci \«*lson, phar 
muciens, 10 rue Notre Dame et 113 rue St 
Laurent. 150 2m.

Notre « po<|ue est colles des hommes «ju 
ne savent pas encore «ai ils vont.

Impossible a ceux «jui ont vu h*s spl«*n 
«lides ehaiieaux nouveaux étalés «lans l«*s 

j vitrines «h* la maison Eefrançois Frères, 
d’acheter ailleurs <|ii«* là, leurs chapeaux du 
printemps. Aussi voit-on tout le monde 
s'empresser d«* (aire visite a «•«• nouvel «*Ia 
blissemi'iit. Coin «les ru«*s Ste Catherine «*t 
Amherst. jno.

I.u chaleur ne sème pas les plantes, mais 
elle les fait tl«’*vehip|M*r ; les r<*volutions ne 
cn ent eh«*z l«*s hommes «*t chez les peuples 
ni les vertus, ni les vices, mais clics les 

; f"llt <

UNIQUE AL MONDE.
Soie noir» . gros grain, à 30 et s. la verge,

I valant 80 et s., au Grand Syndicat «le la 
uiHsunce 047 «*t 04U Rue Ste, Catherine,

aux deux boul« s d'or. 184

A propos de grève, nous connaissons le 
but «le celle «les ouvriers tailleurs.

Los meneurs, enragés démocrates, espè­
rent f. rrer la tous l«*s Français a devenir 
di s “ Mius-culottes ! ”

S. 1). HAMILTON,
Du magasin a bon marché,

^835 —RUE NOTRE DA MB OUEST—1933 
(Vis-à-vlH la rue l)n|iri-i

a acheté «les marchandises a l’encan chez 
Henning iN Barsalou, la semaine derniere, 
et h des “ bargains” a offrir :

Toile de Russie à 8c la verge.
Toile a rideaux, de différentes couleurs, à 

15e i*t 20c.
Toile a nappe. 15c, 20c, 25c, 35c.
Une caissi* «l’indi *nn *, de grande largeur 

et «te Ixjnnc qualité, a «W- la verge.
Ia** nb<*s pmir daim s exponi cs «lans les 

vitrines, .i sl.5,00 «*t 8 lo.nf», ont «*!e fait«*s 
sous Tbabilc direction de Dile Courviile.

juo*3fs

Tu es coniphdement cliauve, mon pau­
vre garçon, et tu ne vois pas le bout «le ton 
nez.

En efT* t mon oncle. Mais songez que 
j'ai déjà vingt-deux ans!

AVIS AUX DAMES.
MM. Lariv«*«* kS: Nadea'i viennent «le r«* 

revoir le plus 1m*1 assortiment de chaiN .-tnx 
pfmrdaiiies.de tous les gouts, depuis i *• 
en moulant ; nous avons r«*çu nos (leurs et 
nos plumes 1«*» plus vari«*es, ainsi que four 
nitures |m*«u cliai>e.iux.

Une uifNliste d«* premiere classe est atta­
chée a l'établissement.

Larivi.k ^ Nadeau.
No. 2203 rue Notre Dame Ouest.

Un cocher ivrogne et bon enfant. 
-Voyons, coco-le, j'pcux plus taper, ça 

ni fait «le la peine et puis mon fouet qui 
s'«*st casso N oyons, rien que |Kinr nie 
taire plaisir tu vas voir comtne ça va 
aller Figure-toi seulement que c’est du 
Coté de Tét urie.

— La plus grande variété de rhap'asux de
paille se trouve au grand magasin «U* ( hs.
Deigardins «t Cie, £k£5 Jb

Alors ce pauvre vi«*u\ est mort T
Oui. Mais il est tombé subitement et 

n'a pus eu Talfrcuse douleur «le sc v«iir 
mourir.

Ah ! tant mieux !
Il est vrai «ju'il était devenu aveugle.

COUPONS DE TAPIS ET DE PRELART.
A cette saison de l’année, nous avons 

Ix aiieoup «le «-impolis «h* tapis «*t «le pivlart 
qui nous restent, apres les ventes nombreu 
s«*s du printemps.

Ces coupons «pii sont encore siinisunts 
pour de p(‘tits np|>artements. chambres a 
coucher, passages, boudoirs, vestibules, 
etc.. s«- vendent a moitié prix.

Profitez «h* rett** occasion «l'épargner la 
moitii* de votre argent sur vos achats de 
lapis et de prdart.

Dupuis Frères,
Coin dos rues Ste Catherine

25 et 28 et St André.

Au restaurant :
Garçon, ccs huîtres no sont pas fraf 

clics !
—Monsieur, je n’y puis rien, je ne suis 

pas dedans !
Ça prouve que vous n’êtcs pas à votre 

place.
VÊTEMENTS DU PRINTEMPS.

Nous avons appris avec plaisir «ju«* M. J. 
E. A. i inbord, le tailleur lii«*n connu de la 
nu* Saint Laurent, vhrnt de s’assurer le 
concours «le M. Ovide Malo eomme tailleur 
et gerant de son «‘tatilisM<.*iuent.

Lis personnes di-sin'iisi's «h* s'habiller 
avec «•h-gaiKM* feront tiien «h* visiter le ma 
uusin «le M. Dul«or«l pour leurs vêtements 

I «lu printemps.
L« n trouvera toujoars eJiez M. Du»x>rd, 

13 rue Saint Luirent, un clioix tr«*s consi 
«h*raole des meilleurs «*tof!ès et t wcc*ds de 
fabriques française, écossaise «*1 anglaise.

______ n- la
Le temps est le rivage d«* l’esprit.
Tout passe d«*vant lui,et nous croyons que 

j c'cst lui qui passe.

PREMIERE COMMUNION.
MM. I*ariv«-i* N: Nadeau viennent «le re 

! revoir l«*urs voiles pour la premiere com 
niuiiion pour jeum s tilles <|iii font leur 

! pivinh-K* eomniiinion ; ils s«*ront expos«*s, 
«lans leur vitrine, lundi «le la semaine pro 
chaine. (’« s voiJi s seront vendus a grand 
march'* : 91.00, avec cou n une ou non cou 
ronne, 2 vergi s carn es. Nous avons aussi 
reçu dos bas en coton, soie et (il ; gants en 
(il, soie et kid ; eashmln*. merino, lawn, 
mousseline, soie, satin blanc, rulMin pour 
ceinturons, hrodun-s de toutes les lar 

j gears a grand marche.
Pour garçons.

Drap, serge noire, bas en fil, cols, gants,
1 chemi-*cs. Non • pr«*nons l«-s ordres pour

I faire l«*s babiil«*nieiit«i de Mlles et de gar 
çons. Donnez, vrm ordres h présent; vous 
aurez un meilleur clioix.

Larivkb & Nadeau,
No. 2203 rue Notre Dame Ouest.

1.KS OHPUKLINES.
Ce magnitique roman vient d'être publi«* 

par La Presse et la distribution dans les 
J dépôts de journaux en a ete commencée.

Le nombre toujours croissant de nos 
abonnés «jui aujourd'hui comprennent la 
presque totalité des lecteurs do Montreal, 
nous a oblige, pour ne pas créer «le confu­
sion, a mettre le prix de ce volume à 15cts. 
pour tous les aclieteurs sans distinction.

Nous engageons les personnes qui «l««si- 
rent ko procurer cet ouvrage hors ligne, 
dont le prix en librairie serait de 92*00, à 
donner leurs ordres des maintenant a leur 
il<‘pôt, le tirage étant limité.

LA FILLE DE CAÏN
lECXIEMK PARTIE.

XIV
1 Suite, f

Ta* jeune homme avait rejeté en arrière 
sa této lino et syiii|»athii|ue, son accent 
«•tait «Icvciiu uu peu hautain, J« aiiuo lr«*s- 
saillit et, d une voix «‘titutlco, elle répondit
simplement :

Oui.
Niort, reprit l,« '>ii Gervais, dontu*/.- 

ni"i votre main, roganlez moi bien eu face 
et jurez moi de nie garder toujours votre 
amitié.

JiiK<|tià la mort, répondit elle sans 
trouble et sans hesitation.

Pma, au bout «1 un instant, elle ajouta 
comme ai* parlant a elle un me :

Que M. le comte «1 Ari|ui/.an va être 
heureux !

1**011 la regarda, m* comprenant pas plus 
8«*s derniorh mots «|U il ne comprenait ses 
audaces et ses timidités ordinaires; idle 
r«‘d<‘V(*nait pour lui le beausplunx imléchif- 
fnibh* qu’il coiinaisHak «l«*jà.

Mais elle. Voyant sa surpris.*,s'empressa 
d ajouter en relevant légèrement son lin 
visage :

Est eo «|ue vous croyez, par hasard, 
«jiie ji* s«*rai voftv aune sans rautiirisatioii 
«lu i ointe ( Non, non, rassur«*z vous ; en 
ai rivant au Toiiju, je raconterai a M. 
«1 Arqiiizan «'«minient je v«ius ai rencontré, 
<|iii \oiih êtes, «*t p<»tir<|U(ii je vous ai aimé. 
Me le permettez-vous (

Le peint re se perdait coiuph'-teinent dans 
ses nouvelles suppositions. Mais, comme il 
avait dans la loyauté de Jeanne une coii- 
tiunce absolue, il ne chercha pas a savoir 
«o «|ii’il ne devinait pas « t, voulant lui 
«loimer une preuve d'allectioii sans bornes, 
il s inclina tri*» bas «m» lui disant :

\ oui « tes la première femme qui ail 
fait battre mon co ur ; ma tendresse pour 
Vous est en moi au-dessus «le tout autre 
sentiment, mais j«* vous estime autant que 
je vous aime.

Faites ce que vous jugerez convenable ; 
j«) suis persuadé «jne tout ce vous déciderez 
sera bon, juste et <lr«»it ; (iueh|ue oxtraor- 
dinaire «jue me paraisse votre conduite, ju 
ne chercherai pas a savoir ce «jue vous 
eroirez dcv«»ir nie cacher. Etes-vous cou- 
tente l

1 u nuage rose envahit peu ù peu son 
c«>u mince et blanc, couvrit ses joues et 
monta ju.nju a sou front, en devenant do 
plus «*n plus iiitense.

'l out à coup elle caeha son visage «lans 
ses mains et, iciabint. en sanglots :

Ne cherchez pas à deviner, lit-elle au 
milieu «le ses larmes ; plus bird vous 
saurez tout ; mais j’ai été bien malheu­
reuse, moi aussi.

Li «b*ul«;ur iTépargno personne, «lit-il, 
avec une singulière expression d’intérêt ; 
j«* voir, ai alliime «jue j étais votre meilleur 
ami, j'ajoute que ju vous aime surtout 
parce «pie, sans rien savoir de votre vie, je 
suis sur <|iie le malheur <|ui vous a hnsee 
n’est pris votre fait et «pie vous êtes la plus 
pure, la plus sainte et la plus noble «les 
cr«'at lires.

Elle leva sur lui r«*.s grands yeux encore 
mouillés de pleurs, mais «lans ]<‘s«|Ui*Ih 
Unite expression craintive ou gênée avait 
disparu. Elle semblait maintenant, au 
contraire, aussi heureuse qu’il est permis 
de l'être.

-Que c'est donc bon «l'êtreaimée ainsi! 
lit-elle avec un «le ses jolis gestes étonnés 
et naïfs, et comme je vais vous le rendre, 
l.i bas au fond «le lues laudes gasconne». 
Mais puisque vous comprenez si bien 
toutes chose, je peux bien tout vous dire, 
n’est-ce pas (

Evidemment.
Elle hésita très fort.

C’est donc bien diflicilo
( fui, horriblement.
Faut-il vous aider f
Vous ne jiourriez pas.
Eli bien, ayez confiance. 8. vous avez 

peur, vous allez nie faire de la peine. 
li<>rs<|u'oii est amis comme nous le sommes, 
on n a pas de secrets l'un pour l’autre.

C'est bien ainsi «pie je l uiitends. 
Tenez, voici ce «lent il s agit, mais ne mu 
regardez pas.

•Scrupuleusement Léon détourna ses 
yeux ravis «le La charmante enfant, «ju il 
voyait sous un aspe» t si différent «le sa 
gravité ordinaire.

Vous avez été bien bon pour Made­
leine, reprit-elle de sa voix de cristal ; vous 
1 avez soignée, vous vous êtes dévoué a 
elle, eh bien....

Ses hésitations la reprirent plus fort ; 
ce]>eiidant, au bout de <{ucl«|ues secondes, 
elle continua.

—A un autre je n'oserais jamais confier 
cela, mais à vous, et maintenant surtout, 
il le faut. Je ne croyais cependant pas, 
hier, (]uand j ai résolu «le vous parler, «pie 
ce serait si jiéiiiblc.

lié on sourit et intervint ; il avait com-
pri*-

Vous croyez «jue madame Flamarens 
soufirira si elle apprend notre amitié 
réciproque, n est-co pas, chère Jeanne, 
l intemigea-t il.

Les yeux «le la jeune femme se rem­
plirent «le larmes.

Elle a été si malheureuse ! lit-elle en 
joignant ses mains, si vous saviez ! . . C«‘la 
devait arriver ; malade, à peine guérie, il 
était bien sûr «ni elle s attacherait a la pre- 
iiiière pers«>nnc qui s'intéresserait à elle. 
Mais je ne veux pas, moi, lui faire de 
peine... .aussi....

Le peintre profondément ému, prit sa 
main.

Vous êtes un ange, Jeanne, lui dit il, 
et j avais bien pressenti 1 adorable délica­
tesse «le votre oeur. Notre affection est, 
et demeurera tellement pure, tellement 
élevée au-dessus «b* toute faiblesse, que la 
terre entière Li |KMirrait connaiUv sans 
inconvénient. Non seulement vous n'éprou- 
vez aucune mesquine jalousie mm a vis do 
Madeleine, mais vous voulez refouler vos 
sentiments pour ne pas lafmissor. Jo vous 
c«>mprcnds et je m associerai a votre 
gcuéreux dévouement. Ne d '-’ •

1 stfection que Madeleine épjpuve et «jui 
peut-être la guérira ; je m’en servirai pour 
lu nuidio forte et vaillante et faire entrer 
un élément «le j«>io «lans sa pauvre vie si 
obscure. Notre secret «ju'elle ignore,secret 
«pi elle ignorera peut-être touj«iurt, demeu- 
rera entre nous Je resterai pour elle lo 
plus dévoué «les amis, et, puiseue netre 
bonheur la ferait souffrir, nous le cache* 
ions soigneusement aux yeux de tous.

— Excepté de Rose et de M. le comte 
d'Arquizan, ce sont les seuls cires 
capables de nous comprendre.

C’est juré.
Madeleine rentrait comme ils pronon­

çaient ces derniers mots.
V la vue du jeune homme, elle rougit 

profomlément.
Lut s’approcha d'elle tout naturelle­

ment.
Nous i>urlious de vous, chère mada- 

nu», lui «lit-il ; comment allez-vous t
Un éclair «le bonheur passa dans le» 

jeux «le liuulatue Flamarens.
Ti rs bien, jo vous assure. La tête ne 

me fuit plus mal. Je crois <|ue je suis gué- 
ru». .le pi»nso à mes chagrins sans m'exal­
ter comme autrefois.

C « st très bien, cela. Votre courage 
nous rend si heureux !

Hui, oui, grâce il vous, j’ai compris 
«|Ue je «levais vivre pour ma tille. J’ai pris 
«i** grand«*8 résolutions, je veux finir moi- 
nu me son «‘duration, vous verrez.

Tu ne crois jias si bien dire, Madelei­
ne, tit Jeanne a son tour ; si tu continues 
à « tre raisonnable, M. Léon le verra jieut- 
étre «*n effet, car il ne serait pas impossi­
ble «jue (lui l invitàt à venir nous voir au 
Touja.

Rose, «jui était revenue en même temps 
<|Ue madame Flamarens, sourit et, regar­
dant alternat i veinent Jeanne et Léon :

M i. j'en suis sûre, affirma-t-elle. Il ne 
s«* passera pas un an, madame Maile- 
leinu, sans «jue M. Leon nous fasse une 
v n*ite«lanH n«itre beau pays de Gascogne.

Madeleine baissa les yeux et, |x>ur «ïa- 
cher son trouble, «*11«? saisit la tète de (ül- 
bertc*.

Ch r«* petite, «lit-elle, en l’embrassant 
à i»lusii*ura reprises, il me semble que je 
m* t ai pas assez aimée.

Gilbert»*, singulièrament affectueuse 
pour sun r «*. ressentit une pixifonde émo­
tion sous ces baiH«*i*s «le sa mère, à coup 
sur fi s jilus tendres (|u elle eût reçus d’elle, 
«lepuis <|u'«*lle (Hiuvait sentir et se souve­
nir. Elle • jiroiiv u une joie si grande que, 
l i rap|Hirtant tout «le suite à ia personne 
qu elle aimait le plus après h«jii p« re, elle 
sauta au coin de la comtesse.

(’’est toi «jui m’as rendu maman, «lit- 
elle tout bas, merci !

Mais J «•aune, détachant ses petites 
muins, la poussa vers Léon Gt>rvais.

Moi. lit elle avec une expression de 
fierté radieuse, non, mais lui ; embraa- 
M

Gilberto avança son petit visage irrégu- 
licr, mais plein de b«)iité et d’affection.

Voulez vous f demanda-t-elie de sa 
ch- five voix douce.

Le peintre se pencha, mais, au contact 
de ce front d'enfaiit innocent et pur, il 
frein it jusqu au fond d«*s entrailles ; une 
ride profonde se creusa entre ses deux 
sourcils, ses narines se dilatèrent, il for­
ma les yeux et demeura une soeondceom- 
mo si l'effort eût été au-dessus de sa vo­
lonté ; une souffrance indicible contracta 
son \ r :•.;«■, ordinairement impassible; il 
finit pur se reculer.

Je ne peux pas ! murmura-t-il, si bas 
que Rose seule 1 entendit.

Je n’ai |nw senti, «lit naïvement Gil- 
bvuto, Taisse/.-moi vous embrasser à mon 
tour.

Elle noua ses bras autour «le son cou et 
posa ses lèvres sur les «leux joues «lu 
peintre.

Jeanne n'avait rien vu, absorbée «ju’elle 
était dans st réflexions ; Rose, au con­
traire, avait suivi la scène de» yeux.

Roui-(|Uoi donc ne peut-il pas embras- 
8( i < Ji’.borte f se demanda-t-elle tout éton- 
in «* ; pounpioi donc surtout, après l’avoir 
sauvée, ne T aime-t-il pas t 

(A Continuer )

I. I TT 1 ! I LA T URE A M USANTE
Si vous aimez a lire de lielles histoire», 

abonnevous au Fruii i.etov Ii.i.usthb, 
N<» 475. rue Craig. Montréal. (91 par année).

Y tin d< i" rmctire au public de l appn cier 
et de eoiiii.iitn* les avantages «pi il offre 
niuintvnanl, <*e journal est envoy»* gratui- 
teinent pendant un mois a toute jH'rsonu 
qui le demande*. 07 1 a

Nous Hommes heureux d'apprendre 
que la comtesse deMoltkeest désormais 
hors «le «langer et en bonne voie de guéri-

Nu (Buffalo) 97 me St. Laurent, vous 
trouvcr«*z un assortiment considérable de 
chajieaux tout a «fa it nouveaux, chez J. R. 
Bourdeau, 97 rue St. Laurent.— jno

La comtesse de Montaientbert, née «le 
M érode, veuve de l’illustre écrivain, a été 
gra\ ement malade ces jours-ci.

Les dcniutrcs nouvelles sont meilleures.

GUÉRISON.
. Nous avons a enregistrer encore aujour- 

d'l>ii, la guérison de M. Victor Prégard, 
i No. 2.‘»29 rue Notre Dame, Montréal.

Il souffrait de rhumatisme et des bron- 
« lûtes depuis huit ans et pouvait a peine 
man lier depuis un an. Il avait été cou-

I damne par plusieurs médecins et s’atten- 
«lait a une mort certaine, «juand, sur l'avi» 
de plusieurs personnes, il s adressa au gué­
ri -«ur sauvage, Geo. Tucker, No. 86J rue 
Saint Laurent. Cet’homnie oui ne pouvait» 
vaquer a se» occupations «icpui» un au, 
«'« st <l«*clarc parfait4*nient guéri apr«^i onze 
jours de soins que lui avait donné notre po­
pulaire giurièKtur sauvage. Qu«»ceux qui 
souffrent ne manque* pas d'aller le voir et
il - - i«it,t soulages,in<>—

GRAND AVANTAGEl
\ VKNDRK à JOLIETTE

Le magnifliinc “Hôtel JoUette" bâtisse do 51 
j»^i »i piMs. «io 42 m.igniàquus appartements, 
inuiii d un ai»par«Ml «!«■ cliautrage, A trois étages 
<-n I» : ues solides, avec un )>eau i»Hrt4,Tn? sur la 
dev.mi «leux beaux jets d'eau A la porte, ruo 
Notre Daim-, a proximité du marché.

.s»t ue «lans la |tartio eommercialo do la ville, 
re* hotel «xTcnp** un terrain «lo ILS pieds de long, 
i» v c «fip< iidanees superbes, cntre-autlos uuo 
écurie de 100 place», s'ouvrant sur une cour.spa- 
- i<' -1 . Ix> tout iiouvcllcmont bâti, vendu aveo 
lamoublcment.

CNmditions faciles. Pour plus amples infor­
mations. h adresser a

M PIERRE CHEVALIER.
l’roprii-tairo.

M Pierre Ghev.vlier, vu le mauvais état do sa 
saut c s'est décidé â se fétircr des atruires, mai» 
n invite pas moins lepubüoa lui continuer, eu 
MGciKÎant, le mémo enc«»uraKemcnt que par lo 
passé nV’Am

AUX BUREAUX
Papiers lettre, * note et fool««< ap mis én blocs 

(Puds), depuis 5 cents jusqu'à 91.00.
Rouleau et r«*»rlc «'ombinés. il«*miére nouveun* 

té. indkiwnsable aux comptables.
Kn<tut . nouveaux génros. s'ouvrant seuls et 

sofennant < -isdtôt qu on dépose la plume sur 
réiag« re qui y est attachée.
KAHIKN -T. ORANGER,

-------PAPETIER-------
1S» ( oie St. Lambert, Montréal.

llav.-l %



LA PRESSE. JEUDI 28 MAI 1885
M litit ilMiUl

LA PRESSE
Imprimée et puAiée par

W. K. nLUMIIART.
—o— *

amukiptkation itr nrDâonoif 
*0. 1540, R U K NOT H K U A M E 

(Kn face de i llôfel de Ville).

A BON.v LUK.NT
F.ditkm Onotidirnne..............
l.diUuu naUloio«ürc

fl 00 p .r an 
1.00 °

r*U !!• l-' UL 
»’c*uifK lier <1<* usiner de U c «le
n.cd ; (Unfl l< * circoofllBncoft »i «(UfBvor#- 
blcs i|iji l'ont ima au premier pJ-ui, il a 
maintenu une position que per«^nnf n’.ili­
rait pu p revoir.

Il était jeune, jmiis expt iiciice, |iautret 
pre<K|ue et ranger, a peine metia il«: san^.et

pioiuiae et n y pût at te h aire. < a éU*
<i ailleurs U deat.ii^e cos ffranda tirsn 

.. ^
ciers «lu journaltaiiio d arpiror a uO'v
situa* m-h politique ofl.cicll*; et d*'

! n y pas arriver. Kmilc de tiirardin est 
I mort ulcéré do no (ms avoir touu culie ses

puissantes mains un port'-feuillo de n.i- 
nutr#'. tlib.at u a pu entrer au parlement

il a pris sui la population du to vaste pays | que dans la tribune de la presse. Jusqu au
doc teur Véron, qui ne put sortir de la cou­
lisse politique au moment du coup-d Ktat, 
qu il avait si fort aidé à coimnettie.

ANXOttrEa. (rittjwr* ngaM 
Premléis insertion inet « U ligne
lusariious aul»é<iueuu^ ...O”

Toute* rorrexpondanecsdoivent être adressées 
S.uiplcim-nt coiimic suit :

LA PRESSE.
I' O. Dolte. 1175. Montréal. Cana<la.

NOTRE CIRCULATION.

^-EDITION QUOTIDIENNE-
Etat asaormaiité «la la circulation de 

LA PRESSE.
Eemaine finissant le SI Mal:

Lundi ........ 12.985
Mardi...................................19.985
Mercredi ....... 13.000
Jeudi ...... .. 13,115
Vendredi. ..... . 13.135
Samedi ........14 H35

Mayenne
80035 

. - 13.339

LA PRESSE
MONTREAL. 26 MAI 1830.

LA QUESTION RI EL.

Nous avons re;u hier soir, trop tard 
I ourla publication, la loin o suivante . 
Monsieur le rédacteur.

Nous avons été trèN'surpris de I article 
que vous ave* publie dans votre journal 
aujourd'hui. Vous u'auriez pus dû diro que 
Kiel était coupable, tant qu'il n'aura pas 
été condamne. M. Kiel a beaucoup d'ami* 
dan* lu province, et il serait mieux pour 
vous de le respecter plus.

PLL’dlCÜRS I.ECTKUR.*.
Noua n'avons pas dit que Kiel était lé­

galement coupable, excepté pour la pre­
mière fois, lorsqu'il a été trouvé coupable 
d'utlagarie, et mis hors la loi.

Nous sommes bien prît à a Imottre quo 
le jugement a e'té tiré par les cheveux, et 
que si appel avait e'té interjeté, toute la 
procédure aurait été mise à néant. Des do­
cuments de la plus haute importance 
avaient même été forgés, pour les rendre 
plus conformes aux précédents.

Mais tout de même, Kiel aété condamné, 
dans le temps, et le jugement est toujours 
en existence.

Un jugement peut être inique autant 
qu’on voudra, mais ce n’est pas une raison 
pour l’ignorer; c’est beaucoup mieux de le 
faire renverser.

t,)ue Kiel ne soit pas trouvé coupable, 
tant mieux pour lui: nous en serons 
très contents. Il n’y a jamais d'agré­
ment a voir un homme condamné à mort.

C'est précisément parce que nous com­
prenons la grav ité «le la situation que nous 
voudrions prévenir les erreurs qui pouf, 
raient la compromettre.

Le procès do Lépine a eu lieu devant un 
jury composé par moitié de français ; quel­
ques-uns de ces derniers étaient des Métis 
qui avaient été les collègues, assistants, 
complices de l'accusé.

Celui-ci a tout de même été condamné.
C est une leçon que nous recomman­

dons de ne pas oublier.
A’Itégina ou à Prince Albert, Kiel s«‘ra 

jugé par six jurés choisis par lo juge. Au 
lieu de bl&mer nos prophéties, on ferait 
bien mieux d'insister auprès des députés 
fédéraux, pour faire amender la loi, atin 
de donner au chef de l’insurrection le bé­
néfice du droit commun anglais : douze 
grands jurés et douze petits jurés.

Nous avons dit «pie Kiel serait con­
damné, et nous le croyons encore ; c’est 
pourquoi nous demandons que la commu­
tation lui soit assurée.

On pourrait risquer le tout : l'acquitte­
ment ou l’exécution ; mais l’expérience 
a déjA enseigné qu'en pareille affaire, 
il valait mieux, dans l'intérêt dns familles, 
avoir moitié, si on n'avait pas le tout.

Nous ne présumons rien du procès : 
Maîtres Lemieux et Fitzpatrick peuvent 
faire des merveilles, et nous souhaitons 
qu ils en fassent. Du reste, leur réputa­
tion professionnelle les y oblige.

Nous n'en persistons pas moins il pré­
tendre que la théorie que nous avons ex­
primée sur les obligations encourues par 
le général Middleton devrait être main­
tenue.

11 est bien vrai, d’après les dépêches de 
ce matin, que le major général dit «ju'il n'a 
pas fait de conditions avec Kiel ; stricte­
ment, il peut avoir raison, maïs les pièces 
que nous avons publiées affectent le sens 
de cette assertion. Il a traité avec 
les chefs de l’insurrection, à commencer 
par Riel, Dumont, et tous les autres ofli- 
ciers insurgés. Ce devrait être suffisant 
pour leur assurer la vie sauve.

Si un avocat très habile trouve un autre 
moyen de les sauver, une autre théorie h 
plaider, d'autres principes à soutenir,d'au­
tres précédants sur lesquels on puisse s'ap­
puyer, tant mieux ; nous ne demandons 
que cela.

Seulement, il y a quelquefois danger à 
éparpiller les forces. Une goutte de poi. 
son dans une cuillerée tue ; dans un sceau,
elle est inoffensive.

Si on disperse la défense de Riel sur 
une diversité' de points et «le détails le'- 
gaux et politique*, on risque «le faire faux 
bond : 1 expérience fa déjà prouvé, et 
elle pourrait se répétée.

Dans tout cela, nous avons voulu sim­
plement indiquer la v«»ie à suivre pour 
sauver un malheureux d«'voyé, père de fa­
mille, et représentant, parmi notre popu­
lation, un élément qui réunit de grande 
sympathies.

Quelque soient les préjugés ou les igno- 1

- {»opulat<oii inétnue française et anglaise
- et sur les sauvages, un ascendant qui
lui («eriiiet do mettre en branle toutes les 
forces militaires d une population do cinq 
millions.

Nous n approuvons pas sa conduite, mais 
nous comprenons qu'une population d an- 

i ciens braves 1 admire.
Los combats des duruic-rK temps lappcl- 

lent les légendes «le I*oiitiac,du Tccumtch, 
de tous les héros de Fcniiimro Cooper et 
de Dark man.

COIRRIL'R OR IMBIS.

La rentrée des chambre*. -Le rapport sur 
le* rccidiviatcM. Inutilité de co rap|K>rt.

t e qu’il «until du être.— la?* deoes a 
l'an-. Mort «le M. (iibiat, directeur du 
" Constitutionnel." M. Andrieux et une 
ancienne cliente.—La grève «le* tailleur* 
8on iuuiiiitc Lagrâcode l^iuiac Michel*
Je ne vous ai rien «lit encore du nos ho­

norables, et, [«ourtant, quand on «e rap­
pelle le grand tapage «ju ils ont fait à 1 e- 
poque do la chute «le Ferry, il vaut vrai­
ment la peine d’avoir son regard fixé du 
Ctvté du la Chambre des députes.

La rentrée, il faut bien le diro, n’a pas 
été fiévreuse et M. le président Floquet, 
aussi bien que M. le président LeRoyer, 
au Sénat, n’auront pas eu l’occasion de fa­
tiguer beaucoup leur voix ni leur son­
nette.

On sont que les préoccupations de nos j 
(bqmtcM soûl ailleurs (|u au Datais-Dourbon 
et qu'ils n’apportent qu'une attention dis- I 
frai te aux diverses lois dont le vote s’im- 
posc à leurs dernières délibérations.

Rout-ôtro finirons-nous cependant par 
obtenir cette faintMise loi des récidivistes 
quo les crimes récents rendent plus indis­
pensable que jamais.

Je viens «le parcourir dans le Journal 
Officiel, le rapport de M. Oerville-Réache, 
député de la (aua<leloupe, qui doit servir 
de prologue à la discussion et si messieurs 
les criminels, gredins, bandits, souteneur* 
et vagabonds, ne plaignent des précaiiti«»ns 
on des scrupules de tout genre dont ils 
sont l'objet, c’est qu’ils auront le caractère 
difficile.

Nos colonies lointaines sont étudiées, 
épluchées, une à une, par le rapporteur 
avec le soin méticuleux qu’apporterait un 
docteur qui veut organiser une station do 
convalescents.

Conditions climatiques, salubrité do 
l'atmosphère, fertilité du sol, pureté «les 
eaux, table rassurante du mortalité, rien 
n’est oublié dans ce minutieux travail.

*
* *

M. Cerville-Iiéache, ne dédaigné pas 
même le point de vue anecdoti«|ue. Il va 
jusqu’à raconter l'histoire d’un vieux 
soldat de Louis XIV, du nom de* Jacques 
Ulaisoiineaux, mort dans LOyapock (Gu­
ano) après avoir ac«:ompli son siècle.

Un centenaire ! N’est-ce pas rassurant 
pour les aimables ro«|uins destinés U peu- 
pleur ces lieux enchanteurs, et «pii ne se 
sentirait touché en pensant «|U un .Mar 
chandon, un Bossuatou un («amahutquel- 
conque auront la chance, d’arriver au 
grand âge de Mathusalem !

En vérité, n'est-il fins incroyable «pie le 
souci du bonheur, do la longévité et de la 
santé de nos assassins fasse écrire tant de 
s«»ttises et verser tant d'encre inutile l 

Plutôt que de consacrer quinze colon­
nes, petit texte, A l'étude sanitaire «le nos 
c«ilonies, M. (>arville-R«'ache n'aurait-il 
pas pu se borner a dire à ses collègues :

—Messieurs, nos soldats ii«>s marins, 
«pii ne sont ni des vagabonds, ni dos ban­
dits sont envoyés dans tous les parages de 
la Guyane, «le la Calédonie, du sénégal et 
de n«>8 autres posst.'ssions, sans «pie l'on 
s'inquiète de savoir s'il y fait chaud, s'il y 
fait froid, s'il y fait tr«>p humide ou trop 
s«»c ; nous n’avons pas à nous montrer 
plus scrupuleux |>«>urh;s scélérats qui nous 
pillent et nous égorgent «jue pour les bra­
ves garçons qui défendent le drapeau du 
pays.

Il me semble que co simple rapproche­
ment clorait tout d«'d>at, et s'il est un seul 
député qui pense que la vie d’un seul réci­
diviste est plus précieuse que celle d'un 
soldat, que ce député se fasse mimaitre. 
Pour moi, je serai très curieux de savoir 
sou nom !

• •
Décidément, on bat le rappel là-haut et 

les anciens n'ont qu’à bien se tenir. Le* 
jeunes, du reste, ne sont gnère épargnés. 
Hier, c’était le directeur du Gü-Hlas, M. 
Dumont ; le carricaturiste Gill ; le dessi­
nateur Scott ; aujourd'hui, c’est le t«>urde 
M. (iibiat, le directeur du Constitutionnel, 
qui expire d’un accès de goutte.

M. (îibiat était à peu près du même âge 
que M. Dumont, il approchait de 70 ans. 
Ceux de la nouvelle génération ne pre­
naient plus garde à cct homme, quj 
avait, par les journaux, joué, à Bon 
ép«*que, un rôle presque aussi important 
«pic celui de M. de Girardin.

Mais aussi, qui no se rappelle ce que 
fut le Constitutionnel 1 Déjà, sous M. (ii­
biat, il ne comptait plus comme au temps 
de ses vingt-cinq nulle abonnés, tous bour­
geois, tous libéraux, tous suivant cette 
doctrine de juste milieu qui fut comme la 
caractéristiquede l'opinion électorale avant 
l'Empire.

S«>u§ M. (iibiat, lo Constilution>tel de­
vint d’abord un instrument financier 
auquel fut. bientôt adjoint le 1 ’«»>/* et nom­
bre d'autres publications oh il fut active­
ment mêlé ; je citerai le Petit Journal, 
la France et la Semaine Financière, à ce

.WVEI.I.ES DU NORD-OUEST.
Lett k* «le Pou ml makrr au ^ruerai 

Mlddlrton

Képonsc «In jjéuér.il au rîiet* 
Sanvago

On dit que le (iron Ours va ee bou- 
mettre

Tasautrr^ • r ndrenr
«i. pour ndever le» tn

M. Andrieux, le député de Lvri, le 
directeur du journal La Ligne, aét hapi* 
au t ré pu u. JL-urousement, pour les lec- 
tcurs dee N«meett«7s d un projet de jMjltce, 
ce n a été qu une fausse alerte. Asacv 
grave, cependant, pour que le député du
Rhône fit passer eu police correctionnel^ Confirmation de la capture do

Retour proelmin du gênerai 
Middleton

la dame Richer«;and et ht fit condamner, 
hier, à six mois de prison et cinq ans de 
surveillance.

C'était une ancienne cliente à lui, une 
cliente devenue une ennemie implacable. 
Kll«.‘ avait d ailleurs une existence peu re. 
CfUiiiuandable, cette bonne dame Riclie- 
reand «jui annonçait, urlA et orbi, que M. 
Andrieux ne mourrait que de sa main. Ha 
profession avouée, sinon avouable, consis­
tait à vendre de la parfumerie dans ces 
maison* qui ont inspiré à M. «le Concourt 
son fameux roman de la Fille Eliea.

C’est à elle «pie ces dames avaient re­
cours pour raviver l’éclat de leur» visages 
charmants, et c’est entre la négociation 
d un pot du blanc dos sultanes et celle 
d'un flocon de crcuiie do Jouvence, que la 
dame Richereand prétendait vitrioler M. 
Andrieux.

Elle aura lo temps de rétléchir peudant 
six nmis a la méthode la plus prati«|ue de 
défigurer un ancien préfet de police.

1 >111110111

Opinion de Mgr. Taché

Arrivée (l<* P Artillerie de Garnl- 
kou a Kégiua

IDimcur do nouveaux troubles 
avec le» Sauvajre».

LLTTZIK LE POUNUUAKKR AC 01 Nhi’.AL 
MIDDI.KTOX.

Winnipeg, 27 Voici la lettre que Pound 
maker a a<ir<‘ssée au général .Middleton, à 
Prince Albert ;

“ Monsieur,
“ Je sui* rampé, avec ma tribu, a l’Est 

des Montagne* «ht i'Aigle, ou m « *t parve­
nue la nouvelle «le la capture d<; Kiel. Cette 
nouvelle ne m'a pas rté <‘ominumqii«*e par 
lettre, de sorte «jue j’ignore si elle est fon- 
dée ou non.

“ Je vouh envoie quelques uns «le mes 
! homme* «lin de savoir ce «iui en est et pour 

qu# vous nous fassiez connaître vos condi- 
tions de paix. Nous désirons «pie vous 
nous fassiez rnnnaitre ces conditions par 
écrit afin d'éviter tout malentendu, <|iii 
sont si Houvrht la cause de tant de trou­
bles. Nous avons en notre pouvoir 21 pri- 
s«ninicrs «juc nous avons traites de notre 
mieux.

Le general Middleton était à bord du 
4‘ Northcote, ” eu route pour Kaltleford, 
lor*«|ue cette lettre lui fut remise. Il en

On n'attendra pas certainement aussi 
longtemps pour voir la fin de la grève dus 
tailleurs.

Uomiue toujours lus patrons et les capi­
taux auront eu raison de la coalition «les 
ouvriers et il en sera ainsi tant que ces
derniers n'auront pas compris l'inutilit j et I vo>a aussitôt un courrier porter u Pound

i i ! maker la réponse suivante :
1 odieux d un riKjyen violent avec lequel •• .raj infügr une défaite complete aux 
ils tuent la poule aux ouifs d ur, c ost à- nnUis et sauvages et Kiel ainsi que la plu-

part de se* conseillers «ont mes prison- 
dire 1 industrie qui les fait vivre, en es- nit-r*. Je n'ai point fait de conditions avec 
savant d’en exagérer la ponte. i e,,x et je n eu ferai point non plus avec

_ ... I vous. .1 ni mous m**s «mires un nombre «uf-
Cette f«ns, 1 altitude «les patrons a ete | Usant «!«• t rou|>«‘s p«.ur vous réduire, ou au 

d’une énergie t«»ut à fait décourageante I moin* pour vous chasser la où vous mour 
, ? . ... , . , - r«*z de faim et j<* le ferai, liormi« que vouspour les grévistes. Répondant a la \ '“ 1 ... - • -

lence par une obstination «'gale, ils <
ne rameniez les rhevaux ainsi que le* voi­
tures que vous avez enlevé* et que vous 

^ . ,, nu me rencontriez avec vos conseiller* à
j decide, non-seulement de ne pas ceder, | ];attiefonl, mardi, le 20 courant, pour dé-
i mais «le refuser toute 8ouiiiissi«>n indivi- j poser vos arm«

. ’* Je »ui» heureux d'apprendre quo von*
duello. Ils n emploient pas d ouvriers tant | nV(1/ traité les prisonniers et que vous
que la guerre existe. le* avez remis en liberté.”

. '«il i i ! Do bonne heure, hier matin, 150 métisIls ont pare a la lourde charge dos arixvèr«nt,«‘:iv«iiture»(lucampdePound- 
échéances et se sont arrangés pour faire j maker et vers mèii,un courrier envoy»» par 

, i,. Ponndma’asr vint annoncer (iue ce dernierproroger toutes les traites en circulation. S(. r,.1;,|.li, ml (it.s ,roup«**. Un peu
On comproml «juo cette attitude déroute . plu* tanl Poundmaker, .•uMomp i^rné d’une 
, % , . i trentaine de «es conseillers et «ous-chefsle, ouvriers. Null XHiilomont <m no lÿu ... ivu, «vor lo» voiture» du convoi onleve». 
cè«le sur aucune «lu leurs prétentions, mais par les Sauvage* et une quantité «Par-
quand il» demandent U routror ù 1 atolior, j '"'n'eut un Ion;; entretien avec le Rcnéral 
on leur répond : oui, mais quand la grève Middleton. Puumlmnker rejette tout le 
sera fihio

Ainsi, dans deux ou trois jour* verruiis- 
i s rouvrir tous les magasins fermés. On 
prétend bien à Paris, que lus société» an­
glaises ou Belges doivent envoyer cent 
milles francs à la grève parisienne. J en 
doute beaucoup et lues lecteurs seront 
aussi convaincus qu’il y a loin entre l’exé­
cution et la promess»'.

* •
•

Eu attendant, Louise Michel, l’amère 
Michel, fait des séances et recommence à 
amuser la bedamlerie parisienne. Un avait 
cru devoir, ces jours derniers, je me de­
mande pour quelle raison, lui accorder sa 
grâce. La vierge du pétrole prévenue «le 
lu musuro de clémence qui allait être prise 
à son éganl, a trouvé l’occasion bonne pour 
affirmer de nouveau sa pureté anarchiste 
et sa.... monomanie.

Elle a déclaré dans une lettre aussi in­
solente qu'on peut le souhaiter, quelle re­
fusait toute grâce lorsque la mesure qui )a 
concernait n’était pas généralement appli­
quée à tous les détenus politiquesactuelle- 
ment sous les verroux. En conséquence 
l’expulser «le sa prison comme une victime 
de la République, manu militari.

C'est à la fois grotesque et enfantin.
Tellement que, ce matin, M, Henri Ro­
chefort essaye d’équivoquer sur la chose 
et affirme qu'on lui a offert sa grâce à con­
dition qu’elle la demanderait et «pie, par 
c«»nsé«|Urnt, il était de sa dignité «le se re­
fuser à celte démarche humiliante. Or, «>u 
n'a rien demandé du tout à Louise Michel 
et il est probable «{ue si on a l’intention de 
jeter «lehors cette vieille folle, elle ne se 
cramponnera à ses barreaux «jue d'une fa­
çon très imnlérée.

D'ailleurs, c’est là une bonne leçon au 
gouvernement. Certaine* marques d’in­
dulgence ne sont, en réalité, que des con­
cessions fâcheuse* à «les gens «pii n’en ont ! veil** *!«• la soumission «h* Poundmaker. l.e 

, ' . , général a sommé (îro* Ours «l«» ««* rendreaucune e«p«e Uc rcc..mm,»»ance et y tr.nl- ................ . . refai>ej „ wra atta,'|Ur,.
vent un nouveau prétexte à redoubler de tou* côte* par les troupes.

orixiox i>r Mgr taciik.
Mgr Tacli

blâme sur K ni. il a d««*laiv uu’eu se ren 
«huit, il voulait sacrifier sa propr«* vie pour 
»uu\er «•elle «le mi tribu. Tou* IcHcheniuui 
ont pris la parole arcusem. Riel d’avoir in 
Cité ]«•* Sauvages a la révolte.

Le gén«*ral .Middleton a gardé uneattitu 
«1«* ferme tout le temp*, «*t di'manda quels 
étalent ceux «pii avaient tué Payne et Ere- 
mont. Un jeune homme «avança alors et, 
«‘agenouillant de\ant le général, repondit 
en langue crie :
“ (pic le grand chef inc coupe en morceau 

comme j'ai fait a Payne.”
Un autre guerrier avoua qu'il avait tuil're- 

nion4. Tous «leux (hM*lar«*reut «pi'il* étuiiuit 
prêts «i expier l«*ur crime, et qu'ils voulaient 
sauver leurs frère» de la vengeance de» 
blanc*.

Après que la conférence eut duré trois 
heures, le général y coupa court en faisant 
placer «ou* bonne garde le* chef* “ Pound- 
maker,” Break through the Ice,” “ Yellow 
Mud,” et le* «leux sauvage* qui «'étaient 
avoués coupable* de meurtre. 240 guer- 
riers furent renvoyé» sur leur réserve. 
Il* «ont subjugué* et n'ont plus envie de 
faire la guerre aux blanc».

Le g«Tieral Middleton a ordonne l’arres 
talion d-s m<;t is dont les nom» suivent qui 
«.ut pris part a l’engagement de Cut Knife 
( reok : Baptiste Voyer, Sawyer, Alexan­
dre Brenner. Cliarle* Brenner, et un blanc 
du nom «le Robert .JefFerstm, instructeur 
sur lu reserve de Poundmaker.

OROS OIT RR VA SK RXXÜRE.
On dit que Bros Ours n'« *r qu'a trente 

milles «h* Battlehml. Il vient se soumet­
tre au général Middleton.

RKTOL’R PROCHAIN DU (U K N kit AI. MIÜ- 
DI.ETON.

Le général Middleton se propose de re­
vaudra Winnipeg lorsqu'il en aura fini avec 
(in)* Our*. On espère (jue le JXle bataillon 
et le* autre* corps qui ont vu le feu revien­
dront avec lui. On leur fera une belle re­
ception.

CORPS DK VOLONTAIRES.
Il «*«t probable qu’on va enrôler des vo­

lontaires qui demeureront au Nord Ouest 
pendant quelque temps et que le gros «les 
iroupc* retourneront bientôt dan» leurs 
foyers.

GAURin. DUMONT FAIT PRISONNIER.
Ottawa, 27- Oabriel Dumont a «•{«'• arrité 

aux F«nt A»Miniboine,au sud «le la frontière, 
et «*«t retenu prisonnier par les autorités 
américaine* en attendant que les negttcia 
lions au sujet de sa reddition aient abouti.

W innipeg, 22 Le lieutenant-gouverneur 
Aikiusa reçu, aujourd'hui, du g.-néial 
.Mithlleton um* «lépeche confirmant la non

d'insolenco et de provocation.

Loti.» Lambert,
a été heureux d'apprendre

Lo service postal universel.
Tou* le* nn«, on dresse l’état comparatif 

de* résultat* financiers qu’a donne* le «er- 
! vice postal dans les pays faisant partie do 

1 union postale universelle.
\ oici le tableau des recettes pour les 

j principaux pays durant l'année lré<4 :
Etar* Uni*, 220,070,^2 fr ; Alllemagne,

' 210.11 Lpdtl fr ; («rande Bretogm', 182,524,000 
i Ir ; Eratn-o, (vM,253.(i01 Ir ; Russie, «io.îMl,4*»s 
j fr ; Autriclii», 4«,87(>,tk>0 fr ; Italie. ;i2,QtiO.Srtü 
; fr ; Ind«* anglaise. 2M,7(0,024 fr : Hongrie,
I 1S,400,203 fr ; Suisse, 17,100.CJO fr; Espagne, 

1 f.«U2,0:t0 fr ; Belqi«|ue, 12,754,276 fr : l’a\* 
lia*. 0,010,374 fr : Jap<m ;U,077,îin7 fr; Suede, 
7,>*(80,100 lr ; Danemark, 5.177,^ 0 fr ; Rou 
manie, 4,076,021 fr ; Mi-xique. J.Olâ.'iiiS fr ; 
Algéri*» et liini*ie, J,.440.111 fr ; Portugal, 
;t.0l*,808 fr ; \or\ « gc. 2.087.170 fr ; Ibq.ubli 
que argentine. 2.014.400 fr ; Egypte, 2.213,713 
lr ; Chili. 1,7014,100 fr; Cns-e. '.MM,.fr ; B il 
carie, 48.3,7:5.3 fr ; Luxemlsjurg, llâ.âsr» fr ; 
Perse, 372.2"0 fr ; (iuatemala, l8fL31J fr ; 
Hawaf, 115,500 fr ; Honduras, 20,485.

jongla^o savant des caractère* tjrpographi- j b|^ut’“I"'“l1' P0'irrflit r‘*’,rpr
«pies, M. (iibiat avait amassé une fortune 
qli on estime au luis mot à huit ou dix 
millions.

Il avait failli être nommé sénateur de la 
Dordogne. 11 ne s en était manqué «jue de 
trois ou quatre voix.

C est ainsi une Moïse entrevit la terre

re la Belgique et le* Pays-Bas, 
recettes «lu service postal durant l'an- 

m*e 1884 étaient de $2,3.30,741 ou 11,327,403 
francs. ____

QUI VIRA PAS.
S««îe broche à 2Pr. la verge, volant 7-V. an 

Grand Syndicat d«* la Puissance. 047 et (MO
rue Me Catherine, aux üsux boules d ur.

l9i

que Boundmakcr s'était rendu. SaBrun- 
! «ieur considéré les troubles comme termi­

ne* et croit que le* volontaire» pourront 
» retourner bient«»t dan» leur» foyer».

UNE OPINION ANGI.AI.sk.
On lit dans VEi cning News, de Bristol, 

en date du 13 mai :
“ En examinant la question franchement 

j et sans préjugé, l'opinion publique ne sau 
I rail faire autrement que de justifier le de­

partement de la milice dans le» circoustan- 
ces pr«,sentes ; car. après tour, il ne s'est 
pas trop mal tire d’uitaire. C’elxiit la pre 

j miere occasion qui lui était offerte de «fou- 
: ner la mesure de scs forces et de son ettii a 
i cité. On ne saurait trouver aucun point de 

comparaison avec des expérience» ante­
rieure.» au Canada, pour juger du plus ou 
moin* de mérité de notre organisation. On 

i p«Mit cependant en avoir une idee, en coin 
parant ce qui s'est fait dans «les cirron* 

i tances atialogws chez le* autre* nations.
Il ne »«*rait peut être pas sage de prétendre 
«pi’il n'y a pas d'aUndioratious a faire, mais 

; c'est !«• parlement qu il faut blâmer, parte- 
que c'est la miserable mesquinerie qu'il a I 

j toujours montrée depuis nombre ri«* ses j 
«ion* successives, dans «e» appropriations ! 

1 pour le departement de U milice, qui est la ! 
«•anse des l.u unes «jui peuvent exister dans 
l'organisation. Dan* r« tnt ou étaient le* 
choses lorsqu'eclata i insurrection, on peut 
affirmer sans crainte que l'honorable .M. 
Caron, loin d'avoir encouru ou mérité la 
nlus h-grre critique, a su profiter admira 

! blement des moyens insuffisants qu’il avait 
a sa disposition.

I/O fil « me bataillon, sou» le commande 
ment du col«>nel Scott a reçu l'ordre de *e 

i rendre A Prince Albert, ou l’aile droite de

vra «-tatèoni 
. iix»on a Ru
| qui > M»nt aeUicllein* ni.

On anQouc*-. ce w>ir, que la 4».itterie de 
ranifM^nc «le M'Inuip* .* aura a periio- 
•ion de s en revenir a W inmpeg. I.»** tmii- 
talre^ de 1 csrorte du 'Jn«m*- «iui a amené 

• f'icl sont inamicnaiil cm conge, i * ux du 
^ Oataillon Midland, tiouiicut garnison a 
t hurt (Mtorne. «-t seront en t«»ute prolathi- 
{ lit* atla«h«% .t la |K>lice inonii'a jiour le»

I ration*.
K gin», T. N. O., 27. la» brigade de l’Ar­

tillerie «le ( •arnis««ii «le Muni real est arrivée 
1 i« i par train »«|>«‘« *al, a midi, aujourti hui, 

en parfait onlre. On a nù« *»«;i/.c heure* a 
faire le trajet, a partir d<* Winnipeg. Elle 

| est campee pre» de I hotel du gouverne 
j jp«*nt.

i^** éclaireur* du capitains Stewart,dont

5uet«|ue* un* «ont staliouue* prna d'Iwtian 
lead, <11*« n• «pu* )«■•» .‘•au • agr* «les I ’ -

! Un.*, sur la frontière auicricaine, sont nm- 
j naçant* rt <ju un soulèvement des Indien* 

est imminent.
J** ('erabéniera «lu Prince de («aile* »e 

•ont iK'Ut (*tr«:ap|H.-i«-* a reniplacerqueitjuea- 
un* «D» corj>» Actuellement en service.

Ottawa, 2J On ne «ait pa* encore «*1 le* 
Carabiniere «lu Prince de Galle* seront ap 
pelé* ;* marcher en avant. Si le geiu-ral 
Middleton juge convenable de releverquel- 
ques-unH de* corps qui occupent actuelle­
ment le front, et con*idei« la jirésence «le* 
troupes necessaire, ju»q u’à ce <|ue le con­
tingent permanent dc« force* a être main­
tenue» au nord ouest ait été fixé et d«*ter 
miné, le* “Prince de Galles* seront envoyés 
au front ; mai» dan* ce eu* la seulement. 
Il* auront néanmoina envoyé*, si l’on a l>e 
soin «i un bataillon «juelconque.

PARLEMENT FEDERAL.
Chambre des Communes-

Ottawa, 27 mai.
I,a stuince est ouverte a deux heure*. 
PjUMieure pétitions «ont dépos<«eH, les 

unes demandant que l'acte Scott ne «oit 
pas modifié ; iesauires, que le bill des fran­
chise» ne «oit pas adopté.

1/honorable M. CARON communique à 
la chambre la dépêche suivante reçue du 
général .Middleton :

“ J’ai réussi a faire Poundmaker, prison­
nier. ainsi que Lean-Man, Yellow Mud, 
Blanket et Breaking through the ice, le» 
homme» les plus dangereux «ju’il avait avec 
lui.

“J’ai aussi en mon pouvoir les «leux 
hommes «jui ont tue Payne, charge d'ensei­
gner l'agriculture aux sauvages, et Fre­
mont, l’éléveur ; ce «ont White Bear, le 
meurtrier de Payne et Wahwamita, le 
meurtrier de Fremont. Ma prochaine tA 
clie sera la capture de Big Bear.

“ Poiindmaker m a remis 21U fusils et ü 
pistolets qu’il avait apporte» uvee lui.

“ J’ni ordonné aux sauvages «le rappor­
ter aussi la farine, les chevaux i‘t h-s bes­
tiaux qu’ils avaient volé» et j'ai envoyé 
uik- partie «le la police pour voir à ce «jue 
tout soit remis.

“ L«^ 9üe vient «l'arriver par le vapeur et a 
dre*se s«*» tente» ; le reste de lacolouue s'a­
vance jiar la voie «le terre.

“ Si je suis oblige de marcher contre les 
sauvages, je me propose d'organiser un 
corps de chasseur* à cheval, composé «le la 
police montée, des éclaireurs de Boulton et 
de» artilleurs, en tout 300 hommes, avec 
tn1* peu de provisions, pour pouvoir par­
courir !«• pays et frapper rapidement.

“.ie m'attends à voir Big Bear «e sou­
mettre bientôt, S’il se soumet le le traite­
rai comme Poundmaker. Dans le cas con- 
train; je l'attatiuerai de suite.”

Plusieurs pétition»» ont présentées parles 
partisans «le l'Eglise méthodi»te deman­
dant que la loi Scott no soit pas raodilltîe.

Des pétitions contre le bill des franchise» 
ont etc presentees par M. Muïoch et Came­
ron (Huron) qui ont dit «jue les documents 
avaient ef«* signe* par des conservateurs ;

.
«juc la sienne avait étésigime par le chef «ie 
l.i bande d« * Sauvages du Fort William.

La chambre se forme «te nouveau en co- 
mire «ur h* bill de franchise.

M. MILLS «e plaignit «ju’en «on absence 
Sir.John avait dit qu'on continuerait lesde- 

* bat* relativement au vote des Sauvages 
dan* le but de tuerie temps et «ju’on ne 
voulait en venir à aucun arrangement. Il 
dit qu'il n v a aucun arrangement qui prou 
ve que le «lébat sur la question ne devait 
durer qu'une journée.

Sir JOHN repond «ju«; la discussion de 
eetre clause doit su terminer, samedi, «le 
façon a pouvoir passer, mardi prochain, 
a la clause concernant les officiers révi­
seurs.

Maigre l'entente faite à cet égard, l’o|)po- 
siiion cherche a prolonger la discussion.

l/honorable M. MILLS dit qu il n’y a au­
cun arrangement «jui declare «jue la âiscus- 
siou devait «e terminer a tel ou tel temps.

Sir llhl'TOK LANUEVTN «lit «ju’il est 
de la inclue ojanion «jue le premier minis­
tre au sujet des arrangement» conclus sur 
cette question.

Sir John propose que le droit de rote ne 
soit pas accordé alor* a tout Sauvages du 
Manitoba, de Keewatin, ou de tout autre 
territoire ou réserve, hirsque le dit Sauva­
ges ne sera pa* possesseur et occupant d’un 
lot de terrain distinct et séparé et dont la 
valeur ne sera pas d’au moins $150, pourvu 
toutefois que l'mteressé n'ait pa» autre­
ment qualité d'électeur conformement aux 
dispositions du présent acte.

Al. MILLS s'oppose aux franchises pour 
les Sauvages ei jnvsente «lu longs argu­
ment* a l'appui de *a these.

M. DA\\>ON «lit qu’il ne voit aucune 
raistm n soulever la question du droit de» 
Sauvages a la propriété du sol.

I.e <l**puté Orateur fait remarquer que 
l'ordre du jour na j>us jusqu'à present été 
observe.

Jja discu«si.)R est continuée par MM. 
Dawson et Mills.

Ce demi T e*t «l’avis que les Sauvages 
n’ont aucun titre légal a la possession du 
sol, il» sont su lets anglais, mai» ie plu» 
grand nombre d’entre eux sont encore 
païens et n’ont fait aucucun progrès.

Il conclut en s'opposant a l'extension du 
droit «le vote aux indigènes.

M. DAWSON refute 1e* assertions de M. 
Mills.

M. Cameron (Middlesex) parle pendant 
deux heures, et conseille au gouvernement 
de retirer le bill des franchises.

Six heures sonnant, l’Orateur quitte son 
siege.

SEANCE DU SOIR.
51. FAIRBAXK s’oppose au bill des fran 

chises, parce qu'ils ne sont pas assez avali­
ses pour exercer le droit «le franchises.

M. LISTER dit que le» Sauvages «lepen- 
daisnt du gouvernement pour leur subsis­
tance et ne pouvaient «*n venir m un arran­
gement sans le consentement du gouverne­
ment.

M. WHITE (Hastings) dit qu'il n'est pas 
vrai «jue des loge» oranginte» existent par 
mi le* Indien» ; ceux ci se montreront aussi 
indépendants «jue les autres électeurs.

M. DA VIES dit que le bill priverait du 
droit de vote un grand nombre d electeur* 
blancs dans le Bas Canada. Il propos»» d'ex­
clure du droit de vote, les Indiens de Qué­
bec, d'Ontario et «les Provinces Maritimes.

SIR JOHN propose l’exclusion des In­
diens «le ia Colombie Britannique.

M. MILLS declare que,contrairement aux 
observations du premier ministre, les neuf 
dixième des Indiens ne savent ni lir# ni 
écrire ; et ils n'envoient point leurs enfants 
aux écoles.

L’amendement «le M. Davies, est ensuite 
rejet«*e par 42 pour et 6s contre. M. Trovv 
proposa en amendement de donner le droit 
de vo:«* aux sauvaaee, qui jouiaaalt4u 
droit de franchise, et qui ne vivaient pas 
sur une réserve.

M. King pre posa «l’exclure les sauvages 
du Nouveau Brunswick.

L'amendement «le Sir John a été adopte. 
La chambre rejette le* amendement» de 

MM. T row et King.
A 12/45 la seance est levée.

MODES.
Nou* a n* U plu» riche colle* tiua de 

piuut* i1 * u i ■*. plumeaux, luüwu*, orne 
uienl* et garniture» «le touic* *orîe*.

Noire departement do n,>»ir« r*t certai 
nement le plu* riche et le mieux nmeorii 
qn on pm-e trouvera Montreal.

Vu U graodu auginruteiiou de notre 
cüenU-l*. dan* ce de paru* rue rit. rnademoi 
M lle Jobin, qui en a la charge, «/est assurée 
les service» «1 une modiste spéciale pour 
c«>ntt‘ctionii(*r le» eha|M;aax do crepe.

A usai, nous ne «*raiguoti« pa* de dire que 
notre departement do modes e*t orgauiL* 
d»* inann re a donner la plu» entière *ati* 
faction « toute* !«•« dames qui nou» laisse 
rout Jeara ccinmandes.

Drprie Frîtics, 
Coin des rue* Ste C'atnei ioe 

et St Andre.

Nouvelle Presse a Fruits et a Legumes
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lu boni me, dont la noblesae f*As«ait pour 
« tre juivou»ie, ayant dit un jour; Aon» 
autres, t/en tils ho iiunes, «jut'luiu'un fit cette 
r**fiexi«m : “ \’oila un pluriel qui peut pa­
raître singulier ...”

—Vcnzoline, poudre de riz re*e et blan­
che. MM. La» miette et Nelson, pharma­
cien», ont reçu l«*ur importation au prin­
temps qui consiste en remedes et article» 
d« toilette, de manufacture française. Nous 
recommandons a no* lecteur* de visit r 
leur* pharmacie» 1663 rue Notre-Dame et 
113 rue St Laurent. 1ÔU 2m.

Courte scète :
Une dame du meilleur monde, après 

avoir arrête un valet de chambre, lui de­
mande :

Comment vous appelez vous î
—Anatole*
(La dame s'évanouit).

— l/cs chapeaux de *oie et les pullover 
«ont a meilleur marché que partout ailleurs
wvz Ch». Des.ardiu» et C ie. 2J 2Ô 2a

CHACUN DOIT SE PRESSER,
l’ara»ols de «ientelle noire a 30 et a., va­

lant $1.26 au Grand Syndicat de la Puis­
sance. 647 et filu Rue Sainte-Catherine, aux 
deux boule» d or. —ldi

I n journaliste habite un petit cottage 
aux enviioD» de Ville d’Avray. Il adore le 
jardinage et b«Vhe lui niemu se» planche» 
de (|arotte» et «le petit» pois.

L’autre jour, il fai-uit le* honneur* de 
•on clos a iino voiaine.
“Vous le voyez, madame, disait X ..., 

je cultive a la foi» le» lettre» et les légu­
mes.

--C est vrai, répondit la voi«ine. Vos 
leyumee viennent joliment bien !

—L’Eau Magique du Professeur J. Le 
•èguc, fortifie le cuir chevelu, enluve les 
jiellicule» et guérit les démangeaisons en 
vente chez tou* les pharmacien», pour 50 
cent» la bouteille.—jno.

Dans un lycée de jeune* filles, l'inspec­
teur est arrivé, il vient passer l'examen.

L’inspecteur (»olenneflement) : — Je vou­
drais envoyer au tableau la plus savante de 
vous toute»..

Personne ne bouge.
I/inspecteur (gracieusement) : — Alors, 

je vais y envoyer la plu» jolie de ce» demoi­
selles.

Toutes «u lovent.

opération.—Par le houblon et Jos autres 
stomachiques qu’il» conti« nncut,le»‘‘Anier» 
Indigenes ” renforcissent l'estomac et pr«; 
viennent l’indigestion ; et j»ar la rhubarbe 
et les autre» laxatif», ils entretiennent le* 
intestin* en bon ordre. De ht l inconstablo 
efficacité des “ Amers Indigenes.”

—185
Le bien que nou» avons reçu de quel 

qu'un, veut que nous respections le mal 
qu'il nous fait.

Larochkioücaüld.

HATEZ VOUS, SI VOUS VOULEZ EN 
AVOIR.

Paire de rideaux à $1.00 valant $1.75, nu 
Grand Syndicat de la Puissance, fi47 et 646 
rue Ste Catherine, aux deux boules d'or.

184

Au restaurant, un garçon passe un plat 
d'asperges. Deux personnes se servent ; la 
troisième est un Anglais qui fait main liasse 
sur le reste, aoit la moitié de la botte. Apres 
quoi, il s’adresse à un dîneur qui tient la 
sauce :

- Voulez vous me passer la sauce ?
—Oui, répond l'autre, quand vous m’au­

rez passé des asperges !

—Etoffe à robe, Etoffe à robe. Soie noire 
et de couleurs, Cachemire Ottoman noir 
et de couleur, le pins grand choix et a 15 
pourcent à meilleur marchéqu'ailleur.» chez 
Gagnon, St-Pierre et Cie., 573, rue Ste Ca­
therine, a l'enseigne «les grand* ciseaux, 
entre le» rues Wolfe et Montcalm. 1S5

lie 1er avril, M. Y... dit A son valet «le 
chambre :

Il n'est venu personne m’apporter de 
l’argent f

Je les ai tous mis à la porte ; je croyais 
qu’il» vous apportaient un poisson d'avril.

—L'eau magique du professeur .T. Le»è- 
gue pour la restauration tics cheveux est 
en vente «tan* la plupart «le* salons coif 
feurs de Montréal. Prix, 50 et» la bouteille.

_____  jno

Hier, dnas un cercle, Mondinet, très mal­
mené par un des habitues, lui a envoyé.... 
les excuses le» plus humbles.

Pendant tout»? la «oiree.onne l'a désigné 
que «ie la façon suivante :

“ Le plat du jour ! ”

GANTS D'ETE.

Nous invitons les dames à venir visiter 
notre département de gants. Nous avons le 
plus bel assortiment de gants et de menot­
te» en net, noirs et de couleur; de gants 
Jersey, en soie et en fil. Nous avons le plu» 
grand choix qu'ou puisse trouver à Mont­
real.

Tous nos gants sont détaillés aux prix du 
gros.

Dupuis Frèrrs.
Coin des rue» Ste-Catherine

25 et 23 et St-André.

V"*,

fer

d'ou
f>l qnerepr--en'.-e dan» larifrnett*. on fait un ^'.at delideux pwmuea «i# t*rr* 8v»e

~ w^vruge. vente en gro* et en detail par
L. J. A. SUfiVËYER, ud-Femnitf, Uns l’a.h.» de^*Îuo«v,

Tweed! Tw 1! Tweed!
MARCHANDISES NOUVELLES ! cCIALITES DE TWEEDS !
Non* attirons l'attention sur noire a^ortinton’ i • de Marchandises du Printemps. Notre

Maganin ouvert «lopui<* peu.est capable d'’ rividi-c:1 •• • « / * meilleurs magasins de Muuireal pour 
la auperinrité de* Marchattdisea «taon BON MAK«T£ll. r-v*TAir

\ oifi.l:.-/, pas «lo nous faire une vUile el veneaj ^er par vous memes de nos SPLENDID*» 
ETül FES.

----SPECIALITES D'ARTICLES «le DEUIL.----

SENEGAL & DESLIERRES
1501—RUE NOTRE-DAME—1501

132-3m ENSEIGNE DU LION.

J. & rr. BELL
=I665^=RUE NOTRE DAME=I365=

CLAQUES! CLAQUES! CLAQUES!
---------- POUR-----------

Dames, Demoiselle\s,
A less i eurs. Enfants,

CHAUSSURES DE PROMENADE POUR DAMES
—CHAUSSURES D’EGGLE POUR ENFANTS—

ASSORTIMENT COMPLET KT TRES CHOISI.

•T. & T. I>KLL, No 1665 Rue Notre-Dame, Montréal.

Les REMEDES INDIENS I
UNE des MERVEILLES DE LA NATURE

Out guéri «D's Mnlmlie* ileelarée» INCUHAHLE.S 
-SPECIALITE pour 1UI UMATISME.—

K*t infaillible dans les MALA DIRS du F0IK, de l'ESTOMAC, «les 
INTKST1N6, de la 1TJAC et du SANG.

L’attent ion des èersonnes du sexe est toute spécialement appelée. Allez voir l'homme aux 
Méilocincs Sauvages.

MO 86 RUE ST. LAURENT. MONTREAL.
113- la

1IËTU i Ul.MOUCIŒL !.. i.AIÎIVKE FILS
—NOTAIKKS-

30 —Ruo Si. »Ta.cq^uo.s —30
Administration do euccesRions. etc. Fréta sur 

hypotheques, placements «le premier ordre. Sté­
nographe et comptable attaché au bureau. Té­
léphoné No 1011. lü av. Cm O

FfêS. & D. A. LAFOSHTE
J RC II 1TECTKS DE L'EXPOSITION

Bureaux: No 16Ù8 Put. Notrk-Damk. Montréal 
(Ancienn» batissede Lt* Minervrn

Coin de la rue St. Gabriel.

Architectures religieuses «me spécialité. 
Médailles d'argent eL diplôme a l'Kxpositionne 

a l’niHsance de 18.H4 27-a

LES BALANCES

Marchand en oros et en detail de 
Toutes sorte* «le poissons frais et salét

Saumon frais, huîtres, homards, etc.

KTAUX: Nos letSMAItOHli BONiSKCOl R3
MONTKKAL

N. B.—Commandes exécutées promptement, 
prix réduits pour le* hù'el», iimisons «lo pensions 
etc., etc. I ne viKite est re-p«ctuensemeul sollé

4U-a

' jAPE.U N : (lll'EAüX !
DURS et MOUS

—De fabrique Anglaise et Américaine—
CHAPEAUX de SOIK et PULL-OVEHÏ faits 

sur commande.
Prix très modérés ©hez

HOTKL A VENDRE
GRANDE CHANCE !

J. A. DU BRI'L désirant se retirer des affaire», 
offre en vente son magnifi«ine Hotel, situe a Ste 
Geneviève pré» «le ‘ ton t real, c'est 1«* seul hotel 
qu il y ait dans lu • oissc.

Vente a de» con«i ans facile* : titre» parfaits. 
S'adresser sur le* 1. uxa.l.A. IM BRI !>. ou .t 
.l«JS. CHARTRAND, notaire. No KiOl rue N< 
tre-D&me, Montreal 2»». 21. ‘N vn

A 1 D R A M K Ai OSWALD liOURDEAU
Il I It U H 11 l\ qg".— «IIP Ste CîiHmrim*—SSA

----0( SONT )0----

=iLE3 MEiLLEURES-
EN USAGE SUR TOUS UES CHEMINS DK 

FER. LES FABRIQUES, FRUAIAGK- 
RIK3. Eir., ETC.

—Bl'RKAfX KT HALLES I»K VENTE

No. oil, Hue Saint Paul, Montréal.
fi mai 3m

SS5—Rue Ste Catherine—SS5 
Près de la kl k SteElizabcth, Montre «l 

141-j 11 sep.

DOUANE
TRANSIT ET COÜSiCfîATIOH
Correspondance dans toutes les principales 

villes d'Europe etd'.Vuiérique, entre- 
pot de premiere classe.

AVANCES FAITES SUR MARCHANDISES

HECTOR PREVOST & CIK
COURTIERS EN DOUANE

Nu 33 Rue St. Sacrement, Montréal

L'on peut acheter chez le soussigné à meilleur 
marché que partout ailleurs 1e,s

LITS LES MIEUX FAITS ET LES 
PLUS HYGIENIQUES

Pour pensions. Colleges Couvents. Canapé».
Ameublements «le chambre a coucher en frene, 

7 pièces, à partir de *.18.00. Ameublements do 
salon» garnis eu cnn ou autrement, a partir de 
IIO.'O.

J. STEEL,
182(3 Rue Notre-Dame-182G

MONTREAL 40-lmn

'V’EN EMPLOYEZ PAS D’AUTRE! EPAR 
Il G NEZ voïKU ARGENT! SOYEZ SA­

TISFAITS!
Une MEDAILLE D'ARGENT a été décernée* 

•'hxpuduiun du Canada a la
POUDRE A PATE

COOK’S FAVORITE
La plus appréci-edes cuisinières. Cettcpoudre 

est pure et favorable h la s;mte. C «i»t la uicii 
l«ui e et elle se vend a bon marché.

Fabriqué seulement par

The Canada Coiïee and Spice Milia
No. 77. BU» fl UNT JACQUKfl. MONTREAL

LIGNES SPECIALES

TAPIS

DEMELEMENT
---- LE 1ER MAI PROCHAIN----

GOLD!E &. M> CULLOCH
Oceuperont le magasin aitué au

No. U HS Rue Saint-Jacques,
Porte voisine «le.» magasin* do la Compagnie 

co-opérative.
Ha tiendront dans leur nouvel établissement 

Un assortiment pluscon-uderableet plu* variedé 
COFFRES FORTS ft L EPREUVE DU FEU, 

COFFRES HIRTS h I.EPREUVE !»LS 
VOLEURS et PORTES de VOUTES.

N. B.—T/'- personne» désireuse* d'a' hetcr «n 
cotlrc-foi t feront bum «1 aller examiner I .«• : >i. i- 
ment qu'il*ont actuellement en magi-.n con­
sistant en rotTTe-forta de ditférefite» grandeur*, 
de leur fabrique cl do accoude mam. Ladre-^e 
acluelle est

319—RUE ST. JACQUES 315
ALFRED B EN N, Gevan:.

jno

TAPI* DE CORDE (Jute) une verge de large, 
valant ci», pour là cU.

TAPIS D'ESCALIER, en laine, 22 cts.
TAPIS “ TAPESTRY ” 32cta.

Eecompte «lo 5 pour cent pour argent 
comptant

HENRY MORGAN A CO.
COLONIAL HOUSE

Coinih Rues McGill et Sl-laeijiies

Rcmode do Wight
rOLTt LA OUKKrSOTV DK*

CORS ET DES VERRUES
Cerem^’e gné-it. radicalement le* Cornet 

Vernies «an.s« anHerl* uvaiadre douleur. Il n e»t 
paseorrassif. ne conter.am aucun acide ou alcali* 
et ne b)(*.»»era pas la peau la plus ’h-licute. De* 
coi * «le (U an* «1 existence, qu aucun rom*40 
n avait nu faire disparaître, ont Me guéri» par 
1 usage du Remède «le W ight. On peut voir *i on 
le d«vire chez le propriétaire de» ( or* oui ont été 
enlevés au moyen du Rcrm*«!«*de Wight tiour i « 
gueri*on «u»* « oi j et de* Verrue*.

Prix, .“iü «ont» ia boute d la.
FoLo» eu l eo^ai.

a. 1^. WIGHT,
PHARMACIEN.

2449, NOTRE-DAME
[Coln do '.* rue Richmond. Montréal. Canada, *t 
en ven’ê citez h* principaux pharmacien» et 
cofileur Expemc pur ta molle franc «le port, 
sui reception du yrix.1 juo

: Ji lUXSl'o.vs -;

Fluid Beef
Est la SEULE PREPARATION de ce genre 

contenant TOUTES les

Propriétés Nutritives du Bœuf
_Jno_____

JOHN II. R MOLSON & FRERES
Distillateurs de BIERE et PORTER 

QHO-Iluo Sto. Marie“288
MONTREAL

Ont constamment en mains les différente* 
espece» de

BSEREet PORTER
EN FUTES et en BOUTEILLES

Les famille* reçoivent régulièrement 
leur* commandes.
)rdres reçus par Téléphoné.

Mr. WATSON, 70 Ruelle Kortiiicanon embou 
teille notre bière et notre porter cl eol auton«é 
n «e servir de no* étiquettee. Itw la

Grand Assortiment de Bois de Sciage
CHEZ

A. KUP.TEAU & FRERE
No. 9e—RUE SANGUINET—No. 91

L oasortimonY «e compose d une grande quantè 
lé des sortes de bois suivant, savoir ;
UN BLANC, Ire, 2c et 3e qualité de L 1, Ij. IJeà 

3 pouces de palpeur.
PIN KOl itK, Ire. 2<î et3o qualité, de 1, l.J Ü.I

«• 13 p«mces dé paies u r.
EPINETTi ; BLANCHE, boi» marchand. 4 qua* 

hte . «ie 1. I .1 ,2 et 3 pouce* d épaiaeeur. 
PHl’i ÜE marciiandc de 1. 2 et 3 pouce» dèpaie-

seur.
LATTES. Bardeau, Proche, Cèdre, Pin de 1èr* 

2c et 3e qualité.
Aussi «m *.ock complet «le toute* 1«^ qualité* 

r- d épaisseur» do bois prepare aux désir* de* 
he' < • r». Toutes commandes de charpente de 

1 ; i * 'e ci Pin execi.r^* avec promp 
tu i.u i : a. de ni ix «letiant toute concurrence, 

jno_____________ __ ^

LE OTERfE DE MEUBLES
?!Ai. OUV.N M« G ARVEY & FILA, de Mont- 

r-al. fabri< int» et man han-ls do me*bl«M de 
tou! genre, en gro* «‘t «■'» detail, oui fait «i«M 
a entes iniportanlv* dans loe différente» parlies 
en salon* du ««Mire le j»lus nouveau, en mobiliers 
d« sdlo u manger, bibliothèques, ehai.t'aroa a 
rouolier, «t ont aitaSi inscrit dos ordre» nom­
breux pendant le mois dernier pour la livraison 
■

( eia montre clairement qu» la popularité de 
relu* m.'ison augmente choque jour ei prouve 
quo de benne» maisons oomme <v iie-el peu veut 
aeheler prouip'ement do» maivhandl*e* et l*.*# 
vendre à «le» t*rix si b.is qu elles sont enlevéa 
fuéniedans la morte satson.

Leur magasin b.en connu »*t situé

1849, 1851 ^ (853
RUE NOTKE-DAME

ICqmde la roe àlcGULJ

peu
dou
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DERNIERE EDITION
«01 VLLLES in i:m.

l.f u n. cn\xmx.
No:»' «i^nsInM^ n n »s 1*rieur' lu leurs 

t>u;v u^'.e uui ♦••'••e par Mer Lîraïuiin, evêqiie 
Ue Sutüi -\llA*rt, a.» R. i*. AuU>iue, bup<- 
rieur de*. OtUts de Montreal :

Mon « ut k Pkkk,—I-e*» auteurs de U 
rwolte, « juvunt ^ue iu*u-, nou» onpoauii' a 
leur luouveinent, ce uue nous faimNia eri 
«leuteiu. nous représentent coiitme <lca 
hommes vstuius au Kouveruetuem, qui » en­
tendent avec lui pour le« aveugler. Us 
n auront pas toulu mm* faire iiia*.sarrer 
sans doute, mais les *:mvajreft, dont U ma 
jorite est encore iutkieie, une lois eiciU-s. 
cest comme le feu de ii'-s prairies, qu’on ne 
peut plus arrêter. J’ai le c.our ^ros de 
douleur, les jreux fa: luucs de pleurer: ou 
massacre nos pauvres pères, ou sacco#* 
nos etabliasemeuLs, ou u ùle ce qu ou ne 
peut prendre.

*' Qui sait ce que le bon Dieu nous reser­
ve f Nous n'avions plus d'argent, mais nous 
a- ons ties êtablis'einenta. Que va t il nous 
lester f de* misères a soulager, la famine 
peut-être, car ces révoltés n’ont pas seine 
et pour vivre vont détruira tous les uni 
n aux domestiques du pava.

** ici l'excitation est grande, les Sauvages 
qui nous entourent nous oui donne beau­
coup d’inquiétude. La population étrangère 
au pays surtout a été eflrnyee. Nos l'ercs 
font ce qu'ils peuvent pourtant, pour apni 
ser les Sauvages. Les Perea bcollen et üa- 
billon, qui se trouvent avec la olus grosse 
bande, avec les Suavagcs les plus dange­
reux, ont vraiment été exposes.

I e Pere Scollen n etn admiratile de pru- 
d« nee at dVnergie. Il n lait déposer les ar­
mes a ses Sauvages, leur a fait restituer des 
chaaes volées, a empêche l’efrusion du sang, 
a r« ndu les plus grands services augouver- 
nement, au pays et aux î^auvages eux nie 
mes. ht cependant, jusqu'à présent, cha­
que fois que les Sauvages ont menace île se 
révolter, si un missionnaire se trouvait avec 
eux, il était accus * de les pousser à la ré­
volte. Que n’a t on pas dit et écrit contre 
le Pi re Scollen lui meme Nous ne soin 
mes point des révolutionnaires.

** .Nous déplorons de grands malheurs, et 
ces malheurs vont encore augmenter né­
cessairement et nous mettre dans une 
grande détresse.

Je ne sais ce que je pourrai eut reprendre 
pour faire face a tous les besoins. De* qu il 
sera possible de voyager, je vais visiter mm 
missions ou du moins les places où elles 
étaient. Je vais probablement aller pendant 
l’hiver, tendre la main quelque part.

Priea et faites prier pour no* chers Peres.
Je ne sais ni comment jo pourrai vous en­

voyer cette lettre, peut être demain, peut- 
être daus huit ou dix jours. Si alors, j’ai 
d’autres nouvelles, je tacherai de vous les 
donner.

t Vital, évè me de Saint Albert,
Ü. M. 1.

L’ours du Nord-
L’ours dont on avait signal*- l'apparition 

avant hier soir, dans le quartier nord de la 
ville, a été capturé hier soir, par M. Joseph 
iJelletleur, jardinier, rue Désiré, quartier
d'itoehelaga.

L’animal s'est défendu connn • un beau 
diable et ce n’est qu'api es mi combat long 
et pénible que M. Dellelleur a réussi à faire 
capituler Martin, qui lui a laissé les mar 
ques de ses dents.

Cet ours pourra être réclame par son pro­
prietaire chez M. Dellelletir.

Th >«i** Maore-
\u mifii but est l'auttiver*a*ri• Je la mou 

dugi aiid p.s te irluBdais '1 minas Moule. 
A cet le nei'a*inn, a aorictc de* jeune* 2i‘Us 

J catholiques donnera, co «oir, une »caiice 
d.t uiiAtiq'M et !itu»icale.

Mm iu eu revoit».
téeorge A nid. mariu, age de 1J eu-*, a rte 

■ anvte, i.i« r *oir. |* ur s etrv n .sente de sou 
navire, la isirquc J. ihe, et avoir refuse de 

{ laire son service.
Il acouii>aru. ce matin, devant la cour de 

I police et a ete condamne a deux semaines 
de prison.

Ecrase» sur la voie
Mardi apres ini.li, une vieille femme -lu 

nom de Auam. fut écrasée par un engin sur 
la voie de Juliette, h quelques imnutcado 

i marche de Saint Felix de V&loi*. La pau 
I tre femme naît atteinte de aurdite. File 

n'entendit pas le bruit strident du siitlct,ei 
; il fut impossible d'arn ter àtemps pour pn- 

venir i accident.

Antre vol-
De bonne heure, hier matin, des voleurs 

\ août entres daus le soubassement d« la 
maison occupée par le Dr Miron, nie Dieu 
ry. Ils enlevèrent toutes les pâtisseries,

I biscuits, sirop d’érable, etc, uiusi qu'un plat 
• en argent.

NOTES LOCALES
Hier m.\iiu. le* c.trs'unDrs *! i Pria • 

dr (talée* annt aile* emitoiMer a la l'ointe 
^aiiu t harloH.

Le conseil do ville de l aughn.tw a_'i 
vient de premlre plualeura mesure» sam 
(aires très pratique».

L’nssemblre annuelle de* actionnaire* du 
“ t .-nada Sfnp . rig r,,.** eut lieu hier. Le 
rap|H>ri annuel fut adopte.

L*« recettes du revenu de rinterieur, 
er, «'eh vah-i , «ij.iü.i <;.*ci e»il»» d» la 

liouane, mardi, a £J7,4J4.4 *.
Les paroi««iens de Urglise Sainte \iinc 

fer«*ut un p* Icimag.- a >ainte Anne de 
lh a.ipre. le d juillet prochaiu.

officiera jhui 
lin auroui lie

-Sa (Grandeur Mgr F 
ficaleuMnt aux oitlinatii 
«auiedi prochaiu, au Grand Sciuinaire

— lot compagnie francs si» de M. Grau *<• 
ra de retour a Montreal le M juin prochain 
et donnera de* represenlatims a L Ai idc 
mie de Musique.

Le * ou s-cans tnlile lh**pat!c a trou»*-, 
hier soir, un porte manteau sur U rue 
Craig. Ou pourra le recouvrer en s’adres 
saut au p -te central.

— Hier m Pin, vers cinq heures, un char 
du tirand tronc est venu eu collision *ur 
le* quais avec un char du l'acitique, la-s

ia-s detectives Cullen et iLcharüson «oui ) doiflimi.-cs aux deux char* sont consid

L'cxcr.rniou du 24 juin-
^ Nous avons le plaisir d'annoncer a nos 

lecteur» que l'organisation du Concert qui 
doit avoir lieu le 21 juin ù St. Jean, est ter­
ni i née.

La musique de la cité ainsi que ieClinrur 
des Montagnards ont choisi le* morceaux 
qui seront executes et toutes les disposi­
tions nécessaires ont été prises pour u»su 
Fer un sucre* sans précèdent.

la-s billet* de I excursion sont vendus 
maintenant par les membres du comité et 
des dépôts seront ouverts en di Ile rents en­
droits d'ici à quelques jours.

il ne faut pas oublier que c’est surtout 
aux typos que I on doit l'organisation de ce 
graud concert.

Le prix du voyage est tics minime 
eoinme ou le sait et tout lion canadien se 
lera un devoir d aller à St. Jean pour y as > 
sister a la célébration d** notre L ie natio Jr'
Bale. X 5

' d

sur leurs piste».

Attaque eu plein» rue-
loi unit dei uier», un nomme Joseph Dar 

relie, ouvrier, passait rue des l'onnnissai 
res, miand il fut attaque par deux bandits. 
Cyrille IMeau et Pierre Poreau. qui le ter 
rusHcrent le rouereul de coup» et le duval»- 
acrent.

Au cris de la victime, le* gardiens d.* la 
paix Bureau et Lapointe *<• pn-cipiti-reiit .» 
aon secours et arrêtèrent le» deux biigands 
qui ont comparu ce matin devant le magis­
trat de Police.

Procéa ttxe au 29.

THEATRES ET A^t SEME\TS.

ACADEMIE DE MUSIqUE.
Mademoiselle Margaret Mather a pr.ru. 

hier **»ir, dans le rôle de Juliana de la jolie 
comédie de Tobin, “The Honeymoon." et a 
prouve qu'elle était aussi bonne comedienne 
qu’excellente tragedienne.

M. Milnes Leviclt a partag*- avec Mlle 
Mather les honneurs de la soiree, et les ap­
plaudissements répétés qui ont accueillis 
ces deux artistes prouvent qu'ils ont su 
émouvoir leur auditoire.

Ce *oir, Mlle Mather paraîtra dans le 
rôle de Julia, dans “ The Hunchback.'’ 

TIIKATHK nOTAL.
Zuzo ou “The Magic Qucrn ” a nuire 

une foule considerable hier après midi et 
dans la soirée.

Cette pièce a un mérite incontestable.
Ce noir Mlle Palmer Schroder, l’actrice 

bien connue du public de New-York fera 
sa première apparition à Montréal dans le 
rôle de /a>80.

On donnera la semaine prochaine “ The 
Hoop of Gold,'' qui a eu tant de succès a 
Londres.

OPERA ITOfJftR.
Le drame populaire de ll&zel Kirke a été 

représenté, hier soir, a l'Opéra House.de 
vaut un nombreux auditoire.

Grand succès et bonne soirée.
< ursTAI. PAI.ACE.

Hier a eu lieu la troisième représentation 
de " The Merry Wat par la compagnie 
d'opéra anghtift de Cnrleton, avec le même 
succès que les deux soirees précédentes.

Ce »oir, derniere représentation de ce

Lies.
•ra

i r.-glise de Notr 
js-li-nnaiti* des d.

—Ce matin, aura Heu.
Dame de iiousecours, le 

| me* de la congn-g.it i**n de Sainte Anne, 
ainsi que celui des enfants de cette pu 
roisse.

Dimanche prochain, a 2 heures d * Fa­
im-s midi. aura lieu au Cabinet de L. eture 
Pun>i»»ial. une derni«-re Msseinblre du co 
mite d'organination pour la grande téta qui 
aura lieu prochainement a Trois Uiviere*.

la» service anniversaire de feue Dame 
Au.zilda üuimond. i-poiuê1 du capitaine F. 
L ilone. aura lieu, a Boucherville, lundi le 
premier juin prochain, -i 9 hr*, a.iu. Pa­
rent* et amis sont pries d'y assister sans 
autre invitation.

\charmant opi-ra 
1Demain soir, " l'ra Diavolo.

TELi:t;[(APiin: generale.

La Conveation du Colloso des 
Jésuite*-

Aujourd’hui avait lieu, au Collège des 
Jésuite*, la convention annuelle des nn 
v s ili-ves de cette institution. La fete 
• . t virtuellement commencée d hier, jour 
de l'anniversaire du U. P. Lecteur.

Nous donnons un rapport de cette pre­
miere fete dans une antre colonne.

(V matin, il y eut grand'uiew solennelle 
u l'eglise du ( b-su. Parmi les ancien* élè­
ves présent». Fou remarquait les membres 
du comité de l’association, compose com­
me suit :

i/llun. juge lioranger, im-Milent ; MM. 
A. Deschamp», premier vu-e-president. J. 
1*. tirant, 2e viceqirésident, A. Leclaire, 
aecr**taire ; MM. J. J. Salmon, prêtre, lî'-n- 
nis Doherty, !.. P. Migii.iult, F. Hurlubise, 
et Armand Larocque, conseillers : I Hon. 
JM. Mercier, Keails. Filon. Trudcl. I». A. h’. 
J)e Montigny, M. M. Lambert, Bernier, So 
ry, H. (’. Descarries. N. II. Dourgouln. II. 
Coailier, Fabev, O lionrke, M. M. N. Gla- 
du. Du beau, Hamel, Lemoine. Devins, L. 
Latlanime, Leclaire, P. F. IremMay. D. 
Masson, Pelxn imier, L. Fréchon. Dr. .Mer­
rill, Ch*. Ducharme. P. B. Laviolettc, 
George tirant, A. Larocque, J. D. Monge 
nais, P. Descurrics. Dr Prenderga*t, N. L'e- 
nault, L. ti. R. Hubert, D. ii. i.evy 
Macdonald, A. Clerk, Docteur Lclerc? 
H Cliolette, L de (i Prévost, T Drosseau, 1-J 
Jlurtubise. J A U Deandrr. A A Gauthier, 
y, St Louis. I. Lyman, F Hudoii, K Préfon- 
taine, F H Hlvet, et nombre d'autres dont 
les noms nous écliappent. Tous les élèves 
du college étaient aussi présents. Le H. 
Pere Turgooii olliHait a la messe, assiste 
«tes Reverends MM. i.orget Urissette.com- 
nie diacre et sou» diacre. M.Dominique 
Ducharme présidait à Forgue. et le U. I*. 
(•arceau, dirigeait le clmnir.fort «le F 'voix 
et compose des anciens éleve» du college.

Voici le programme de la messe.
Fntne, marebe dos prêtres fAthalic), 

htendelKSobn, orgue et orchestre.
Messe de PAque* de “ Fauconnier ’’ avec 

otrlieatre complet, solistes :
Cbriste. MM. Jl. C. St Pierre : Gratia* 

Agimus, H. A. Cliolette : Quouiam, Trio, 
N. Beaudry, Alexandre Clerk, il. (’. St- 
Pierre ; Qui propter nos homines. X. Beau 
dry ; Lt incarnatus est. Horace St-Louis ; 
Fr unnm sanctam, Arthur Mainvllle ; Be- 
ned ictus, N. Beaudry.

Ud'iTtoiré : Pastorale, (Orgue) Le Del, 
M. Dominique Ducharme: Sort ic. marche 
tirée du “Songe d'une Nuit d Fie " Men 
delssolin, orgue et orchestre.

f.a sermon de circonstance fut prêché par 
le Hévd P. K. Desjardins S. J. dont la voix 
« loquente parle au cœur de chacun lor* 
qu’elle rappelle le* grandes vérités de la re­
ligion.

Il prit pour texte de son Sermon les paro­
les snivantcs:“Considcremusinvi< cm in pto 
vocêtlone chnritftti* et Imnorum operum."

Apri*s la messe, les ancien* élèves furent 
Invités u un somptueux banquet servi au 
réfectoire du College. Jx» menu aurait fuit 
ample honneur a n'iuuxfrte Quel Vntcl. U 
y avait en plus dan* les bon* frères qui 
servaient la table cette cordialité et celte 
bienveillante attention que l'on ne rencon­
tre que dan* un^Ahun Muter." Menu 
splendide, joyeux convive*, chants magnili 
ques. voila pour le banquet.

Après une courte récréation prise apr. s 
le diner. I on *e rendit a la grande salle aca­
demique, oii eut lieu la troisième convent ion 
annuelle. Apre* quelque* paroles du pre-i- 
dent, l’honorable L. t). Loranger. le secre­
taire. M. Leclaire. fit lecture du rapport 
annuel, lequel fut adopte a I unanimité. On 
procéda ensuite aux elections, et le vote 
donna le résultat suivant :

President. M. (i. R. Grant ; 1er vice pré 
aident. Adolphe Hamel ; 2e vice president, 
P. B. MJgnault ; secrétaire, A. Leclaire ; 
trésorier, 1). Masson ; conseiller*. R. J. 
Devin*. E. St. Louis, A. de Lorimlcr, Lonis 
Prévost.

J/C nouveau président, en prenant le fau­
teuil, remercia la SSocictc de i honneur 
qu’elle lui lais.iit. Il rappela en quelque*

(’O.MMEUCK HT FLVAM'E
M)Ti:s rOM.MKIUÏ VLIJS.

I/C Heiyledu Cansila est co:é de 79à>l<- à New-
N ork.

Un Société cooi»érative do Montréal e»t i n dif- 
fl.uUes.

Ijrs fret* d< s !n« * *0111 f.v i! ■* » ( bi.. 
cote* (Ht.ir huü.t; » m».,, lie par iiiliküi 
b:i* et U- pour U- uuus.

I.c foin est toujour» dan* la ni in - p» 
Montreal ; receptions faible* et prix u 
Çli a $13 pour les bon* choix.

cm : le* 
pour le

Chaiifaux en mu: i!U\ tout iv qu'.l y a 
de plus nouvi au. de pin» lin et do plu* iu-ati. 
% de* prix qui m «aut jamais Ciu .uc %I1» 
cher (ns. IWjautin* cl l’tc. n:7 et (t< * rue

*

Fn apprenant que l»uisc Michel repou»
I »ait *a i b*mi ucc, M. t• iv*v> * i*»t •» r»c

— An î c c»t comme yaf . Fb bien ! je fer 
l me mou usine de grace et fjo me nu l* en 
grève !

—J. R. Bourdeau, chapelier de la rue St. 
Laurini ven* d**» "Pull over ’’ et cha;u nu\

| de soie au prix du gros,vu qu’il le* fabrique 
dau» »ou propre etabli»*emcul. juo

Quand un peint ra vous dit : “ J’ai du 
talent . vou» |*m*es être certain qu il 
nYnfa pu». Mal* quaml un autre v «*u* ilit : 
" Je n'ai jui» de talent vous pouvexcire 
»ùr qu'il en est pet ri.

ihii*. il a.ioute ncgligcmtuent :
—Moi, je n’ai pa» de taleul l

Pour acheter un vrai ]*uU Over, dans le* 
den.1er* gouU, aller chea.

R. B. l'HAMCAUXF & (’IK., 
inj 001 rue Saint» Cathenue.

On t'.'irle, devant une Parisienne (une 
vraie l'arisicnue), de ra**a*'inat de la rue 
de Scre.

Fncore cette vieille hiatoimf s’écrie t
elle.

- Pomment, une vieille histoire ?
-•Dame ! elle a au moins huit jours !

HEURErSE NOUVELLE.

Melle A. Lemire autrefol* de chez Boi* 
seau F fore et Melle Lemieux si U'auta 
geuicment connue de la partie Ouest »t'ut 
maintenant au Grand Syndicat d« la Puis 
' i:i« c. <>47 ci td.» nn* Me Catherin#, l'-ette 
maison a eu la main de* plus heureuse» en 
s'assurant les services de modistes de robes 
et de manteaux, telles que Melle» Lemire 
et l/Oinieux.

Avec de tels chef.» de départements on 
e»t certain que le» pratique» auront la plus 
grande satisfaction.

Il CMt un fait reconnu que cette maison 
possède les mains les plu» . habiles tant 
pour h s costume» de dam»* que ceux des 
messieurs, -là'2 1.<MK4.

F ne \ ieille garde et une jeuue cocotte se 
sont prises de lici* :

l’ai» toi donc, dit la jeune .“ médaillée 
île Sainte Helene !"

Je te conseille de parler, ** médaillée du 
Capitole!” _____ _

- Chaussures pour dames et enfants à 
bon marelle chez

K. B. Champ ao n e & Cir., 
jno (’>01 rue Sainte-Catherine,

r—1 ■ ------------- —
» •

------ LES CELEBRES—-

Pianos de Paris 
- PIANOS CANADIENS -
Mi U l ES C1A X A î > 3 E \ E S

VKNDl

\ i :n m s

Mi'nsiu*U. L u ESt’OMPTEcon- 
A Itlïl'.NT COM l’TANT.

ItOSot f:n 1 JUTAIT/
rot

VENTES PAR ENCAN

AVIS IMPORTANT !

VENTE PAR ENCAN
De 21 Magnifiques Lots a Bâtir

Sur U rue STK C \TT1KRI\K, Coin du 
< lu min Papineau.

SANS ItF^FRVK !>ix an*de crédit avec in 
t.-. . a u par*, i. . VIS 1>. 'l K l.h» UKFX.
I l Nl>l, le lor Jl l\, ù ‘J li«*iireu

A. MAItCOTTK ti Cl K. 
d ISJ Em-'i nfrurt

Î--I*

Chemin de Fer du Nord
LFS TRAINS CIHCCLKNT COMME srfT-

B TATIONS Mixte Malle K x près*

. ST. l'IEIÏRE i CIE
\< ; FN rs gKNKILU \ Fol U I \ —

R.oor.x». lo.rtfip.m
V.jO i- m o.W a. a

10.00 P. M 
. 0.30 a. il

MACHINE A COUDRE “ROYALE A”

i 4;îh lt e \ ( )rr i : i > dam e— i 4:;;

.‘.lé P. M.

MONTKKVIz

tâTON UEMANDK DKSAEKNTS FAKTOt’T.

9.1é A. M.
4.04 P. M.

MTl’OYAUFbKS T A FUS
A LA VAUUt i:

Non venu «y*téme jierfectionné.
Yieillu répulaiiou iudi*eut;\b!«.

N" Il RUE HERMINE
134 3m

Le Panthéon-
Parl*, 27—Le .Journal Officiel, publie un 

decret rendant le Fauthéon a sa destina­
tion premiere. Il sera le réceptacle 
des restes des grand* hommes et il e»t dé­
crété que le corps de Victor Hugo, y sera 
déposé. Les funérailles sont fixée* a lundi 
soir.

Couvers'on d'un protestant célèbre-
Kdirubourg, 27 — 11 règne une grande exci­

tation dans les cercles de FFglise Libre, au
ujet des .-iccusatinns de papisme portée» 

r‘ ont : le ci-li bre prédicateur, lé do< têUT O.
Stuart Muir de F Kg lise Libre de la Trinité, 
dont l’appel du jugement le démettant de 
s» » fonction» pour pratique* religieuses de 
FFgliséRomaine, a et•* renvoyé. Hier, d ins 
une assemblée generale de FFuiise d’Ecosse, 
le Dr Muir était accusé d'enseigner la régé­
nération baptismale, d’adorer Dieu par la 
prière du soir devant une image du Christ 
sur la croix, et de sanct ionner la vente de , .... 
son image, indiquant par là qu'il apprenait I Moyenne.

Donrees.
Los marché» étranger* 8'Affirment à la baisse, 

pour tous It'» iiriMluit*. la*n uram-. le pot»', le 
iromiUfe nu sont soutenu» mit Aucun u»«ivb«‘et 
la oui SM- i-<t «làiitunt plu» Acceniueeque les piix 
avaient été porté» au delà de leur valeur, pur 
les cvciicinents européens.

ghains kt KAHiNKs.—Sur place les "rains sont 
en baisse sshs dciiiamle dix portât ion. et les la- 
rines sont inactive» uiAlgrè une baisse de 5c con- 
ceUuu par le* \cudeiini sur toutes les qualités.

porc.—1 â* l‘or«* est chAngement, mai* très fai­
ble avec une demande insignifiante.

khom aok.—I.» fromage est dans un état de 
plorable avec beu de cliance d uiiielioration, et 
aiieune offre d'achat, méritant dVtie citée, au 
licssiiH de 7 A 71c.

I.es demie res ventes publiques ont été cunttae 
suit :

t tira, prix moyen, lundi. 71e.
( union. N. A . 1000 boites, sur 2.(00 offertes, de 

7 à 7p . prix moyeu 7!''.
OgdcnsburK, 1,500 bottes, sur 2000 ofTerte*, do 

7 à tic.
Watertown. lO»*) bottes 71 i\ 7(c.
Belle\ die, Ontario. 27 —3000 boites offertes, pas 

de ventes.
Woodstock. Ontario 27.—1900 boites ont été 

offerte*, provenant de la fabrication de la pn 
mierc quinxaim- de mai. de sept la briques. Mhi*- 
c.Iih lourd. G00 bottes vcnilueH u 7K et 100 a 7e. 
Depuis le dernier marebe 4 fabriques ont >en- 
du IU0J boites. :ttx) * 7ie et 700à ije.

J/c prochain niurché aura lieu le 10 juin.
Nous cotons :

Itlc roux d’bivcr du Canada. ........$0 99 $1 C0
Ble blane do do .. U 9S 1 oo
Rie de printemps do .... 0 US 1 un
* ...............  . 0 hü 0 91
Avoines.............................................  0 37 0 33
Halglo .. ........................................... . ü 72 0 7»
(»rge.....................................................  (i .hi 0 05
Mai* .................................................... u M OUI

Fahink—
Patents.......... .............................. .. fi 7.'Af5 là
Supérieure extra.............................. 4 (g» 4 70
K\tra ^ u perd ne................................ . o ou 4 ti«»
Fancy ................................................  < 0 00

I Kxtra du printemps......................... ü 00 4 45
Superflne ... ...............................  4 25 u 00
('an. forte pour botilangeré............ 4 .>0
Man. forte pour boulantrer* .. .. 5 oo

I .\ m. forte pour boulanger*......... . 4 K>
Fine.....................................................  4 00
Middlings...........................................  3 00

I RctOupe» ........................................   3 AU
Kn sac», d’Ontario............................ o 00

ti SâLSââBAL

I n Xalsou T. I!. DIRBl'll'.K. 
1S99 Kup Notre-Dasic, .llcistri*.:!, 
profite de HmiHirtancc, que le 
M Balmoral Hotel *’ est appelé a 
répandre dans le quartier ou il 
se trouve, pour augmenter con­
sidérablement son stock qui cou 
siste ca Tweeds Anglais, Kcossais 
et Serves, provenaut des meilleu­
res manufactures de l'Europe.

)!. IMBORE DRAEON, le tail­
leur du jour, dirige le Départe­
ment desConimaiides,

l ue médaille d‘0r ! une Mé­
daille d’Ançrnt î 2 Di|)lôiues et i 
Prix, succès de rExposilion de 
1$81, sont une garantie Indis­
cutable pour le public. Mes prix 
sont bas, et la raain-d'muvre est 
garantie sous tous les rapports.

ï. R. BARBEAU
-d 181

mot*, qui furent son veuf
Ir* applaudissement . le
Here fondateur de In • 
Félix Martin. 11 tu 
autre* orateur*. J 
niouitotou noua me

interrompus par 
souvenir du vé 

- •»>. le Rév. Père 
i de plusieurs 
»e continue au 

ou» prtw.

le» doctrine* et les pratique* du papisme.
11 »e défendit en des termes cloquent» et 

en terminant scs paroles faillirent provo­
quer une entente dans la savante assem­
blée. L’excitation lut à son comble lors­
qu il cita h* cantique du Cardinal New 
man. “ Lead kindly light ” et tira de sa po­
che un crucilix en ivoire qu’il éleva (Je sa 
main droite.

J/’asaemblée éclata alors en sifflets et en 
cris de “ Honte Honte ” et le. Dr Muir 
ajouta. “ Il viendra un temps où se cruel 
lix brillera sur ma poitrine comme IVmblé 
mode ma foi. ”

On s’attend qu’il entrera bientôt dans 
l’église romaine.

Incendie d’nno manufacture.
New York. 27. La grande manufacture 

de MM. H. Herman freres sur les rue»Man 
gin et Tompkins a pris feu a J.-H) a. nr 
Uette bâtisse s’étend sur une longueur, 
de :î(K) pieds sur la rue Dolüvey et de ICO 
pied* sur le» autres rue».

La b&tisse ««tait occupée par la Cie de 
moulin» a coudre “ Singer K et les mur» 
étaient tout imprégné* d'huile. L’éditice 
était environne de maison». Le feu se ré­
pandit rapidement et plu* de cent famille» 
furent obligées de se sauver de leur» de­
meures.

On se précipita en dehors en habit de 
nuit et on *e réfugia de l'autre côte de la 
riviere ; on lut exposé aux vent» froids du 
matin. A 4 heures a.m., tout l’édilice était 
en tlamme», et on avait perdu tout espoir 
de rien sauver.

A 4.30, l’alarme appela toutes le* pompe» 
sur les lieux.et on crut un instant que tou* 
le* environs allaient être enveloppes dans 
l’incendie.

I.a manufacture était remplie de meuble* 
et le* perte» sont évaluées a êl.AOO.OUU ; a’u- 
delà de 300 hommes sont sans ouvrage.

Le» rue» sorti remplie» do monde et il 
règne une grande excitation.

On croit que le feu a pris dan* Fappnrte 
ment de l’ingénieur. La chaleur était si 
intense qu'on était obligé de lancer de Feau 
sur les pompiers pour les empêcher d’être 
brûlés.

Suicide d'une mangeuse d’opium.
Boston, 27 - Avant hier matin une toute 

jeune femme élégamment vêtue a retenu 
une chambre à l'hotel Boston, en cette ville 
et a inscrit sur le registre h* nom de " Mme 
Nellie Bourne, de Templeton, Massachu 
setts." A peine entrée dan» sa chambre elle 
s'est tirée un coup de pistolet dans le sein 
gauche. Fn mcdvciia à etc appelé et lui a 
demandé {Hnirqiioi elle avait attenté a scs 
jours. Elle a répondu :*“ Oh ! Pourquoi 
n'ai je pas réussi f Donnez moi quelque 
chose pour me tuer. Docteur, |K*ur I amour 
du ciel, tuez moi. ’ La blessure ayant etc 
reconnue comme mortelle, la patiente a rtc 
portée a Fhûnital, ou elle ne cesse de s'agi­
ter sur son lit en implorant comme une 
grace de l'achever.

Un a découvert que Nellie faisait, d puis 
longtemps, une grande consommation d'o­
pium. F n IsM, étant âgée de 13 ans seule
ment, elle était pensionnaire dan» un éta 
blissement malfamé d Athol, connu sou* le 
nom de cottage d’Oak Grove. C’e»t là 
quelle lit la conuaisviuce de Georg# Bour­
ne. lil* d'un rich** négociant de Templeton, 
qui s éprit follement d’elle et IV*pou»a le 
jour où elle eût IV an*, en novembre 1883. 
Six moi* apres, le* epoux *e séparèrent, et 
Fan dernier. George Bourne a institué une 
action en divorce contre *a femme, pour 
fait* d'adultere. mai* il a abandonne la 
poursuite en apprenant quelle avait rcte 
nu un avocat qui «apprêtait a extraire 
du procès toute la somme possible de scan­
dale.

Nellie Bourne n’était pa* inconnue dan* 
un certain inonde de New Yorkt car elle a 
fait un séjour de nlu*ieur* moi» en cette 
ville, en compagnie d un acteur de beau 
coup de talent et d’une tre* grande popu 
larit*

| Kxtra du priateniM....................
I Superfine.......................................

Kn sac (livrée)................................
Provision»

l/jini Mes Minér. par barl............
1/urd Mes* do (Rliot l cuu............
Lard M«*ss i anadien odiurt cul)
Hteuf Mes».................. ..................
Ho-iii salé en i terce
.lainbon» fuinC* par Ib* ..........
Saindoux «le l Une-t, «cenu.........
Saindoux Canmlicu do .........
1/ird fumé pur 1b........................ .
Kpaules ..........
Suif ordinaire clarillé, p. 1b........

Kf.i'Khk
Crémerie, choix ...........................
Canton.» de l'Kst do......................

do moyen.............................
Morrisburg......................................
Brock ville .....................................
De l'ouest............................ ...........

(Ei k*
En caisi*e frai»................................

Fromaor :—
Bon choix à extra .........

11 r» 14 V) 
H v» 15 0ü 
Il Ml 15 00 
0 IM 15 K) 
0 00 2 ' <* I 
0 11) 0 12 
0 MJ 1«) (M
0 VH no a» 
U îlj 00 00 
0 U*.I 00 II 
0 07 00 071

?,i£

wyi*'.'

BOIS 5)1] SCIAGE
o. di i iu:sm: jr. k frbre

no. ui i: notui:-d vmi:
MONTKKAl.

O/Trent en vente. Pin et FpincUc préparé et 
brute. Pro* l.e ünnhsiti scie» et tendu», l/attea. 
Bois franc, de ('hnrpoiite. etc. la

BOIS DK SCI AG K
— KT—

di: ciiAinM:xTi:
J ni un ASSORTIMENT COMPLET de Roi* 

de Seiug# et de Clmrpente que je vend.» ù aussi 
BAS PRIX qu'il est possible (l'acheter. Mou 
bois de sciage est pri paré ou brûle.

N. PREFONTAsNE,
54, C;ti,i,(‘ Papinoiiu,_13!-1a_______________ -L_________

LE BAI J TURC °1 ^,^!A,N
110RI'F. STE MONIQUE 

Au pied de FA venue du Collège McGill.Montréal 
Etabli en 1300, reconstruit et. ngr.iixii en IS73. 

Remi» a neui ci améliore en 1881. ( 'u bain est lu 
plu» complet, le plu» confortable et le mieux 
t onstruit qu'il y ait en Amérique.

i leures pour .Messieurs; de 0 a. m. à 8 hr* n.m. 
et de J p.m. a 9 p. ni.

) ’our les dûmes : De 10 heure* n. m. umidilo* 
lundi mercredi et \cudrcUt Mulemuul.

(1 a__________ D. B. A. MACBK v n. M. I).

MATHIEU FRERES
Négociants en Vins

87, RUE ST JACQUES
-MONTREAL—

■ -"“O ■
Agent* spéciaux pour les vins «t spiritueux da 

la célèbre maison G1LUK Y, do Londre*. Angle 
tene.

_________________ 21-dm I

CHARTRAND&BISSON

LIGNE FRANÇAISE
- KKTRK—

LE HAVRE H J1UNTREAL 

Le Maniaque 5,^^ Paquebot

“ l LTTNDYY ’”
Qui vient dVtrolancé et qui ont en route pour 

Montreal, quittera eu port \ «ra lu
--------PREMIER DE JUIN-----------

Allant dircetrtmnt au Navra
I.e* Catdnes et le* AmenN^ement» pour le» 

pns-iqp rs i.e -on! p i surpitsse* pur aucun ste» 
mer lui»aitl lu ht-r\ it e mu I ullanliquu.

Pour le» prix du fret et du* passager* ou pour 
tou* rvnsuiguomom*.

1 Quille .Montrval
|K>ur Quebt'e 

Art i \ 0 m Q.;ei>t-i
Quitte Quubee i»our 

! Monti-éal 
I Arnvu a Montréal I

Qu.iiu M on t ruai 
iMMir St F#lix d«|

J » .dois.................
Arrive a Si. Felix de 

Valois '8.Wr. m.
Quitte Ht Félix de 

Valois pour Mont 15.00 x. M. 
n-al 1 ,. M
Magnlrtque* char* salon* sur tous le* t rala • 1 » 

iOur et maguinquoschar*dortoirs sur tous le» 
iruiiiHdt* nuit.

l/cstraindu dimanrhe partent d* Q iebei •/ 
de-Mont n ul a quatre heure.» P. M.

BUREAU DES BILLETS
MONTRÉ IL* \ No 14*', B17* HAiMT-JacqUM,’ t lioTh.1. WlNUSOK.
QbKBEC; Vie-a-vm lIIotki. Haivt-Loi ij.

A. DAVIS.
SurinUndiDit.

S'adresser à
IILNBY DOBLLL X CO.

Auknt*.

Emile Ficquet

Nt^ü/iaul. Arniülciip d CuDiniissiüDnairc G f ocrai,
■X(.KNT IiK l.A-

TAGXi: I IIAXCAISI

L\ T UK
I O.i,

LE J! A l'UE KT MOST HEAL 
Hotilévnnl tie St rasbourg.

HAVRE—
Sollieiiede» < orre^pon<lanee« aveo le» impor- 

t.iieui 'Ci exportateur» pour tout commen c, 
(l'ccbungc cuire la France ut le (.'uuadu.

15 mai 1 a

Jlfe -

RO
FMiliSgl '■il)

Mft'.ï

L.riw
COUVREURS on (JRAVOIS

—147—
— Ktie Saint ('liarl(ks*I»arroni(;c—

MONTREAL

0 1:1 0 13

07 0 o:j

HOTEL
I »

cc

Toits on gravois et autre» réparé», 
vrago garantie «le première elueeo. 
ri*s.
en a ni r» rHAnm wa.

«avril

Toulo oit- 
:'rix mode

FRANCO!# M» ON.
1 a

LE BRUNSWICK”
. l’Oiri/lx.

PKOI’RIKTAIRK.
SOKI7L, V. Q.---------

r.01.009 pieds 
. \\. Moi uatg

2G5.000 pied» 
halve N» takI- 
IL l/' Wis «to.

Canal Lachine.
ARRIVA9KH—28 mai.

Berge M< Lan-n. d Ottawa, avec 
de boja. pour Que lato ; Barue R. ('.
3ü.>.000 pied.»do : barife .MeRem/il. 
do ; barge Bal 1 ie 170.000 pieds du 
burj do 187,0-V) pi«*«l» do ; barge W.
200.0(19 pil'd* do ; Isirge Bu*taill do 265.000 pieds 

! ba;*gO Ê. H. Hen»on do. J.VJ.OtiO pieds d" ; barge 
i Dudley do. 272.000 nied* do ; barge G. B. Paiti:a 
J do. 2â».<)00 pied* do; barg»* N*. .1. Perley do. 
i 2'd.OUQ pieds de boi*. tous pour Quebci': barge 
! Okadu Cotenu I/andina. a\e,- v.jii minois «la 
! pois a Alex. McPheede Montréal ; barge D« lia 
, do Planlag(*nct avec 7,039ininotn de grain, a (ï.
| W. Hinghorn : le propulseur I/ee (mtario. d lia 
' milion. Toronto et M'eilby. avec 8.168 minois do 

ble. a E. P. Thompson '- le propulseur Jer?is, de 
Mc. Cntbenne. avec pnsi-ager et cargaipongéné- 
ralo pour Montreal ; iiarge Pierre Ville du Cô- 

1 tenu l/anditig, avec 9.111 minots d'avoine, a Alex 
, McPItee. de Montreal : barge l.ae Supérieur.
I 9.100 mlnot» de pois, a L. Tourville do; har^e 

Nebra'-kii, de Kingston. ave«*. 21.3.V) minot* «1«« 
j blé-d'inde ; barge Cleveland do, I0.3.V) tnmot* do;
1 barge Star do. 19.000 do ; barge ( olborne 20.8C0 
j *lo ; barge Albert «la Uigaud, 8.235 minets d a- 
I voine, A i' Tbompson.

pr.PART*.
Ig*propulseur Dominion, pour Ste-Catherine. 

a\oe une cargaison generale ; le remorqueur 
Mink, pour Ottawa, avec 7 loirges *ur le»t pour 
Ottawa, lo remorqueur Olive pour Kingston, 
a\eccargaison gcm rale; barge Rose pour Otta­
wa dodo: lo remorqueur Eddy pour Ottawa, 
avec 7 barges sur lest.

HABILLEMENTS SFH COMMANDE.

M. D. Dcftjnrdins, le tailleur si avanta 
ccuKeinent connu autrefol» citez J. B. I.a* t 
Wlle, u dernièrement ouvert un magasin I 
comme matrlmnd tailleur nu No. M3 rue ! 
Sainte Catherine (porte voisine de C. I)« s | 
jardin» et Cie.. chapelier»), avec un assorti- j 
ment bien choisi d«: (weeds, coatings, cite | 
mise», cravates, etc,, etc. ; la réputation de j 
M. Dcsjardin», comme tailleur, est une ga­
rantie que tous le* vêtement» sortant «le 
son etablissement sont d'une coupe it répro- j 
diable et d un Hui supérieur. jno

A propos du Salon.
Lne jeune more présente hier «on nou- 

veau-n** a un peintre, qui, depuis trois , 
mois. PHt ah»«»rlN* par son art.

— Comment le |t rouvez vous ? lui dit elle 
avec fierté.

- Le» jambe» un peu grêles . mai* très 
joli du*ton !

PROPRIETE A VENDRE OU À L0PER.
Cette lielle propriété habitée actuel le 1 

ment par M. Bcaugrand et *ilti«-c au No. 
2"3 nie Saint lluitert. C’est une maison 
tnodeme a quatre ctage* avec calorifère et 
toute* le» atnelioratiuTi* powsiblc*. Krurie 
et Imtigan) en brique. La maison #era libre 
au premier septembre prochain.

Sadreaser a
II. Br.A VG R A ND.

Jnf SJrue ^aiut Gabh«l.

En route pour Sorel !
I.e propriétaire «lu “ Brunswick vient de faire

i des urraiigetiienlH aver la "lie du Richelieu'' 
! pour toute la saison dï'té, pour transport»*!- le» 

pu, ng«ws, h Samedi soir.ile .Montn-nl a s.-r.-l «1 
retour le Diinauctic au Soir pour la niudi«{iic 
somme de

C\'nts"^a
La foule va néee**atremont »e porter ver» Po. 

r« I. la plu» belle petite \ ille «le |.« j.rovin, «• «le 
Quebec, « l possitianl le meilleur hold *ur, le 
Ht. 1/aurent.

D«*p«rt parle vapeur J/onfr,o/.Samc«li soir. « 
7 heure» f*. M. Retour tmr le vapeur Trois-Hi- 
ritirs Dimanche u H.30 F. M. j 1 juin

Distributions de Prix !
—1885-

LIBRAIRIE do J. B. ROLLAND A FILS

Non* venons de recevoir notre importât ion de
///F7?/;.s de m roMpEssE r >vh li s 

DISTJUDL'TH)SS DK PHIX El Ex 1 
MES b.

I/T* mnbon* d'éducation et me - :eur* le»(*om- 
miMaii-e* «^^•«■(^!e trouveront a notre librairie 
une collection trC—<«unplcte.

D OUVRAGES ENTOUS GENRES 
rotnprennnt plu» de‘ oixantc-qulnze série* difiV- 
r«nl« - pani'i l«-«i tu lle» m trouveni l’I.t'. 
M Et Rs t t *1 J,Lt l'iuN ' Not V ELLES Di s 
I’Ll.’.'' .\TTR A N AN l'ES. Retinn*» et « arloiin.t- 
gt*' a iles-iu.s nou \ « UIX et eîegau!.».

Nolren-sor .tu* <fiuipiciid au- i une y van 
d«- \ an*' t ,• «je | .1 Y ; : Es DE BRI ER K I fol' N R a 
(.Es CANADIENS « n riche carronmige. «in,i 
qu'une le lie eolle«*lion de

L! VUES Pol it PUIS ES A SCLMS. 
Aua*iun l»eau choix d'ouvrages et autres ur'i 

ch s « «.n\ «*n.ibbî» pour n « «.inj» n a-*.
t'N «•alnlogue »pt'-cial «le mi» < «dleet if>n* «h.* 

li\ n- e' a».tre» art k !••* sera adrC'.iw u route- ; « r- 
Mitine «;ni en fera la demande.

j.n. noi/i.Axi> & i ii/S
EDITEURS.

6,3,19,12,14 RUE ST. VINCENT
MOXTVtr.AL

A VE^iORE A ZQU i/IAHCHc
rEIMXRES. IU IU.'. V! ..NI». VERRES 

A VITRES. !’IN< KaUX. 
BlanehiKSOira, Blanc du Cui tt-^e. Etoupe. Coal­
tar. Teinture*. Fleur* a transférer. Médeci­
ne» Patentée». Vert Français. «*te.. etc.

C' •z J. T. LETOURiNE UX
MArrhand-Importateur.

No. 2*iî> Rnr SainM’âtil,
Pr«* de la me ^rUnt.VioceoW

C 1^ A

NOUVELLE REVUE
(7èmo Annéoi

l'oliti‘piet }•'.< ttuoici'iue, Si ii ntijljue 
cl LitUi<nie

l'ARC îSAXT i.fs li n n 1 
Par livraiéon* de 225

i>e chaque mois
i 2GU pOMO.»

—aTf.c LA—
Collaboration </« •? jtrr,uirrx Scrit'ain* 

/t ançais cl étranger*.
—Mitn— V 12 moi.» : 62 fri.

nra abonnkmejct.» I
C mois : 31 fri,POU H 1

LE CANADA ) 3 mois : Ifl fr»,
Adre»ser io» domnnde» «t abontt«'inent.» et

mandai* |»o»l(* a
teur-géraul, 23 
Pari».

M. Ri n.m t». <ulmini»li'. 
Pou lu \ ard l\>is--ounier(*,

ENSEIGNES - CUIVRE

RICHELIEU ONTARIO
11885"Arrangejnents du Printemps-1885

il/c* iteamer* «le cette compagnie voyageai) 
entre MONTREAL et Q( KBKt . (« roni le »er 
\ i<-e eotnme suit : ( ominen-.-anl «-ejour.
!/«* st«-am< i QUELEi \ «api. Roui. Nolsoti, léi 

IuiuIIh. merer«,«li» et \ «•n«lre«li».
U* «uvam)-r MO SI Hh \L. «-apt. L. 11. Roy. le*

| mardi», jeudi» et sntnediw, a sept heure» p. m.,
I du Montréal.

MONTREAL ET TORONTO.
j Le» steamer» voyageant cul m co* port* coin- 
I menecrons à vovnu«-i b- l«-r Juin.

\a 'Manu i mm EM IA S. . apt. Ruker. parti 
ra |)«mr ( orn\M«ll et le» |,urts intermedlaim» h .) 
tn.inli- « i \endrudi.», a MIDI, < omiiieni;ant ven- 

| dredi, s mai.
K<- 'ai'eiir T/iOlS HI I lEKES «-nitt. Napo 

b-ot! Collelte. partira pour Trois Rivieres lu.»
I iiiardiN«'t vendredis, a I heure p. m.

Le vHp<*ur CHAMtiLY, cujit. Geo. Neloon,
. partira pour Cnaïubly le» inattli» et\uiuirodiia 

1 heure p m.
\a- \ ap«-ur TEltItRfiOSSR. ertpf. I/aforee,

• nartira tou* Ica.jour* tdinianehe ex«*«*ptet a 3.3«) 
Lrap. ni.. Ile sauiiHli A 2.IM hr». p. m.» pour Ver 

. « beles. aris-tant u lioueherville. Varenne* et 
| Bottl de l Ile, et pour l'ontree<»*ur. le» lundi».
] nien*r« «liJ..ieiidl».et pour L'Axaoniptinn et .^amt- 

l’atil rErmite. lundi, mardi, inererc«iicl kaui* 
j «U, pour l/iichcnnift, jeudi et vendredi.

E\( l RSIO.N A BON MABCIIÊ.
Ton» !«•» *»m«*dl» po«ir Boneh<*rvIlle. Varenne» 

j et \ «-i «•li« i <laissant à 2.^0 p.m. *era de retour 
Il X.30 p.m. Ejcursion Sfucitil tous lesdmian 
« lu s laissant a 7. a.ni. pour t’ontre«-o.*ur arrêtant 

j a tous 1«*» Dort a, «!o retour A 9. p.m :
Bureaux «1«‘» billet*, où l'on p«*uf retenir de» 

j (.abine» ; De R. li. Dick*on, 13f»i. rue 
, «nir». en ta'** du ï*t. lAwraneo Hall; J.,1. M 
J ( nuniff. Windsor HoTc) ; Itoti». >i« E\ «*r. Canal 
j Basin, tnt bureau des billets, baaaln du ennal et 

Il II bureau «le la ( «mipame. uiiai lliuhallcii, au 
| pied «le la Place Jacques Cart 1er.
! ALKX. M1LLOY. J. R. LABKLLK.

Surint. tin trade, (Jn n.it.
Bureau principal 22* me .at Paul.
Montreal, U mai f jjj

La Compaîiiie île Navigation
--------- DU----------

RiCHLliEU v ONTARIO
i Traverse de Montréal a ITle Ste üélene

g I/A.oil:im :sî
AsfOitiinent complet de» Glacière» »uivnntc*: 

•• NORTH STAR" " PALACE
• KI.MBA1/I/" "GROCER '

El " SISSONS "
GLACI ERES VITRÉES.

Prix : $7.00 ce mont uni. En gros et en délai
OKouaK w. ui:j:i>

Convenir en ardoise, en mêlai et en gravier,
7s:ict 7s;,, RLE CRAIG, Montréal.

j XI juin___________________ _______________

--------- BEAU CHOIX DK----------

TWEEDS ANGLAIS ECOSSAIS
Pour \ elements ilu Printem/>s.

8PLF.N DI DES ETOFFES-------
------ POUR PARDESSUS

— Coupe élégante ul dernier goût -
CH RE

C. DUCHARME
2140 Rut1 Noire-Dame Ouest,

141-1 a
.Molli real

8av

C. DESMARTUAl
AGENT et COMPTA ELU

1608 RUE NOTRE-DAME
S'occupera des agen«*e» «1T M M EU MEKS. d ' A S 
S1RANCES.de MAISONS A VEN DRE ou A 
LOFER, nyam 600 1/OT8 VACANTS u veudro, 
ain-i que plusieurs bonnes propriété» Kitués 
dans la ville. Ht* chargeant aus*i «lo lu «'olleetiou 
do» IA) Y ERS COMITES, BILLE ! S. J.IQUI 
’1 ION d'affaires, ainsi que $35,000 u prêter »ur 
propriélé». bl -J no

Voitures ! Voitures i
Une médaille et fi Prix à ludernur* Kxposilio.i

d«: Muni real lo'il.

LUGOIRS COUVERTS.
HUGlilKS DE< ’OUVERT?*.

1*11 A El ON S VICTORIA,
QUEBEC WAOOONS,

ROCK A WA Y S.
VILLAGES PART'*.

PONIES CARTS.
I X PR ESS.

CHARIOTS A PAIN. ETC., Etc. 
Toute.» sortes de voitures faite» a onlro, repv 

rage» execute» avec noiii el prompt il ude. 
Bun-aiiet nallegde vent*.

-962- ,Rus St* Catherin*F. QUESNEL,
Atelier»; 182 Rue Kt. Constant.

VENTES PAR ENCAN
ra* PABUrv frkuks

j WM DE NUBIE* DE MENAGE
l’AIt ENCAN

VENDREDI, 29 MAI COURANT,
—DAMS NO# BAULK*—

Il IG et 1218. Kuo Saint «Iacquêt

N«>'. avons reçu inutniclion de vendre, pa# 
m aaobéBai^oompg—aat ai - 

bleuie u te de tbauibrr» a coucher eu noyer iwir 
a\«H* de.-Hu» un marbra, en frene «t eu noyer 
noir, aiueubluiueat» de salon en »oie et en plu* 
« tie. canapés, m.fus. fauteuil», machine» a cou 
dre. gra\ lires et < «wlrox, uslcuaile» de cuisiu* 
glacier*, \ urrene et fiueuc*.

Vente A DIX heure»

CANADA ATLANTIQUE
la ligne la plu* court© entra MONTRE AL**, 

OTTAWA. Connections à la gara Bonavontur* 
avec tou» le» trains de Boston, New-York, Phila­
delphie, Halifax et l‘orlland.

Magnifiques uliurs oalons do Pullman attaché* 
au train.

L* convoi quitta Montréal (gnro nouavotitura) 
deux fois par jour, à 8.35 r. m. et a 4.30 p. m.. 
et arrive a Ottawa A 1*2.20 p.m. et 8.00 p. ui.

Le» billet* sou* un vante u l'bOtul Windsor, au 
No 143 ru* Saint-Jacques et. a la gare Jlonuvuu 
lure.

JOSIùriI HICKSON.
ÜKKA.M Gl.NgKAL

I7-a

211
PA RUN T FRERES.

F n.-auteur*

DEMENAGEMENT!
M .11. l'AlŒNT FRERES-
Agciitf (PlmtitêiihliN et Cumfni<t>êirc<<

I*rlM*ur« tciicanti iirs)
Oui Irausporté lour sailed encan aux—

216 RUE ST JACQUES 218
Deux grands maguvnsii rnièrement oejupé* 

pur W m. Cl KM ni N .NK no &CIK.

MM. PARENT l’HÈKES s’occuperont 
en outre «le leur agence il'itnmeubleH, de la 
\«*nl«.* par encan, ue nieubles de nwuage, 
march.-iiidlHea, etc., etc..et auront une venta 
spéciale de meuble», etc.

ü: vendredi de chaqie semaine
\ W heures A. E

Nous inviton» toute* les personne» qui 
auront quelque» objet» n vendre de vouloir 
bien s'entendre avec noifs. Nous nous occu- 
perons auHHi de» vente* a domicile, vente* 
«le commerce, pour syndic*, et nous gai au- 
tissuns enli«r« Matisfnction a no» client*.

PARENT FRERES.
AGENT’S KT COMMISSAIRES, 

210 218, kuk St Jacquk».

PARENT FRERES
Eucuutours d’Immouble» et da Mar* 

cUandi*«t» «u général

-------SALLIC 4 DK VENTE —

2IG—UUK ST. .1ACQUKS-—218

Vtntr (Limmeubles aux enchères ou de
gré a gré ;

î*t êls sur première hypothèque sur pro- 
/n iétés sitneeH sait eu itlle, soit à lu cam­
pagne ;

Avances sur consignai ions rf marchan­
dises en entrepôts ;

Marchand inc s emmagasinées.

VENTE LES VENDREDIS
Ton* les vendredic il y aura une vcnte«le rneu- 

ble» dan* nos v««»tes nalle». Les personn*s qui 
di-MiUHt pioiitcr «h* . «*im o<*ca»i«»n sont priée» do 
fnn • irunsportcr leui*» inuubles à nus salles la 
veille un suir.

M. ROY
le fahrii'.int de meuble* bien «-«*111111. assistera à 
. «•» \ onl«- «*i t«*ntt*s le» euniüiande* qui lui »eront 
« uiilu « 1 -«-nMit « v«-« uif-s prouipteuicul ul d'un* 
inaiili te irréprochable.

PARENT FRÈRES

.7b e! .7N Lue jhiinI-.latines J1C et ‘?13 
202 30

i i:n OH c ri Ci l VUE
i»;>sinij;s k r gravées

Dans ion* Ir» («enro et Modèles
r.%R t.i—

Comjiagiiicile Gnivures et iTImprimerie
Dr (.!;<). Blsnop (Limilrr)

ICO RÜZ ST. JACQUES 163

1 ^Lc Steamer BERTHIER ”^)--

tou» le» jour» 
l«*mi heure».

(Dimanche» inclus),

Premier voyage, le* jour* «ht semaine,
«!' Moiitn-ul, «4Uai .la>'qucM-Cariter a 8 00a.tn. 

I/«-s Dimanche», premiur voyage du 
Montreal a 9.00a.ni.

Dernier voyage do 1 Ile Hle-Hélène. 
Billet* **rdinoir«*« vendu* au quai».

EKNk.SI ( DLL F 1 l».
e-dre Mirn:

» la r usuti »

3*t. i* Monireai.

CRAIG, COLLtVTt lï CIE,
Comme M t .-.hand* en gr » «*e mercerie», rte.. 
Vient d ciic «..^suutc du uun»uni«nie:il muiu«i.

I/C» afhi-c* «ont c'in'fnuee-; p r nnwxTCoL- 
LvTTK»jui «*-t senl ai;aiii»«- a «ode. « r U re< Sa 
ftmtinns «'«• .1. «riiio wx-iet»-et qui «on1 truie 
b"* * .1 : . «;e : a tu .« um u: liaon sous lue iio;u ul 
raison «b;

E. COLLETTE &. CIE
Aux V»* 301 rt .303 rue St. Paul,

COIN DF. LA RUE SAINT JEAN BAPTISTE
O j il vical<1« trau«port«r «ou lundi de com 

Vw*. f.UaA

. 7.15p.m. 
Billet »de

commutation «-I «le Hnison au Jtim-au d«ï la ( om- 
ptignic, l.ftq Rue 8t-Jac*q ne».

J. B LAIIELLK.
Gerant-Général.

ALEX MILLGY.
G« rant du Trade.

Montréal.ft Mai 1S&V«e.,.,.•». I «—f WW——

JL SOUMISSIONS

DES SOUMISSIONS CACHKTKKS seront 
reçue» au bureau du chefdii Départunieni 

d’i feu. h l'Ilêfel-de-Ville, .iu»qu n Mercredi, lo F) 
Juin prochain, a midi, pour **» pied» d<- boyaux 

« n « utundoublé encaouuihoiK' iav*c ©chantilh’ii! 
M ivanl ceux que l'on p« ul voir au burwau nu 
chef du Departement «lu feu.

• ' • tr plu» ample» infoi matiOQ* a'adreMcr au 
chef du Department du leu.

(Par ordre.)
Ch# G LACK ME Y ER.

Greffltr de la cité.
BiRraiM Gnvrrnnnr i.aCiik /

M«- r».L I». \ iLLk. >
Monuc*.. .0 Ma. i&Â ) Slid

Cadres, Corniches, Üoiileaux à lîideaiiï
PETITS CADRES pour PORTRAITS.

CADRES RKDORKSet MIS A NEUF 
Auwî. toujoursen main, un GRAND CHOIX d* 
GRAVURES SUR A( 1ER,

PHOTOGRAVURES.
CHROMOS

Spécialité déglacé* à miroir unies et bixaut«-efl 
f.iiier. a ordrede tuuttf* graiKlriir» et de tout*i 
le» forme», photographie» cl defeins fournis su.' 
demande.

vY. ST YLtYTI D
MAGASIN ET BUREAUX:

1GOÜ Kuo Notre-Damo

Ateliers : No 493 Rue Mignonne, Montreal
L* commer o trouvera a mon magasin un ns 

i •oriinicnt 1res c >1.1 pie 1 de mouiurus de (outer
Sui te» pour « .««lie-». 29 jiioi

ION D’OR

CRAYONS !
----- l*OUR——

Tonotirs do l.ivros.
Reporters,

4'oinptableH
et riiHngi-gém-ral «les bureaux, de qualité try* 
‘•upérieur*-. ( us « rayoïiH ne lâchent imv» •( •*{ 
f.K-cui tr»-» facibuiieut «v«*«* un caoutchouc.

Eu «•«•dre poli en botte d'une duiixaine.
PRIX : 30 ci» PAR DOUZAINE.

K< hantillon par lu malle, 5 et».

MORTON, PHILLIPS & BÜLMER
lirhairrr rt r AimirtNTH i>r. uvrr# 

RLAHC* rrr IMPRIMKUK*

1755, RUE NOTRE-DAME 1755
MONTBBAL juo__

J. B. ROY & CIE'
Xos 44 H, 4-50 ot 45Ü

IU E SAIXT-PATRH’E
VILLAGE SAINT-OABRIKL, MONTREAL

FABIUCÀNTb U#

SUIF ET DE SAVONS
8UIF DE BOCUFd* première qualité 
CHANDELLES DK SUIF do do 
SAVON A FOULER, fabriqué cxpret»ém#Bt 

pour lo* manufacture» de laine.
SAVON A DKGKAl'SKR i*our iiiaoufaciurel 

de lainages.
SAVON POUR L’USAGE DF.S FAMTLLEA 
SAVON - KINGS LAUNDRY"
SAVON “MAUD"

Notre manufacture e'est fait une spécialité 
dan* « c» dlxeraurtlclc» et lions ntMron* 1 att*n 
lion «le» labre anis et du oublie sur no» pruiuilt

Qu on en i.mse 1 e-' d ci nous garanti«aiiis da 
d oi« u«r MutisiMctio.

J. B, ROY A CIE.
13 ino ______  __

LOTERIE NATIONALE
-------XDKX——

M. LE CURE A. LABELLE.

—VALEUR DK9 LOTS
l'rrmière Série - - - $00,000.00 

<;UOS LOT : $10,000.00
DoiixiCmo Sorifi - - - $10,000.OJ 

GUOS LOT : $2,500.00
----- o------

Lo Deuxieme Tirage
— Al'HA I.tRU AU—

CABINET DE LECTURE PAROISSIAL
l’is-a-ris U Séminaire a Montreal

MERCREDI, LE 15 JUILLET
A DEUX HEURES P. M.

nndo A liée
li t i:n i;c

-84
Crt hfirel j"'tnd on fai «• «lei b4ti<«c» du P/«r'.^- 

n ct.t a «•t'* co <'iilf.abl*m«iiit repaie et M>r.ti<Mit 
i n grand noiiibrc «!o chambre* ricii-vnent f».ir 
»ti«-'*. * - i un hole! do praiui«*ro classo cl le» 
pi ix ront raisonnables.

l.« » !• ,>.«**«/n! i»r j «ré» avr-* le plu» > *oin» 
po*^ible et sont servi* A foule heure. La î» « ie 
v-* «p, rovisionnée d unegnuHlo \ari- ie ]«• 
#ueun> et de«-iga.e»d( choix.

N. B. Dan* 1 h«»tel il y » un tél phono q::l pé- 
n et «ic « uuiuiuui«|uer dann touic < !c* )><iviiuide

I0(a
DION.

PROPRIETAIRE.

ci le tirage lie peur *e terminer le 15. U «e can- 
tinueia le- jour» suivant» a la rimmo heur*.

Hâtez-vous daeheter vos Billets !
COUT du BILLET :

Première Séria ............. . tl 00
Deuxième Séria ........ .......... 25cta

Pour obtenir de* billet*, s’adresser Mit en per* 
»o-i: .*. soit r J.-itn*fc enregistrée*, au *e«-rétai* 
r«\ • . K. Lr.FKLVRK. No )y rue St. Jacquv»,
Tdont la al.

En«< > or * - •» pour port et cnrégistremont da
! < nvoiu-i t-hi • iR ats-l ni*, e rents.)
li.’ i i il.'-n-» numéro* g.qmanft fera 

tr «n «i... .t» \ntic a (oute personne qui en 
fit a i.« deiiiaadect onverra un timbre pocte d#
1 vent*. u mal-jno
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KXTIIA
POUR CE som

Àcadémii: DE Muuwi'K. —lluucliback.
Theatre Royal—Zozo, la Reine Ma 

Cique.
Salle d’Oreha.—Ilazeî Kirke.

Eutrevue <le Kiel avec le chirur­
gien Ue Tannée

Son opinion sur les mouvements 
«le Tannée des rebelles.

Kiel déclare qu*il était sur la dé* 
feusivc.

Il ninintient que les Métis combat­
taient pour leurs droits.

11 soutieut qu’il est citoyen amé­
ricain.

Et demande un procès équitable.

Description «le la prison de Kiel.

Régime de vie et physique «le 
Kiel.

(Dépêche spéciale à La Presse).

Regina, 'Si—J’ai vu Kiel aujourd'hui ; il 
est arrive ici, dimanche, sous une • nie 
roinmunde(> par le capitaine Young. Kiel 
est un bel hoiniii . d'une as rz grand' - ■ 
ture, barbe un peu rou-'c.itrc, teint haie, 
yeux noirs. Il porte une espece de niant au 
militaire qui lui a « te donne par !«• g*m i al 
Middleton : il porte un grand rhapeun noir. 
Le corps de garde où il est retenu, qu<d'|U • 
en bois, est une forte «■instruction, «d le 
mur extérieur cjui entoure la cour est bliii 
b«* «ïn fer.

En entrant dans cette iKitisse.vous vous, 
trouvez dans une chambre a s. / spacieuse 
l.a porte qui se trouve en lace «le vous, en 
entrant, conduit aux c* lluh Connors, <|iii 
a été coixiaiun** pour h* nieurti»* «lu juif 
russe, a la Mâchoire d. l'Orignal, «>ccup<* 
la premiere cellule a droite, et K.«d o« «Mjp«i 
la première à gauche, i liaque cellule a t* 
pas x 4L

On entre dans chaque cellule par un ap­
partement en a lifiv. I.< s,_anli«‘iissc iron 
vent vis a vis la r.dlule de iii ■! et sont rem 
placés h cha«|Ue In-un1.

Ces gardiiuis font rapport «1<« leurs ohser 
valions au Dr Ju..e : Kiel se leve «le bonne 
heure et prend son «b ji-uner; il «lemeure 
assis dans sa cellule jusqu'il l’heure «lu 
diner; après diner il va inné une prunie 
na«lct accompagne de ganliens ; il pi i-nd en 
Buite son soup« r et se relire p«»nr la nuit. 
C’est une vie monotone. On ne lui permet 
pas du lire le» journaux «*t les lettres «iui 
lui sont adressées sont ouvertes par la p«» 
lice. 11 parait ties in«|tiiet «le temps eu 
temps et a l'air d'un homme mint* par U* 
chagrin, mais en générai son extérieur est 
calme.

il aime beaucoup à parler «le sa nouvelle 
religion et sur ce su jet, «•’«■st, un veritable 
inonotnaiiiaque. Il parle beaucoup «!«• sa 
faniihe, sa femme et ses deux entants, une 
fille et un garv >n, qui sont encon* a lïat«» 
che. Il marche un peu copinie Napoléon. 
(Jn «lit qu'il se p. nmuic san- > <• av« «• une
main sur la pthlrim* et en proie a «leserieu 
ses ini'ditations. Son sommeil « t calme, « t 
il prend beaucoupd'enbonpoiut d*q»uis qu’il 
est prisonnier. Il loue beaucoup l«‘ general 
Middleton, mais a uminsdN etreooutraint, 
il ne parle jamais «les troulde-.

Lorsque le Dr J ul; «*s nui Ira K i«‘l dans 1«* 
corps «le garde, ce «lernier «lit : “ A qui ai-je 
l'honneur <l«* parier. '• Au chirurgi«ui ««.* 
l’armée ’, nqioinlit )«^ docteur. Kiel parla 
de sa santé et dit «pie ses ««mlFrances p« n 
«lant les derniers huit ou neuf jours étaient 
«lues sans «Ion;« l’excitation. !.«• «locteur 
lui donna une pres/ription et le lendemain 
il fut grandement soulagé.

il questionna le «locteur sur son régime 
de vie et s«-s ««uest i jus ctaituit celles d'un 
homme sense. Il dit qu'il avait l'habitude 
de prendre beaucoup «r«,x<,rcice en plein 
air et demanda s’il pouvait manger selon 
son appétit. Le docteur répondit oui, Kiel 
dit alors qu’un docteu/ lui avait dit qu’il 
avait une maladie «le cœur. Le Dr. Jukes 
lui appliqua le stéthoscope. Son cceur est 
parfaiUMuent sain.

Aujourd'hui âpre; une courte conversa 
tion sur des clmses sans interet, pour le 
public, nous tombâmes sur le sujet des 
troubles.

i/assistant commissaire «les Sauvages 
«'efforce d«- renvoyer tous les Sauvages «les 
environs de Kattl* f«>rd «lans leurs i «‘serves. 
Un détachement de la poliee montée s'est 
rendu au camp des Sauvages a Hat t U* tord 
hier et a capture un certain nombre «le San 
vages et a enlevé cent bêtes a eorn«'s «-t 
plusieurs chevaux, charrettes et xv ago ns.

1a*s colons ont identilh* ees animaux ct«‘., 
comme leur appartenant «-t ont «lit qu’ils 
leur avaient etc enlevés par les Sauvages. 
Les 7ènie Fusilliers sont toujours a la Tra­
verse de Clarke ; ils gardent les provisions 
qu'on y a places et surveillent les steamers 
qui naviguent sur la Saskatchewan. Les 
troupes jouissent d'une parfaire saute à la 
Traverse de Clarke.

En réponse a une de mes questions, il 
dit que si on axait suivi son avis, les cho 
s«38 auraient pris une tournure «lillèrentc. 
Quand le conseil considéra s'il fallait s'ar 
roter à l’Anse aux Poissons, (iabricl Du­
mont était pour l’aftirmative <*t son opinion 
prévalut. Kiel voulait s'arrêter a la Tra­
verse de Gabriel. 11 «lit que h?s tranchées 
s'étendaient a deux milles eu bas de la ri­
vière.

Il n’y a jamais eu plus de 500 hommes 
avec lui. 11 croit que les Metis déposeront 
les armes. La défaite de Toundmaker par 
le colonel Otter, dit il. a empêché les San 
vages de se joindre à lui. Apres la bataille 
de l’Anse aux Poissons,il a envoyé «lésines 
sagers à toutes les tribus sauvages qui ha­
bitent le territoire de Battleford a Qu’Ap 
pelle, leur demandant «le se joindre à lui, 
mais aucune n’a rei»oudu. 11 dit qu'on |»oii 
vait ditlicillcment s’attendre a un soul«*ve 
ment des Sauvages, «jui n'avaient d'autres 
armes que des fusils de chasse, sans utilité 
contre les Gatling et l’artillerie.

Lui ayant demandé pourquoi il s’était 
révolté il répondit ; “Je combats pour nos 
droits depuis 1860 et avant. En vertu «lu 
traité fait entre le gouvernement et nous, 
et connu sous le nom de “Acte «lu .Mini 
toba,” chaoue Métis avait droit a U10 âcres 
de terre. M’appuyant sur «*«• point, j«‘ main­
tiens que le partage aurait du elle fait aux 
Métis du Nord-Ouest.”

Kiel maintient qu’il ne s’est pas révolté ; 
que lui et ses amis n'ont fait «jue se defen 
tire contre la police montée.

“ Kv compagnie de la Baie d'Hudson dé­
fend ses intérêts dans U* pays; ainsi font 
les Sauvages ; mais, dit-il, les Met is n en 
ont pas a -1 ail I 
dans la meme position qu’il y a trente ans. 
Jamais ils n’ont consenti en aucune ni « 
niere ;• reconnaître le gouvernement de 
la Puissance, mais ils étaient prêts a 
fain- un traité. Ils ont simplement dé­
fendu des droits auxquels ils n'ont jamais 
renonce « t qu'ils n’ont pas vendus.”

M Je sais citoyen américain,” ajouta t II, 
“et je ne vois pas comment l«*s autorités 
peuvent me faire un piwes pour haute 
trahison. J’espère qn’ n traitera mes ; ai 
tisans avec indulgence. Ils ont tout perdu: 
maison, liestiaux, chevaux, foin, etc., et ils 
doivent recommencer de nouveau.

J’espcre ax’oir un avocat pour me défen­
dre. Tour ce que je demandu c’est un pro 
ces ««iu it able.

Voila la aubstanee de sa conversation, 
mais comme je le disais d'abord, il iTaime 
pas beaucoup à parler sur le sujet ; il pr«- 
fere attendre le proc«‘H. En outre Iticl est 
homme «tui n le talent de parler l< ng j 
temps, saut» faire de fraudes revelations.

(AV/i t lu Prf',*e .Xfiociéf.i
ITife «b ; « «-.'te de la Mâchoire «le 1 Orignal 

annonce I arrivée des M« «-.* '* du Coude de 
la Saskatchewan ; ils ont fait le trajet eu 
voitures eu moins de troi- jours ; Je chirur­
gien «|ui avait soiu de ce*» blesses est le i>r 
Walker, lar docteur C'a-grain «i«»iiiiL* la 
liste suivante d**s Ides s. s mtiril* fiant a 
riiopitai de la Mâchoire de l’Orignal :

Grenadiers Royaux—Iz: soldat ('o«»k, le 
sergent I*. K. Regain, !«• Kt-rg**nt Billing* 

j liuist, les soldats Kaire, Neuville et le taur- 
I hour Ganghall.

l*me Carabinlers --oldats L. Errick- 
' son, Wainwright, T. Barron, Blackxvirod, 

Garvis r-t Mathews.
Batterie A Sergent major Maubinnery ; 

bom hardi «t Taylor ; Cenonnier*» «Irnau 
Aseline. E. Mois et W. Toohey ; Drive de 
l’école d’infanterie; j*orte «Irapeau Cum 
mings; Koi«!atK CVrinrniiigs Robert Dunn, 
N. J >u«-s, Jones et Marais.

Le bataillon d’Halifax est allé canin*- a 
la .Mâchoire «le l'Orignal iii«-r. Le Major 

j Hudson part nui aird lim «le la Mf boire de 
TOrignal pour sc remire au Coudé afin «ie 
prendre soin des aupro* i-.i.riineim n's.

Leauriotendantuisborne dea lignee t«- 
legraphi«|ues du gouxermiiieiit «jui est 
maintenant a Calgarry, part p«*ur 
les Montagnes Koch«*uses p«mr obte 
rrir des polwaux «le t* a-grapln--* devant 
servir a la construction «lune ligne 
tcbgraplrique entre la Mucholr«î de 
1 Orignal et l«*s Montagm-s «b* Bois. Le 
ee«lre est certainement le meilleur Irois 
d«»nt on puisse faim u- ge en pareille ocra 
siou. Ce s«‘ia l.i pn mii-n- importation «le 
bois «b-l.r Colombie Britannique au Nord 
Ouest par !«• Ta»‘ilique.

Ou a «‘oiiimeiiee a « on^truire une ligue 
télegrapbi<|ue «■nfre lUmonton et les Mon­
tagnes «le la i'aix : on p«-nsu (ju«* cette 
ligm* s«‘ra «•OIiipleI«‘e x ei s le 1er août.

Winnipeg, js I ne dejâ-chc* «b.* l’ouest 
anuoiree la caplun- «l«*s Sauvages qui ont 
tue E. T. Smari. à Battleford : ils ont été 
«•croues en atiemlant leur procès. On est 
d avis qu on a eu tort «lrMC«)rder la I Hier té 
a tant «le Sauvages apn-s leur capture, vu 
«pie beau«'<»up des partisans de l'oumT 
makerse joignent maintenatit aux Gros- 
Our» ; cepi iui-Mit ceux «pii seront pris en 
llagrant délit seront fusillés sur le champ. 
On est presque c« rtain«ju«‘ !«• (iros-Ours se 
soumettra maintenant qu'il aappris le sort 
de Ki« ! et de Touiidinaker.

Le steamer Mnn/uis parti «le Carlton 
avec la moitié du «bdac-heiiK-iit «le la batte­
rie A est arrixv a Bart leford hier soir. Le 
general M i«blleton a d(*i*iaiuh) aux olliciers 
« t aux soldats non commissionnes de s'of 
Inr comme x;olontaires dans le Nord Ouest 
pour une péf4od • non (leiermiué*e upivs le 
reglement des troubles, e«* qui iii(ii«|uerait 
«pie les voloutaires abaudoiiiieraient bien 
l«»t le service. L« s éclaireurs envoyés «le 
Battleford ir ont pu découvrir les réserve» 
de Gros Ours.

On pense qu’il s'est retiré vers le nord et 
il est probable «pie b* general Strange avec 
se? troupes marchera contre lui.

Dos eourfiers sont arrivés hier «le Baltic- 
ford avec d«‘s déjrèclieH pour le géu«;ral 
St range.

Cinq Métis qui disent qu'ils avaient été 
faits prisonniers par l’oundmaker ont « te 
ftir«l«‘s a Battleford sous accusation «lavoir 
assist»- les Sauvages et «b* les avoir excite a 
la révolte ; on esttr» s indigné contre ces 
Aiétis. _______

Personnel.
L’Hon. juge Baby part cette eemaine 

pour sa resuleiicc d'«-te a Joliet te.

Vente-
I.e> biens ajipartcnant a feu M. Monat, 

at c.eu inairbaiid de la rii-- Notre-Dauic, 
ont « !•• vendus par encan te matin. M. Au­
guste Couillurd a acheté la propriété du d*?- 
luirl, rue Berry.

Obsèques Militaires-
Ti«?s funérailles «b- feu William Bail, un 

«h-s membres «le la Cie No. J, du Génie Eu 
siliu»rs, eurent lieu, hier après-midi. La 
plupart «les volontaires «le ce bataillon as­
sistaient, niusi«|ue en tète.

Revenu do l'Hotol do Ville-
Le bun au d« licences de ITLitel de Ville 

a «b-jà encaisse a i «K-la «le tstl.UJO.
C« tte somme est sup«-ri**ur«* de îslkkMi à 

celle ivt/ue l'année dernière a pareille épo­
que.

Association Saint Jcan-Bxptiste.
I ne assemblév* d’un comité sp«-cial de la 

so.• iété Saint-Jean Baptiste eut lieu hier au 
cabinet de h-cture paroissial. Il fut «h-cid*- 
«pie l'on « «-b-llierait la teteuationalea 51ont- 
real le 1er juillet prochain.

Disparu-
La pol in* vient d'étre notifié qu’un nom­

mé Joseph Dupuis, ag«- de DU ans, est dis­
paru «U sa maison, V*. SO rue des Erables, 
vers «leux heures, lundi après-midi, il n’a 
pas «-t«* revu depuis ce temps. Il portait 
une redingote bleue et un chapeau de 
paille.

TOIK L’hl KOTL.

'n certain nombre de no» cou px'
partent pour 1 Lmope, samedi, par b- J'uri 
ëiuu de la li g ne Allan. Ce sont MM. J. L. 

t Archauih mit av«>eat, qui va pl&.derdetant 
le Conseil Trive «1 Angl'-terre ; 

j M. Octax i«-ri K«<llan«i. de la maison J. B. 
i Kollaild et ]■ TU, libraires papetiers de cette 

ville, «jui va « n Europe dan» l interét de 
I leur commerce ;

M. Donatien Rolland de la compagnie de 
i papier Rolland, «in Saint-Jérome, «pu xa 
• survetllei l'exposition de leurs produits a 
j l'exposition d Anvers et eiiHuite visiter tou­

te-» les principales manufactures du même 
genre, dans le but d introduire tous lesper- 
fectionm meut» et les i»p«*cialités «jue le ge 
nie et I’axpt-rieuce ont inlroduii» chez les 
Européens.

Les moulins Koliand sont d«-ja connu» 
comme étant les plus perfectionm-s de ce 
genr«-en Amérique, mais avec son esprit 
d'entreprise et sou energie ordinaire.», Al. 
itollana «b-sire ne pas suivre les sentiers 
battus, mais labrbpier au pays tout ce 
«ju’on iiii|>orte a grands frais de J «-tranger;

M. Silva Clupiii, no'n-anch-ii r irn-spou- 
«lant parisit-n \a s,-fl\« r dellnitiveu.cnt a 
Taris, ou *«•>% tab-nts iitteraire» sont appre 
« i«-s et utilis.-s plus fructueusement en 
l'rance qu’au Canada. Ce n’est pas 1«* pre­
mier, qui nail pa» été propht U-ban» non
pays.

No* meilleur» souhait» accompagnent ce» 
messieurs.

Le 11 juillet-
Il juillet sera, dit-on, chômé avec 
cette année par nos compatriote»

Le 
éclat
Français de Montr«-al. Le cercle national 
français et la société do bienfaisance Iran 
çaise so sont réunis a cet effetetont obtenu 
du comit«-dcs parcs la permission d’occuper 
rib* Ste. Hélène pour la celebration de la 
fête.

Conference
A LA SU.Ï.K DE “LA DATHIE,” JEUDI, A S 

Il EU RES l-.M., PAR t HS. VALEUR.
Sujet : Les “Guerres ancienne» et mo- 

dernes au point de vue d«- l'Histoire, de la 
l’olitique internationale et de la Stratégie.”

Entrée gratuite. Iaîs dames sont ad 
mises.

Mort d'un vieux serviteur.
M. James McLaughlin, huissier audicn* 

cier de la Tour Sup«-ricure, est mort, hier 
soir, apres une courte maladie à l’âge de 72 
ans.

M. McLaughlin avait servi douze ans, 
dans le sJeim* ivgiment et oceiip,.it l.t posi­
tion d’huissier a la Cour depuis trente-qua- 
tro ans.

Incorrigible.
Tue jeune fille de 13 ans, Henriette Du­

puis, a été arrêtée pour avoir demis* a son 
oncle la grosse somme de s/jit rrntins,

Sur cette faute »’e»t échaffaudee toute 
un«* série d'accusations <|ui prouve que la 
fillette est incorrigible.

Elle, calme et froide. «’*coutc sans s’émou- 
X'oir le récit des méfaits qu'elle a commis 
et la sentence qui la condamne à passer 
trois ans au couvent du Bon l’as leur.

Jugement important-
H. H. Giles, représentant l’Assurance mu 

tuelle. Niagara District, en lii|ui«lation, de 
mandeur, et N. Gariépy, defendeur. Sa 
medi. Son Honneur M. le juge Timon a 
renvoyé l’action en cette cause : liquidation 
de ses affaires.

MM. i’refontainc et Lafontaine représen­
taient l'assurance et MM. Telletier et Jo- 
doin occupaient pour la defense.

Enfants disparu».
Deux jeunes enfants, âgés respect ivenient 

de 12 et 14 ans et nommes David et Louis 
Johnson, arrix«-rent, hier matin, par le ba­
teau venant de Qucl>ec, de lu nmition de re­
fuge de St. Joseph de Léx'ls. Ils se r«*ndi- 
rent chez leur in«*rc. No 001 rue Ste Eliza­
beth, niais ils sortirent dans l'apres midi et 
m* revinrent pas. La mere a rapporte ce 
fait au bureau de police, hier soir.

Los vidanges.
Bien que l’enlèvement des déchêts se 

fasse d'une manière plus regulh rc, il y a 
encore une foule «le tvelamat ions.

Ce matin* cinq charretiers ont été tra­
duits «levant la Cour «lu Recorder pour 
avoir dépos»* de» ordures dans un champ 
situe près de la manufacture de tabac Mc­
Donald.

Ils ont prouvé qu'ils avaient agi ainsi 
d'api « s les ordres de leur patron et ont été 
acquittés.

Le dram» do St* Martin-
Ce matin Miller, accusé d’avoir donne un 

coup de couteau saint di a Joseph Duval, a 
fait dire à M. h- magistrat Desnoyer», par 
son avocat, qu’il «-lait, prêt à se remettre 
entre les mains do la justice, si on lui pro 
mettait «le I • remettre en liberté sous cau­
tion.

Cette demande n'a pas éié accord» •* et il 
o t probable que Millet sera arrête au>wur 
d’nuir

(Départ
MM. Ü« tavieii « t Donatien Rolland, fils 

d* T. J. B. Rolland, uoivcut oartir ce Hoir 
pour un Voyag«- de b moi-, en Europe.

Pèlerinages-
Ce matin eut lieu a Notre-Dame de fton- 

»ecours, le pèlerinage «le-» dames de la Con­
grégation. paroisse «b- Notre-Dame. La 
n«*-s-e «-'it lieu a Tj, c«-l«-brée par M. l’abbé
llesriiaiiipH,

Le pel«-riiifige des enfants clés frère» de la 
Parois^- de St. Jdsepiieut au -^i lieu ce ma­
tin a heures. Communion générale.

L’association coopérative
Sur la rc«|iiête «i-- M M. Kirk, L »ckcrby et 

Cie prcseiiU-e par M. J,. J. Beiijamiii. 1 h » 
noratile juge Johnson a donne, hier, l'ordre 
«b- hipjider les atlaire « «le la Canada Coope­
rative Supply Association.

M. ('. T. Davidson, ('.R., a comparu pour 
la «‘ompugnie et u «leuiandc «ju’il fui permis 
aux liquidateurs d<-continuer les al lai res 
jusqu'à ce que I «m ait obtenu ( opinion «les 
actionnaires. Cette demande a etc accor- 
d« e.

Le» dette» s’élèvent u environ $7U,0J0.

Première communion
Trois « eut quarante enfant» ont fait leur 

premiere communion ce matin a lY-glise 
Notre-Dame, dont 1VJ jeunes garçons et 
l'A» jeunes lilies. M. l abié* Senteiin.‘,cur«*, 
otliciait a la m sse. Il y eut confirmât ion 
cett«j apresmidi a 2 heures par Sa Grau 
«leur Mgr Fabre.

Environ 1H0 enfants se sont aussi appro- 
clu-s de la Sainte-Table pour la premiere 
fois. c«* matin a l ilglise St Jacqu«-s. L’offi­
ce divin fut c«-l**bré par M. l’abbé Rousse- 
lot, cure de Saint Jacques. Mgr Fabre a 
confirmé les jeunes communiants cette 
après-midi.

Pas gônos.
Joseph I ht u et H«»rac«* La framboise ont 

compitruce mat in devant J«- magistrat «le 
police sous accusation »1«* vol «le montre au 
pr«-jinlici* «h- Joseph Galip«*au.

('«• dernier travaillait rue St Christophe 
et creusait un égoutquand les deux prison­
niers jiassèrent pri s «l«- lui et enlevèrent sa 
montre dans sou paletot qui était déposé 
sur une fenétr«*.

Hein qui a plaidé coupable a été condam- 
n«- a trois ans «IV-cole d«^ réforme.

I.aframboise soutient qu’il n'est pas cou 
pai.le > t la Cour n’a pas encore donné de de 
cisio ;i son sujet.

LE GREFFIER DE LA CITE.

Tes Non» recevons de M. le grefl er de la cité, 
i* lettre suivante :

Lurtau «lu gieft.ei de la Cité» 
Hôtel de ville. 

Montreal, mai, 1S35. 
M. le Rédacteur de La Prlv»k. 

Monsieur,
E i publiant, hier, le* proo-dés du Comité 

de Ronce, xou* sugjr*-riez Tui«-e d une s >u«»- 
cription pour in iiuleiiiuiser du inotuaut 
que j ai cru devoir |>a>er dans le» circons­
tance» qui sont connue» du public.

Tout en vous remerciant de votre gra­
cieuseté et de vos bonne» intention», je-» 
per** qu’il n’en sera rien fait.

Ce serait nie priver du iu«*ritc de ma bon 
ne action que je tien* a conserver.

Bien a vous,
Cu*. Glackmkylt,

Grefiler de la cité. 
Nous axone publie cette nouvelle a Ja de 

mande d un grand nombre d eciievins et de 
citoyens, qui trouvaient (ténible de voir 
un citoyen aussi irréprochable sou» tou» le» 
rapports, être Ja victime d un malheur«|U*il 
n a pu pn voir ni empêcher. Lu citoyen 
s'eti. t déjà inscrit pour ÿlUU et uu autre 
pour ÇôJ , nul «1 iute que le montant *-ut «*te 
souscrit durriiit la journée, si la souscription 
n’eut etc arret «-e.

Nous pouvons assurer à M. Glackmeyer, 
qu'il est tenu en trop haute estime par 
notre p<.pulution, pour que cette iiiar<|ueiie 
sympa: hn que s*-s amis voulaient lui ollrir, 
pût le din inuer « u rien. Au coutratre, l oc- 
casion « tail propice, pour un grand nombre, 
de lui en donner la preuve.

La «lôfonso do Riol.
On n«- parl<- en certain* cercle», que de la 

fut ur< «bTe.ise «le Kiel, qui sera conduite 
par MM. F. N. la-inb-ux et l'itzpatrick 
avocats d«* Quebec. On dit «jue la jw-isonne 
qui s est chargee «le payer toutes les dépen­
ses a cet eflet, n’est autre «jue M. ie Dr. 
ITset, l'cx-mcmbre «le Riniouski.

Cai'nlcados-
M. R. Ib'ullac a reçu plusieurs comman- 

des pour les cavalcades «pii doivent avoir 
lieu le mois prochai u. en d if f«-r«*Jit» endroits 
de la Province «*t dont voici la list-- 

Ojuin, ù Farnliani, ;i l’occasion delà fête 
1 ib- Tl nion .St Joseph, grande cavalcade 
j avec le» costuim s «iiii ont liguré l'anm-e 
j derniere a la démonstration «b- laSt Jean- 

Baptiste.
24 juin —St Jean, même cavalcade.
Le même jour, a Ottawa, il y aura un 

grand défilé dans lequel fi-zureront lesprin- 
cipaux personnages de l‘Histoire du Cana­
da (h'puis sa dt-cduvertc jusqu’à la con­
quête.

M. Heullnc doit recevoir prochainement 
«b- Taris l«-s rapièn s, épées, etc., «ju il a 
commandés en France pour cette cax aica- 
«l**. Tous l«*s costum«?s et le» arme» seront 
d une exactitude scrupuleuse.

Les Troubles oc iaris.,nx-L\cEETcoMMERCE THEATRE ROYAL

Lo vaccin de la ville.
L’enfant de M. Forgot, avocat, qui a «Té 

vaccim* avec le x’accin de la ville, souffre 
«iepuis plus d'un mois «les suites de cette 
inoculât ion.

Apr**s avoir eu un érysipèlo qui a envahi 
tout le bras gauche, deux abcès s«* sont dé­
clarés et l’enfant n’est pas encore hors «le 
danger.

Voici un cas à ajouter aux autre».
L«*s vaccinateurs «le la ville ont l>eau «lire 

que « es complications résultent du man«|iie 
«b- soin, on est en mesure de prouver leçon 
traire «juund on le voudra.

Pauvre femme.
Margaret Burns, vieille femme âgée de 

77 ans, «-st venu se présenter hier soir, au 
poste* centrale de poliee pour demander 
asile pour la nuit.

Cette pauvre malheureuse est, parait il, 
«le Trois Rivi«-r«*s où sa fille qui a épousé 
tin homme très riche, mort dcpuisquelques 
ann«-«*s, refuse «h* la r<*cevoir.

Elle désire «Hre envoyée en prison en at 
tendant «ju’elle puisse «letnandcr judiciai­
rement a sa fille «le lui fournir de quoi 
vivre.

Il est probable qu’on va la renvoyer à 
Trois Rivieres.

Assaut grave.
Jean Duval, qui a été arrêté, hier après- 

midi, pour assaut commis sur la personne 
. de J. C'hampagne.cordonnier, a été traduit,
I ce matin, devant la cour.

Le plaignant «lit «jue, le 27 «le ce mois, il 
t était sur h* perron de s,i maison, «piaml le 
j prisonnier s«»ri il de « liez lui et, sans lui «lire 
i un seul mot, prit une chaise et lui en assé- 
j na un coup sur la tête.

Champagne s'enfuit, unis Duval le pour­
suivit et b* frappa encore sur le bras gauche, 
en lu! infligeant une blessure grave.

Cause remise à demain.

Service medic al de la Cité
Demain, il y aura réunion du comité de 

santé. La premiere motion sera celle «le la 
nomination «l’un médecin oflicier de santé.

Tout le monrle s attend que le seul can­
didat recommande par la commission, con­
sultative, sera accepte par le comité. Nous 
esp«-rons qu«* les petites rancunes person­
nelles, s'il en existe, s'effaceront devant l’in- 
t«-ret public.

Du reste, si le comité de santé ne ratifiait 
pas le choix fait par la commission d«*s mé­
decins, on ne voit pas quelle aurait été l'uti­
lité de ron»ult«»r «h-s hommes «jui font au­
torité en matière mi'-dicale.

La Cagnotte.
La secomie reposent at ion «le cette iolio 

eométlie «h* Labiche a «•!«• «b»nm-«-au Nord 
hcimcr’s Hall, mais malheureusement «le­
vant un auditoire Ixc.uucoup trop restreint.

M.Marois, le b«-néMciaire et les amateurs 
«lu eercle Labiche méritaient plus d'encou­
ragement.

La représentation a été excellente sous 
j tous les rapports, meilleure peut-être que 

la première.
M. Joseph Mercil mérite une mention 

comme «-tant celui qui a le plus contribué a 
organiser cette representation au bénéfice 
«le M. Marois.

Jeune voleur.
Il y a une huitaine de jours M. Larameo, 

entrcpreneur.envoya «-liez M. L. Galarncuu. 
sur la demande «le «-«lui ci. deux jeunes 
gens, pour enlever les doubles f« nétres. 
Apres leur depart on constata la dispari­
tion «l une magnifique cpinglctte en or, 
ax «*.* diamant.

L'affaire fut confiée hier au détective 
Gladu, qui. apn-s un interrogatoire assez 
long, réussit a fair** avouer a l'un «les ou­
vrier», qui avaient travaillé chez M. Galar- 
ncau. qu'il était l’auteur «lu vol.

Le prisonrmr Joseph IL*U rt. a comparu, 
ce matin, devant la Cour de Police et a rci- 
t«-ré ses aveux.

Sentence sera prononc«'-e demain*

Lo Choléra-
La rumeur de l'apparition du choléra 

asiatique a fait un tel chemin dans la Ré- 
pub)i«(uc x'oisim* que le chirurgien «ui chef 
de l'armé»* américaine aurait télégraphi»*

I an Maj"r Wasoon, consul <h*s BUtts i ni»,
' a Quebec, demandant un rapport complet 
I et circ«>nstanci<*.

Le niaj«»r a r« f*ondu tout «le suite que « es 
bruits «*taient (*nti«-rement fauxctyaajou 
té le contenu «l'un t«*legrammo reçu «b- M. 
1«* Dr Montizambcrt, m«*«lecin en «-!i«»f «le la 
quarantaine de la Grosse-Ile. disant qu'il 
n'avait cnc*oreet«* signalé, «Iepuis le coin- 
mcncem« nt «b- la saisou, aucune maladie 
d aucune espece.

L’Union tynographiquo Intcrnatio- 
xialo-

Les «Icîégués des différentes organisa­
tions typographiques «lu Canada «-t «les 
Etats-Cnis doivent sc* rt-unir a Ncxv-York 
en convention annuelle, lundi prochain le 
1er juin.

Le délégué «le l’I'nion typographique 
Ja«-<|ues (.'artier No II.-», tic Montreal, M. 
Aib-lard Gravel, maître clicheur a La 
PkIvs.'.l, partira demain malin pour Nexv- 
York.

Ia* but «le ces conventions ou a»sembl<;es 
est «les plus utiles. Les typographes des 
difïï-rentcs x illes si? rencontrent, avisent à 
pr«)!iiouv«)ir les intérêts «le leurs confreres 
«■t se cominutiiqui-nt les decouvertes et les 
améliorations «h* l'année.

C’est un excellent moyen de vulgariser 
les perfectionnements et d’établir la Ixmiie 
entente entre les membres des differentes 
corporations du même métier.

Los animaux dans los ruos-
Malgré les reglements de la corporal ion, 

maigre les accitlentx. les dangers et tous 
les autres inconvénients, on continue à 
faire circubu- les animaux dans les rues les 
plus fréquentées et la police continue à fer- 
mer les yeux.

Le chef de poliee attend il «les ac­
cidents plus graves pour faire exécu­
ter nos règlements civiques, faut il 
«pie «les personnes perdent la vie 
pour rengager à faire son dex-oir l 
faudra t il que <|uelques-uns «les «•chevins 
s«* fassent enctxrner pour mettre ordre à cet 
«•tat de chose f Nous l'ignorons, mais ce qui 
est certain c’est «ju’il s'en est peu fallu 
qu'une femme et deux enfants aient été 
victimes de l'incurie île nos autorités. Ce 
malin, dans la rue Craig, un troupeau de 
bestiaux, atlole. fuyait «le tous côtés, tout le 
monde cherchait un refuge dan» les cours 
ci les maisons et ce ne fut qu'à grande 
peine <|u’on parvint à le maîtriser.

Tant «jue ce «langer existera, il sera im­
possible «le laisser k-s enfants sortir dans 
nos rues.

Uu abus intolérable
Les marchands et les fabricants de cuirs 

à Montreal se plaignent depuis longtemps* 
et avec raison, «lu hun-au d'inspection «les 
cuirs et «h-s peaux vertes. Ce commerce qui 
est «l’une très grande importance pour notre 
industrie est constamment paralysé par la 
mauvaise administration du bureau d’iiis- 
peet ion.

Four donner au commerce de cuir les fa- 
ciht«*s dont il a besoin, il faudrait «leux ins- 
lecteurs «le cuir fabriqué et un inspecteur 
«le peaux vertes. Les honoraires perçus s «• 
lèvent de ÇS.tXJÜ a §10,01K) par ann«-e, et 
quelles facilites «! mue t on en échange t 
Un inspecteur, Haxx k»ns, âgé de 75 ans, 
«pie l'àge et U s i.ilirmites reno«-nt incapa­
ble de faire son devoir et, de fait, il n’a pu 
faire son serx iee depuis longtemps, et nu 
assistant qui est ae'-abb* d«* besogne, telle 
ment «jue «les marchands sont ohligt-s d'at­
tendre «leux «ni trois jours pour pouvoir li- 
vrer «b-s mart liandis-, s v«*ndues. et malgré 
cela il arrive qu’un grand nombre de peaux 
sont timbrées sans même avoir été regar-
«lées.

H serait injuste de s'en prendre au dépu­
té insp«*ctei.r «jui fait son possible, mais ne 
peut suftiirc u tout.

11 existe une autre anomalie qu'il fau­
drait faire «Iisparaitr« ; c’est que la meme 
personne ir# po-ie 'es peaux x cries «t le 
«■air t «b. ujuA. Q j«-bpi lois il arr v«* qu'une 
p«-.«u verte scracotee X .. 2 et un«* lois fabri­
quée. que le cuir sou N«>. 1 «-t rire rrrsu ; si 
c est la iinnne )N»rsonne «pu fait b-s deux 
ins);e«-t ions. Il ne voudra pas se d«*jugcr et 
cYm l«- fabri *anl «pii en p*iie la façon.

Tuisqu il y a trop «l’ouvrage pour un seul 
inspeetiMir «*t que .'«*s honoraires s«)iil sulli- 
s.iiiîs pour en r»-nmîM*rer trois, nous prions 
l'honorable ministre du revenu «h- rinié- 
rieur de remi*«li«-r a cet état «b- choses au 
plus tôt.

Le commerce n’est pas tellement pros- 
p«-re qu'on doive l'entraver par «le pareils 
retards.

TUIBIWIX.

28 mai 1SS5.
SESSIONS SnicTALKS

Présiil nce de Son Honneur le Juge C. 
Dr s noyers.

E«lward Dwyer, convaincu «le vol. n été 
con«lanin«*. «*« matin, a six mois «1«- prison.

Le» quatre jeunes gens tpii ont ét«*^ir 
rétes hier pour s’être nppn*pri«-s ill«-gale 
ment «l'une chaloupe, ont «*u* comlaiiiin-s 
cliacun aÿk d'amende ou huit jours de pri­
son.

Le»Commun.ml*» s’alitent*

Le-» Trétri*» C Y . s «lu l*unt!:éoi:

Lr» Ko'ti*» «lo MM. l'iitor» e t 
Guiiibottü traii»iiorté» uu 

Tniitiiéon.

Taris, 2v -I.es Communard» préparent 
une gr&ude demons trac ion pourcette âpre» 
midi, el des discours ser-mt prononces par 
quel que' un» «b- leurs pr -mer* orateur».

L«- gfiuvci i.einent pr i.d d *» mesure» c<jn 
tre uu sijuleveuieut tics communard-» inx 
tuiu-iaille* «le \ u toi li luo ; on «lit qui* i s 
coiinnunaid» de J'aii» «*erou: i n force* par 
d'autre» liuinles %’«uutnt «1 aiileur*.

Le ministre «ie la guerre a «ioiiue ordre a 
I !um-ur- it-ginientv «b-s pi-.>vti,«- •» de se re- 
piier >ur Taris lUili.<*>iia'e:ucat.

Tari», 2t'—la- gouvern -ment a »oinm«- le» 
preties de «(Uitter le Talllheon «lali* l e» 
pa'-.? «ie 4S heures.

l*lu»iv-urs journaux dénoneent cette me 
sure avec indignation. L- uiiui-»tre de l’ius 
truciiou publique a pro » )-,«• «b* faire tran» 
mu ter le» reste» «le MM. Thiers et Gam­
betta au Tantlu-on.

Les coiiiiuunards a leurs assemblées, ont 
décidé hier soir, d'assister a reiiterreuient 
de Victor Hugo et de porter les drapeaux 
rouges et ont averti le gouvernement de ne 
pas intervenir.

SOTLirVEMENT DES ATA( IIES.

Deming, N. W., 28.—Les Indh^ns sont ré 
paiulus en petites bamlesdansl .-s «liir-ivnts 
uorts du N ouveau M«-xi«|iie,surtout a Black 
Range. On rapporte que plus «le ;kJ « i 
toyens ont été mavsa n-s. TJusicurs no 
pouvaient « tre reconnus, a cause «le leurs 
blessures. On rapporte t|U hier soir «les 
Indiens «-taient a 15 milles au N. O. «le 
Cookspcak. Il r«-gne un • agitation dans le 
canton «le (Jila. Aucun indi«;n tué ou saisi 
«Iepuis la r«*volte. i.e général Crook va au 
secours «lu general Bradley.

Les mineur» et ranclttii'us accourent de 
toutes les directions. On est inecoiitent de 
! action des troupes.

Une dép«-che Hp«;«-inle «le Silver City dit 
que des éclaireurs indiens passent a ) en­
nemi.

I ne dépêche »f>éciale «lu Fort Bayard «lit 
que tous les jouis les indiens quittent leurs 
reserves.

Les autorités militaires rapportent que 
LU personnes ont été massacrées; savoir 
dl homme*. H jeunes gens et 1>2 femmes.

Les autres rapports elexent beaucoup ce 
nombre. Les dépêches «lu Nord disent : 
Plusieurs hommes ont été tués et un soulè­
vement des indiens a «-elate. A la bataille 
de Devils' Park, un Indien a «-t*? tue. un 
stddat et un éclaireur indiens ont été bles- 
■és.

Le capitaine Smith a poursuivi les In­
diens, a saisi duo rondes de munitions du 
gouvernement et 5 poneys.

Plus Hkt'KNT J .es indiens sont répan 
dus dans le pays en petites bandes.

Quarante-cinq homines arums sont partis 
pour aller prou-g.-r h-s familles «jui sont 
n-unies a Bears Creek.

A Negro Creek, a 4 milles <1 ici. il y a eu 
une bataille, dans laquelle uu homme et 
un enfant furent tues ; et un homme fut 
bless«’\

Des courriers rapportent avoir trouvé en­
core «leux cadavres.

Silver City, 27—On rapports que le 10e 
détachement de cavalerie a eu une rencon­
tre avec Geronimo et sa bande dans le t an- 
ton de Cook. Les ennemis ont eu «juatre 
morts, et deux fois autant de bless, s. Deux 
soldats ont été tues et 8 blesses, la-s Apa­
ches seront rejoints par un détachement de 
I tes et de Navagos, ce «^ui forme une ban 
de de 200 guerriers.

TELECEAPH1E GENERALE.
Rocou struct ion.

(Dépêches spéciales à La Presse).
Joliette, 28 On travaille actuellement à 

la reconstruction des deux ponts emportés 
autours de la dernière debacle. Le conseil 
de ville «pii s’est chargi* «le cette construc­
tion a donne le contrat à MM. Rousseau et 
W atson de Québec. Ces ponts seront eu f«*r 
et coûteront la somme «le $5,200 outre les 
piliers que la corporation est à faire cons­
truire à ses frais. Ces deux ponts seront 
complètement terminés au commencement 
de juillet.

Victor Ilngo-
Paris, 28—Le Journal des Débats protes­

te contre les tentations posthumes pour 
faire de Hugo, un iulidt-le.

Le* évêques «l'Irlande.
Rome, 28—On dit que les «*x-èques d'Ir­

lande sont déconcertes au sujet de leur en­
trevue ax-ec le Pape.

Divorce-
«Saint-Louis, 28—Cecilia Kelly a obtenu 

un divorce contre s«m mari, Thomas Kelly, 
pugiliste bien connu. Elle alléguait mau­
vais traitements.

L Empereur Guillaume»
Berlin, 28—L'Empereur Guillaume est 

plus mal ce matin. Hier apres midi, l’em- 
p«-reur a ressenti «lo grandi*» tlouleurs intes­
tines et il a passé une nuit agitée. La fa- 
inille impériale a été mande»* de Postdam.

Plus rci eut—L'JCmpcreur a dormi plu­
sieurs heures, et il est beaucoup mieux.

Incendiaire* lynclié*.
Franklin, Ky, 28- Une «l«*pôchc de cotte 

x'illc annon«*c «iue x-ers minuit une centaiiiu 
«I honnm-s masqurs ont enlevé d«? prison 
W eslcy I licks et Jerry Taylor, accuses «l'a- 
xoir bruit* la inaison « t la terme «l'un nom- 
nu- James Wh«*eler. Les prisonniers ont «-té 
atta« lu s sur «b-s i-h«*vaux et sont ^partis 
pour la campagne sor s l'escorte des hom­
mes inas«|U«->. Dan* la niatiiu*»-, les c«»rps 
«les «leux incendiaii*cs pr«-suiii«-s ont etc «b- 
couverts peintus a un arbre. Suivant Luvi- 
g«-, les exécuteurs dis«*nt «pie les Jynt lu-s 
ont avoue leur culpabilité ax’ant de mourir.

Un c« mmi* écrasé-
Now York. 2H—Au moment où le train* 

po-'t.- parti «le la gare Grand Central hier 
iiit'im .i i. m. passait Mni-i le long tunnelv 
le (-«munis de la post»* G«*«>rge Walling a 
entcmlu un bruit iuusRé «Icrrierc le wagon 
de la malle dont il avait la charge, et a la 
sortie du tunnel il est pass«* sur la plato- 
forme pour essay«*r d'en reconnaître la 
cause. 1a* train s’engageait alors sur le 
pont de fer «b* la Cent «(onzième rue. La 
t«-te de M. Wr.lling a heurt** une poutre a 
l'entree du pont, et il a etc précipite de la 
plateforme «buis la rue. Le'airiutend int 
Jackson, témoin de I'lU'cldetit, a donm-le 
signal d'anvl, «*t le train a rétrogradé jus 
qu’au pont, en Iras du<|u«*l on a vu M. Yvai­
ling «-teiulu mprt en travers «les rails. Le 
corps a *-i«* porte par une ambulance à la 
station du 12e precinct, «l'on il a et«* envoyé 
le soir a \ ici or. coiut** «1 Ontario. N«»v- 
^ ork, ou le «b-tuiit avait son domicile. 
CYtait un excellent employé, âjédc -U) uns 
et |>crc de ffuuille.

{Par télégraphe.)
DMVÏCUK DE LEI.'UROII U.

Liverpool, 28 mai iisâ.
« •
« ■ Li. i pu - - : li e .u.. .f . i..»is
«, auiitcs «a pa»*aj9 pour :

Contineut |t. t*.
i - ' - 0 . . . ' . i
M .art* 7v..eJ. . 4KJ o

L ver pool *ur place : J. tendance a la u«.-^e 
Mom .

MARCHE DE UVERTOOb

Farine
i « «Je pr.ntcm;
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I ...............i rrciuagc....................oJ
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M A R CI! E S A M K U 1C AI Nd

28 Mai 1885.
Cours fourni* par MM. L. J. Forgot «Sc Tie 

couriic-rs en valeurs tic boum-, grain* t-t provi 
M.Mi' No 171'» rue Notre-Dame Montreal.

27 niai
j Ouv. Ferai.

28 mai
Ouv. Ferm.

Now«Yox*k
lil.K—

Juin .. .......... l.OO'î w 90Î
Juillet............. l.Ü2»i lui 1 u» 1.01}
Août................ 1.U3H LOS-. IMX -1*Mais—
Juin...... ......... 53 ' 53 3'4 31Juillet... ....... 53 Y 4V|
AOUl................ ôj t Ut 3J 4 .

Avoinks—
J uin ...... .. .. 34 Y 37 s:-; 37Î
Juillet............ «37 » njy,
Août............... /s 31 3» J4
Chicago

Ri.K —
Juin ............... PT.’i ST», SC1-; 20
Juillet........... 8' .
Août. . . ... l'H, lU Y yuv; boiMais
Juin ........... 4»v; 45*4 4.')'; 45*1
Juillet ___ T* » 45J t j 4.»i
Août.............. 40 , 4o‘ 1 4(4 46

A vuiM.s—
Juin................ 32’i 32 f, 9,/ S)
Juillet...... 3'21 « 3'2 f
Août................ -5 '4 32‘-i 2d y» 23

Poiu —
Juin ............... ior.j 11.17^ 10.45 lû.47 ***
Juillet...... lü.7t»'-' 11.57 IU.45>4 in..»:4
Août..... . 1U. 1*0 lU.Gj lU.Cj 10.674

Saindoux—
J uiu .............. CAO r..c. C.fTH fi.OO
Juillet............ ti.«*«) t;..v.-4 ; 6.5 J j 6.074
Août.. n «i7' »;.ti:i 6.72*

BOURSES EUROPEENNES

28 Mai, 1885.
27 mai 2«> mai
Feini. Ouv. Ferai.

Londres
Consolidés ........ 0Q 3 IC j I00i 100Ï
4 n. c. Emu l nis.......... 1114 UU HilEric . . —....... loi 1 i'i !ÙN.\ . « 'cuirai. j 86 80
Pa< itiiim* Canadien, ... 10 1 ü'.i
Illinois Central.. ............ 1^2 . l-Ui 1291

Paris
R< ntea françaises.......... 80.50 1 80 50 80.43

BOURSE DE NEW-YORK

New -York 2S mai 1.30 p. m.
Cours lourds mais soutenus Am. Ex. 98 ; Cnn 

South. 27 : J Jet ,V Hud. 7SJ . Del. latck. & W est 
102. laikc .Shore ;>2J . .Mic. Cent. TS . North 
T-1C. lt;5 ; do. pr«-f 39 ; N. V. Ccn. 83J . 8t Tant 
•i''. . do pr.-f. lüli ; St 1*. M. & M. SIJ , ITuoo 
i’ac. ôl ; West. Union Uil.

BOURSE DE MONTREAL

Montreal. 2» Mal 1SS>.
Clôture d'hier iClût. du lour

BANQUKS • .. -1 — 1 i '----- '
Deui. DM. Dem Off*.

Montréal x-d......... 10li 104 1!»4J iatf
Ontario \ «l.. 1()**4 Hf.l lus lIMi»
Du l'euplc............ üv'j • iti (Ut» .56M oison................. Ht 1 i'ti ni
Toronto x-d.......... rs i;«i* j »:«;»
Jac«|n«*s-('art ici xd 75 57 75 .57’Marclmmis. \ .«1.. 112 IHi 112 m»'Towns, «le l'Est... 
Union................... 59*

1US
•59»

12J( onunrrce 12.'l 122 J 12-2*
7C

Ville-Mario .. — . 
Hocliclaga............ "78 76 7SFédertile...............

Divers
Tel. d<* Mont réal 123J 122» 123 122»Nhv. Rich. N Ont. si'Chars U r bai us K. D 116 115» lli. ut4 ie «lu (joz . 153» 1&'2» 1831 I8J»Ci 1 ■ 1 II
Tic Coton Canada
C;eCoton Dunda-s. .50 29 29Cie Coton Mont . 
Cic Terres du N-O

75
4U 38» 30*Paciüqm* Canari 

rie Debentures 
Déb. C. F'. F. Can.

VENTE DU MATIN.
Toronto-10 à 177b 
Rich Ontario 10 é 58.
Uuz de Montreal—575 a 1S3.

VENTE DK L'APKUS-Mini.

Rich, «-t Ontario—6.» à 58. 50 A 58.
Cie Gaz do Montreal 300 a 133.

_ Chapeaux en paille vendus pour 10c, 20c, 
53c, ÜUc, chez

J no
R. lï. CnAMPAc.NE & (Ti-:.. 

001 rue Sainte-Catherine.

Situations vaeantos

ON DEMANDE 200 couturiers pour faire les 
babils ‘chez James O Brien ic CTecairv vn-- 
toria^___________ ____________________ d I98_

ON DEMANDE une fille pour repasser les 
« heiuises. ià adresser au No 310 ruo J arques 
Curtior. d ui|

N A BESOIN dcilixIllIcH pour mm manu­
facture au No 41 j rue MouU alm. «1 185O

Divurs

NOTES LOCALES
—Tx* Cotisoil do la municipalité du Mile- 

Fnd a d<-ci«b* de faire subir d'importantes 
réparations aux trottoirs de l'endroit.

Les domm.age» causés à la manufacture 
do tabac «le Joliette sont on bonne voie do 
réparation. Un s’est remis à l’œuvre et 
«vite semaine même on espère recommen­
cer la fabrication du tabac.

— \«sistcz demain, vendredi, à la vente 
d ■ menage «pii aura lieu dans le* salles do 
MM. Parents l'r«-r* s. Nos 21t* et 21s,rue St. 
Jacqin*». Sets «!«• salon, sets de chambre 
en noyer noir, dessus en marbre, sofa», fau­
teuils, machines a coudre, magnifique fon­
taine «a s«xla, en marbre, pour pharmacie ou 
contis«'urs j cadres et gravures. Le tout sans 
reserve. Vente a dix heure*

On mande «h- Simla (Indes) qu’on «a reçu 
dans cette x-ille «b-s details complets sur 
1 alhaire de Denjih-h, cl «jue ccs details sc- 
r.aient de nature a continuer la version 
afghane que les Russes auraient attaque 
sans provocation.

■—Chapeaux en soie et “Tuil Over” remis 
à neuf chez

R. D. Champagne & Cru.,
jno <X)1 rue Sain te-Catherine.

Naicr.ance
—Birr soir lo 27, madame C. A. Dansercnu. 

Une tille.
Décès.

M xnmr. En cette x ibe le 2» courant, n l'Age 
de 3 ans. M mois, J. Romeo M.m ii- enfanlde 
«b- Tierce Aly Mnrrié.

I^*s f ineraillc- auront lien le 30 à 8 tirs. a.TT.
Ix- '-onvoi fun« i*re partira «lu N«» SMi nu- ^te- 

Catln-rine pour s<' rendre » i église «t <ic lu au 
cimctu-ro «le 1» TOic «les Ncig«.‘S. lit-udclase- 
pu! Mire.

T irent* et amis sont priés d'y assister sans au­
tre invitation.

Vx EN DRE -Hotels. Restaurants, bu votes. * 
mag.LMii de uouvc.iutes, epiceru » « t « hunt. 

s n>. tuiouteries. articltu» «le lanl.iisie. inb.»»-* 
«*i «-«Kan-s. fruiUt et cuuMsi ru-.s. et autres ligues 
<1 all.tites, h vci! client i*! It Ttjiiilio. lacs pcrsoruip^ 
«lui •b->ii-enl a<'h(-(erou vendre aucun «auiuu-,

i» 1
a»

1« .u îiI « u i. issigiH | R. < ii.irhaiiiicaii. ogeut
et comptable, li.is rue Notre-Dame.

28 mai-1 a

VA ENDUE—Tour cause de départ pour 
I Augb-teir»-. un restaumni situe au Ni» 

H-~'rue M .lai «iiinj. avec -on mobilier cl sa ||. 
«■••m«*. E\i«-ll«.-ni e oecaaion. dis."»

VI (U'J- i: au Sault au R«-e«»]|ct. pr s «le l'ho- 
1.1 T« l(H|uin. une splcndidi* ivsidcncc d'eié. 
giaml pal !eriv. r« mi«li «le gros arbres.

Adresse. Une Notre-Dame, lâÔO. «t oio.
ë *1! '^'HUE X I.OUEU nu No fcit rue Mi 
v> Kmuine. «-nirt les rues Saint-t on.sLaiiL « t 
Rifiit-Doinmiguo.

1^1 MME DK JOl HNKK «'u trouvera une 
U iiiuic de journt-e au No 32ïi rue Logan

d 18.1

CHAMBLY BASSIN—HOTEL BELLEVUE
Non» avons re-oux*crt.oetbétel et |] rst main­

tenant dan* une«•xcellcnfc condition et meuble 
en neuf avec un goOt exquis. Us touristes et 
!«,* familles y trouveront tout le confort possi­
ble et ne pourraient faire mieux en « hoisi^sant 
cet h«»(H pour leur promenade d **te. «Service «le 
talée x in^ et liqueursde premiere claese. aussi 
cha:o'ipcs, billiard, .jeux de Jton/H Ct Salon de 
toilette. Prix nnx'éres.

J. A. MAURICE fc CIE.
28 mai-lin l'ropnétairoa.

RUE COTE • m m m m m • LP ARROW' & JACOBS. Proprictulras at G#r*at»

Chaque et rhaiitii* noir, untiiiueuçaut Lundi le ^«5 ^lai
ütme jusqu «ciLe Draxuu u .m.«r.i spectae'c* le r - b< «u c-t 

d«ic» aucun tlicair
e qu. n a jnma:» »ti 

.1 .AuK-'icaia.

J .A K! UNI ZOZO ! !
'oni; igni» DmmaT a !a t. do laqucl e figure M CEO. H. 

■ l:.a^ eu ««.clic-* c'. tableaux euxou-
Interprt *«• par une excellente 

ADAM', le ■ eiebre T-idom:m,
X alita rcprcnauailit de-, eoUlb.it* a 1 epee, etc., CU*.

Mi l j «•’-20 it-nis r 10 es. 2 » -t* et 30 et*. Sieves en xen te au moga
siu «le- m..-. .ue de Tr.biot. Tories ouverte» a t. cl 7.OU p. lu.

9 I

i i I-> 1-.^ I > \ T-T/rATTCiT^,' -Atn^Fois •• albef.t hall--
L -i -4 i tV. -LI » * Ol K DU Bcavtlt

W. H. LvxtLL................ Seul prop ri.; LÛT» :: gérant.

------- Pour uoe aeuiaiue, cotiiiueuçant Lundi, le U.'J 3Iai--------

tlAMâtiéVà ivIKWr- .
————Coutumes nou «taux ct d’une yr.'.uds richesse.———

L rr- -r,r.t a fait nouveaux c: pc.:.'-i *p. .^ierucal pour x p:ece. Une con.pa^mo d'acteux» 
de prcui er ordre.

Prix ordinaires.

- - - - - - - A.CJU33EMTE DE MT7SIQTJE------
IIknry Thomas...................Locat-ùrc ct C«?rant.

Pour une seniainc, comuieuçant Lundi, 3I«ti, Platinée Samedi.

flEAHuARET MATHESt !
Repertoire : -LUNDI. ÎS Mai ct SAMEDI » la matin«‘e : JlOMI ü -t JULIFTTK : M A RDI 

le M./.LM//. THE FORSAKES : Menredi. le 27 M «i • DOS FA'MOOX ' JEUDI le 2i Mai; 
IiVX( H II AC K ! Vcndiaii, 29 Mai. LADY U F LYcXS ! S.uuedi. 30 Mai. MAC LET H !

Les siège* sont en vente chez Nordheimcr.

____
mL-J

I I i:>» n v IVtoiiGA.N" & Cil:
DEPARTEMENT 

DE MODES
POUR GARÇONS 

ET FILLES

ayant acheté d'un fabricant la balance d'un stock de chapeaux de'matelots pour filles «*tgar<;ons, 
uu prix moins elex'é que le coût de fabrication, nous le» citron* pour lu moitié du prix :

10 douzaines de noirs et b ancs a
grenat, bleu marin ct noir a ..............................................................
noir ci bi.wic a...................... ................................ ..........................
en paille bl.mc avec garniture bleu marin, grenat el cardinal à. 
«•«» pailJe leghorn, garniture bleu royal, grenat ct cardinal a
bleu marin ct blanc mêle a—............... ............. .............................
de couleurs assorties a...........................................................................

do d«> a..............................................................................
do «h> u.............................................................................
do do a .........................................................................

fO là 
2ô 
40 
50 
50 
50 
70 

1 00 
1 '25 
1 50

AUSSI
Un Assortiment complet de CHATEAUX d'ENFANTS?, a 40c, 50c. 75o et $1.00.

HENRY MORGAN & C!E,
COIN DES K UES ST JACQUES et CARRE VICTORIA, Montréal

HOTEL NOTRE-DAME
1425—RUE N< )T R I M > A M E-1425

En face de la GA UE 1) U PA CIFIQ UE, ----- MO N T UE A L.

CHAMBRES SPACIEUSES, - BONNE TABLE, - SERVICE PARFAIT
( et hôtel est à proximité «le la Cour, de* Râteaux rie la Compagnie du Richelieu et dans lo 

voisinage immédiat des chemins de fer du Pacitique et de la Rive-Nord.
I**» voyageurs y trouveront tout le confort possible a des prix raisonnables.

II. DE JO R D Y" & CIE..
180-6f TKOTKIKTAIUES.

13I.TOTJX! BIJOUX!
,J. T. lîOLT—r = iMitit) OB­

VIENT DE TRANSPORTER SA FABRIQUE ET OUVRIR UN MAGASIN DK
BIJOUX. MONTRES, DIAMANTS, ETC., ETC.

—41 et4E RUE BLEURY=-
Où il tiendra toujours un «assortiment considérable de BIJOUX importés de sa propre fabriqua 

MONTRES. PARURES. ETC.. ETC.
.T-^“Oomme il fabrique la plupart de scs bijoux dans se-» pmpres ateliers, il peut nécessaire­

ment vendre dans des conditions exeepUimncHcü de BON MARTHE. 171-.in«>

ACTE DE FAILLITE DE 1885
ET SES AMENDEMENTS 

Dans l'affaire de

“THE MONTREAL WEAVING COMPANY,”
Faillie.

VENTE PAR SYNDIC.

Les deux lopins de terre sis et sitm s en 1* dite 
cité «le Montreal, dans le quartier s «mte Marie, 
sur le chemin Papineau, connus et «h-signes sous 
les numéros quatre cent «lix-sept 1417» «-t «juatr«i 
cent (lix-huit(4l8>.sur]c plan «-t au livrede renvoi 
officiels du «lit quartier Sainte-Marie avec tou­
tes les bâtisses et depetulam-es d«\si»us coniruiu-s 
y compris I engin. Ja t»ouiU«iirectautres meubles 
dont la liste cat tuitre l«-s mains «l«i Syndic.

Seront \ en<lus»ux bureaux «le M.M. Lx.kuk 
Si « ru. \d t'Orne St .lacutic . Montreal, M N DI 
le PKKM 11ER ,our «le J l IN prochain. a
ONZE lit urts «lo J ax ani.inidi.

\\\

d 1S5
L. JOS. LAJOIE.

Syndic.

ON DEMANDE une cuisinière pour une pe­
tite iamillt* «pii passe I ét«* «X Vaudrouil. S'a- I 
di-esacr «vu No 24;;7 rue Notre-Dunie. d-190

O N..DEMANDE une bonne cuisinière et uno i 
Iule «le chambre. S'adresser au No 2t»«'' ru*? 

st 1)ritls-______________________________«I IS3_

ON A BESOIN «l'un ouvrier pour préparer I 
les moulures de cadres. S odresscr «iu No 

317 rue 8l Ja^-quea.____  d isîj

SFRV \N PKDKM 1NDKK %\\ No IS'Jrn» Am- 
hcrsl._________________ ,i ixi
N P.ON COMMIS pour un magasin de noil- I 

■ x'eautés trouvera <l«* i emploi en s'adressant . 
nu No l.vilime Notre-Dame. d IS.t

1TN P.ON rOMPACINON CORDONNIER ' 
trouvera de I eniploi au No u>4 rue St Do- nuuuiue. ,i

lu Public rl aux Coi:soniiu;i<rurs 
<1<‘ PEiiu Minérale SI. Leon.

Nous donnons avis fjue nous 
avons nonimé MM. E. MiissicoKe 
»V Frères seuls agents pour l'Eau ' 
Minérale SI. Léon â Man!real. 
S'adresser à leurs bureaux, 217 
rue Sic. Elizabeth. NÎ0. A. par i 
Telephone.
CI^CRAS, LAKûLOJS&CiEJ|

QUEBEC. P Q 
Agents <l«*. ];i Uiiissaurc

dl S4______________________________________

Grande EXCOilSSON
FARXilAIï

-—D'UNE—

MANUFACTURE
—I*OL'H—

DISTILLER ET RECTIFIER
v i:x DIM-]

------- A QUKBEC—

L«-fonds «le commerce de la Compagnie Ca­
nadienne. comprenant :
LIQUEURS. SIROPS, CORDIAUX.

PARFUMERIES, ETC.. ETC*
Aussi, le* Machines, Alambics ct tout lesae- 
«essotra» « t» usogo dan» <'•! smbtt—eawnt, 
1U- {ilUK. bouteilles importées, pour toutes le« 
li«jueurs «-t autr«:s marchandises dans «•eit«!i 
bram In-. Boites «I KliquetteH, Capsules. Presso 
et marques de commerce pour boites, etc-., etc.

I ,«• tout est a vendre avec ou sans le loyer del 
bAt tsses.

«T'.i peut faire un « n*ag<'inent avec M. Hum­
bert. mou gérant distillateur.

QWE?i MURPHY,
PUCirKIICl'AlHB.

Tiroir lUàj, Pureau de Poste, Quebec, 
(1 IS4

1MI.VNKK A l

BUREAU DE
-GENERALE-

KiOc Kue Noire-Daine-lOOü
---- . l.nlrec par la Pue S. Gabriel)   -

AUTK'l.i'S, KAPPOÏtTS, fOMPTES-RENDUS,
ri;osfK«"i l s, CUb l LAIRE.S, MÉMOIRES. 

COfcliEl.TlONS PE MA2SI .scqtlTS KT
R'Éiq.ia VES, CORRlVil'ONPANC.'P.S

p«h:v'aients pk toctk natlrk.

A. OUI ES,
i 24 juin Ci-ilrxanl Chroniqueur.

Bonoüeo de l'Union Salzzl-JosAph j 
t!o Montréal

Avec le concours de la JiAXDF de LA CITF 1

Mardi, le D Juin prochain |
A l «>cca*ion «le la routent ion de toutes les *

sociétés Saint-.l»>*epli «lu «'amul/t 
et «les Etat»-Unis.

Il y aura. A Farnham, nue procession moustr»» | 
avec cavalcade. Iwuiquot. leux d artill<c. aoirue 
dramatique, etc.
Billot», aller et retour Sl.'i.'i

la*s bdlct.-. sont en vi nie élu*,- M.M l.n^selin, 
lloi. |-«l,-.X illc. I . Rousseau, bal ivs«« «le M inoii 
8aiut-Joscph. et par les mum!>*e« «le la Sociolo. 

213-7

Lû f
J i

Do NOVELL
POUR 1885-86- - - - - -

l • p '■ «--«t reipiis «le venir examiner lej
Cr •" -s «iui -ont tnaini « n «ni pnYtcs a être SOU- 
intni s a iv\ isioii justiu au 33 courant.

JOJIN LOYLLL A: UII^,
IMPRIMEURS.

é * A ‘J.'I et Rue St Nicholas-

Hotel Riemoeau
64 Ri . ST GABRIEL

—MONTIIFA L—

Cet ITùtel sons l'habile «lire tinn de M. .7o», 
ntCXPKAt'. Htitrc-fnls gerant de I Ilot. I «Pi C.nui- 
«i.u et ex nrcprn'taire du *'(«mnd Vaa-I ', vicn.' 
de subir «u*.- am«Miorationa çonsidi-ra’ulcs. cl n«? 
laisse rien a désirer.

Table de Premier Ordre, Hiiatres foafortiklfs
---- 8ERVICK PARFAIT-—

L Hotel est sur Ici plans Américain* ct Euro
péens. ü mai 1 ni

DANS l affaii:

S.CFvîüND FISCKEL
M AN UFAC runiER DE (,'IÇIA RE'S, 

Montrée. U

l«e failli m'a fait cr-ssion «le ses biens pour lo 
b« n il. c «le se» en-nneiers. Ccs derniti-s sont 
pries de produire leur» réciamaLiotci entre le» 
Maint d <i soii*a»ign0 d'ici a qulnra-.ioih-m.

«KO. IMVKLUY,
i idet-Cf tamis tire. 

It’IS rue Noirt-Di.m-.
Montreal il Mai lié* U lui

19898728


